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QUARANTIÈME ANNÉE — N° 12092 





: LIRE PAGE 4 


Bons vœux 
britanniques 
à M. Alfonsin 


Le désastreuse expédition 
militaire aux Malouines en 1982 


popalaires de restaurer les 

élémentaires et de lutter 

contre la très grave crise écono- 

mique, Sait aussi qu'une solution 

pour son pays de la 

des Malowmes domne- 
rait à son 


gouvernement un pres- 
tige dont il aura bien besoin dans 
i viennent. 


les mois 


il a suggéré que le gouvernement 
de Londres réduise la zone 
d'excinsion de 156 milles établie 
autour des Malouines et gèle les 
travaux d’agrandissement de 
Paéroport de Port-Staniey. En 


examiner .avec Londres la 
«question d’un bail ». 
M. Capato, le nouveas-ministre 
des affaires étrangères, a 
confirmé È 





Communauté européenne: 
M. Reagan a déjà fait un | ri 
2 décidé de 


l'embargo sr. pes ventes Fu 
américaines à l'Argentine, 


détrété en 1978 par le |: 


Carter en -raison 


gouvernement 
des très graves atteintes aux 


droits de Phomme dans l'Argen- 
tine des 

Les bons sentiments de Ia 
Communanté européenne ne 


"Espagne, qui bénéfi- 
cie de la cote d'amour dans toute 
PAmérique latine. et lItalie, qui 
a des liens de sang avec l’Argen- 
tine, vont s’efforcer d'intervenir 
en faveur d’une nation latine qui 


s’estime victime du <colonia- | 


Hisme européen ». Reste bien 
entendu, dans cette affaire com- 
Den ani 
Buenos-Aires, M Thatcher. 
La « dame de fer » a été « fair 
play ». Elle a envoyé elle aussi 
ses bons vœux de réussite à 


toujours officiellement en 
guerre. Londres, eu désaccord 
avec Washington sur. ia .Gre- 
nade, irrité par la levée de 
Pembargo américain sur les 
armes à l'Argentine, . 
prendre le risque d'un isolement 
diplomatique alors que le monde 


entier salue la restauraton de Ia | 


Se pdt du rio.de 


tains journaux britanniques | 
croient 


affirmer qu’elle 
est 


Faikiands >». 
M Thatcher entend - 


rte restent. RÉE TR | 
fait. 


Mais un prenier. pas a-été 
« Là où il y a volonté, il y a une 
ner re Alfon- 


sin à M Thatcher en citant un, 


(Lire nos informations page & }' 





Le dollar 
à 8,36 F_ 


pe. peut 


disposée à renoncer à la poli 

tique dite de Ia «forteresse des . 
En réalité, 
absolc- . 







Vague d'a 


à Koweït 





Les ambassades de France et des Etats-Unis 
sont au nombre des six objectifs touchés 
Selon un bilan officiel, il y aurait deux morts 
et Cinquante-quatre blessés 


Une vague d’attentats à l'explosif 


.— Six ac minimum — 2 eu lieu ce 


lundi maria 12 décembre à Komen. 


La LL représenatio américaine, 
un + camionsuicide » 

ne l'encemte et explosé dans 
le jardin, a pris feu et s'est effondrée 


Des témoins cités 
FA FE fon à font état d'une « cenraine 
de. morts et blessés », mais 


Washington nu ue deux 

employés koweïtiens on tués et 

une quinzaine blessée, et qu'aucun 

de ses ressortissants ne figure parmi 
ne 


Les 

Le du. ; Jihad ri 
guerre sainte} a reven 

à Beyrouth la série d'atiemtats, 
di à en-croire le bilan officiel dif- 
fusé par le gouvernement du 
. aurait fit - deux morts et 
cinquame-quatre blessés ». Cette 
organisation avait déjà revendiqué le 
a attentat du 23 octobre : do à 


AÛ JOUR LE JOUR l 


tr deux mr pee 


Rompez:! 
‘ Parfois, les casquettes £to}- 
. dées rentrent dans le  Hy 


eut les colonefs grecs, jetés 
aux oubliettes de Fhistoire. Il 
y eut. Franco €ï le. régime 


| D pal De ile 
“miliraires font mine de rendre 
| leur tablier. £t-voici l'Argen- 
_tine, à la démocratie restau- 
rée sur les ruines d'une junte 
blessée à mort à la guerre des 
Malouines. 
‘Foilà des disparus qu'on ne 
regrettera pas. | 
BRUNO FRAPPAT. 





trafic aérien s'est poursuivi Un 
avtre attentat a visé la raffinerie de 
kiiomètres 


installa 

habité par des Américams a égal 

DE AS PAPE Ce de De PRE 
e. 


. Une explosion « relativement 
moins importante » que les autres, 
selon l'agence de presse koweïtienne 
Kuna, a eu lieu devant un service 

dépendant du ministère de l'eau et 
de l'électricité. 


A de l'attentat le plus 
grave, celui dirigé contre la chancel- 
lerie de l'ambassade des Etats-Unis, 
l'agence Kuna a indiqué, d’après des 
térhoins oculaires, que le chauffeur- 
kamikaze qui a lancé son camion 


Re niques diploma- 
tique en forçant la porte princi a 
été blessé et hospitalisé. Dr 


(Lire la suite page Z.) 


Directeur : André Laurens 


NAN 





Nouveau recul 


de la gauche 





Le bon score de M. Le Pen 
à l'élection partielle du Morbihan 
‘embarrasse l'opposition 


Deux élections législatives, sept 
élections cantonales : l'occasion Etait 
bonne de «vérifier quelques-unes 
des tendances de la vie politique. 
Vérification Faite, l'extrême droite 
s'affirme et la gauche continue de 

les résultats permet- 

sat dater au-delà : ils onvrent quel- 

pistes, ne sont pas aussi SOM- 

bres qu'il pe pour la majorité et 

suscitent l'opposition des inter- 
rogations. 

- M. Jean-Marie Le Pen a désor- 

mais pOur a Re de quatre 


Re choisies {le ving- 
tième  onieetant de Pare. 


Dreux, Aulnay-sous-Bois et mainte- 
nant la deuxième circonscription du 
Pass qui accréditent l'idée 
d'une poussée vationale de l'extrême 
droite. Entre l’« épipbénomène » 
décrit par M. Pons au len- 
demain Pée l'élection municipale de 
Dreux et un phénomène national, il 
H'fanêre sans qui n'est pas comblée. 
fandre sans doute attendre les 
élections européennes pour mieux en 
juger, puisque le Front national vent 
y participer. 
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Ne ré AES a 





L'AVENIR DE LA COMMUNAUTÉ 


Un entretien avec l'historien FERNAND BRAUDEL : 
na. JF faut réinventer les, Etats-Unis d'Europe »- -. 





“ÂRE PAGEZ 
De PE LENTRE 


“ LIRE PAGE 45 














-. Au-delà, il y a Certainement lun 
des re parmi d'autres, que la 
française est en train de reje- 
ter, par tous les moyens dont elle dis- 
pose, les i : le seule menace 
d'une présence pourtant lointaine à 
servi la campagne, dans le Mortbi- 
han, du principal chef de file de 
l'extrême droite. Il y a aussi la 
confirmation d'un fait déjà établi : 
les électeurs de l'opposition sont plus 
durs vs eus états-majors. Le per- 


cée de M. Le Pen, qui se présente 
comme l'« opposition qui 
s'oppose », à une phase 


correspond 
attentiste chez les leaders la 
droite traditionnelle (1}. 

Pour ia majorité, le recul est net 
dans le Morbihan (— 16,60 points), 
comme dans le Lot (— 19 points) 
par rapport au scrutin législatif du 
mois de juin 1981. Cette chute 
affecte le P.S. et le P.C., même si ce 
dernier peut se prévaloir d'une 
régression i , Mais celleci 
dépasse le seul cadre des fiefs com- 
munistes, comme pour la «ceinture 
rouge» de la région parisienne, et 
confirme le recul que le P.C. avait 
enregistré aux élections munici- 


pales (2) 
JEAN-MARIE COLOMBANI. 


{Lire la suite page 11.) 


(1) Lire le Monde du 7 décembre et 
daté 2-3 octobre : « L'électorat d'opposi- 
tion est plus pressé que ses chefs d'en 
DR de 

lre Ferticle de 
di kène fa F ductenr des études 
Pitt de le SOFRES dans la revue 
Pouvoirs, numéro 27 (le Monde du 
25 novembre). 





... Colmater les brèches 


Combien de temps faut-il pour 
effacer un rêve, et jusqu'à l'envie de 
rêver ? Deux ans ont passé depuis le 
13 décembre 1981, et les dirigeants 
de Varsovie en sont toujours à col- 
mater les brèches ouvertes par Soli- 
darité seize mois plus tôt. Du moins 
sait-on maintenant précisément où 
ils veulent ea venir. 


Tout au long de 1982, une popula- 


. tion en état de Choc avail tenté de 


discerner quei pouvait être, au-delà 
de l’extrabrdinaire mise en scène de 
l'état de guerre, lobjecüf réel du 
pouvoir : ne lui avait-on pes Lg 
qu'il n'était pes question ‘d’en 





par JAN KRAUZE 


nir aux errements du passé, qui 
avaient provoqué Ia crise ? 
L'année 1983 a levé toute incerti- 
tude : ce pouvoir en uniforme tient 
parole. à sa manière : ce qu'il 
entend corriger, ce n'est pas le 
défaut de démocratie du régime 
passé (celui de M. Gierek), mais 
bien eu contraire sa « faiblesse ». 
Une faiblesse rendue responsable du 
scandale d'août 1980, de la nais- 
sance de Solidarité, en un mot de 
l'« anarchie -, un mot qui fait 
fureur dans les discours officiels. 


Le gênéral Jaruzelski et son 
équipe se sont donc appliqués, avec 
un remarquable esprit de méthode, 
à boucher toutes les fenêtres par les- 
quelles le vent avait pu s’engouf- 
frer : la dépendance nique à 
l'égard de l'Occident, la — relative 


. — Clémence de la police et de la jus- 


tice, l'excès de liberté laissée aux 
intellectuels, et, avant tout, la mol- 
lesse de l’épine dorsale du régime : 
le parti. 

Sur le dernier point, le succès"est 
loin d'être atteint : le part n'a pas 
fini de « reprendre souffle -, comme 
dit l'un de ses responsables, il ne 
s'est que « partiellement redressé -, 
bref, il a toujours besoin du corset 
de l'armée. Alors que dans les ri 


pays socielistes un secrétaire général 

suffit à la tâche, i] Faut à la Pologne 
un général-secrétaire. premier 
ministre de surcroîït, et peu 
signe d'un « comité de défense 

du pays» aux attributions à peu 
près illimitées. Une concentration de 
pouvoirs sans équivalent dans le bloc 
soviétique, ei qui n'est pas forcé- 
ment un signe de bonne santé pour 
le régime : pas plus que le recours à 
tant de généraux pour suppléer aux 
responsables civils défailianis, ou le 
rédéploiement récent des « groupes 
opérationnels de l'armée», Censés, 
en dehors de leur rôle dissuasif et 
proprement militaire, reprendre la 


Jutie contre la « bureaucratie » 


Les efforts consentis en faveur de 
la police, sous toutes ses formes. 


De 


semblent avoir été mieux récom- 
pensés : la police dispose désormais 
de moyens considérables, et pas seu- 
lement pour réprimer les manifesta- 
tions, quadriller le pays. et suivre 
M. Walesa avec des succès divers. 
Ses attributions légales ont aussi été 
élargies, les primes et privilèges 
accordés à ses membres substantiel- 
lement accrus. De plus, la Joi permet 


désormais, si «/es nécessités du’ 


maintien de l'ordre» l'exigent, 
d'utiliser les appelés du contingent 
pour renforcer les us des policiers 
ou des gardiens de prison. 


{ Lire la suite page 4.) 


—" MARDI 13 DÉCEMBRE 1983 
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La réforme 
de l'Université 
















Un texte 


__ gui apporte 
peu de changements 


La deuxième lecture du projet 
de loi sur l’enseignement -supé- 
rieur, adopté le 10 décembre par 
l'Assemblée nationale, a permis 
aux députés de [a majorité de 
rétablir je texte initial. Celui-ci, 
voté au mois de juin en première 
lecture, avait été profondément 
modifié par le Sénat. 


Deux ans après avoir annoncé 
son intention de réformer l'enser- 
gnement supérieur, le ministre 
dispose donc d'un texte législatif. 
Mais s'agit-il vraiment d'une 
réforme ? Confronté aux corpora- 
tismes, aux pouvoirs des syndi- 
Cats, AUX groupes de pressions, 
M. Alain Savary a remanié au fil 
des mois les propositions que lui 
avaient soumises ses Conseillers. 


La nouvelle loi innove peu par 
rapport aux textes actuellement 
en vigueur. Elle maintient la divi- 
sion des études en trois cycles et 
n'introduit pas de sélection à 
l'entrée de l'Université. La com- 
position et ke mode d'élection des 
instances universitaires sont 
cependant modifiés et une nou- 
velle définition du doctorat est 
introduite. 


_ Le débat, qui s’est engagé fort 
tard dans le milieu universitaire, 
n'a pas mobilisé les enseignants et 
les étudiants pour une vaste 
refonte des conditions d'enseigne- 
ment et des finalités des forma- 
tions universitaires. 

L'opposition continue de mani- 
fester son rejet de l'esprit et des 
propositions formulées par le 
ministre de l'éducation nationale. 
M. Jean Foyer (R.P.R, Maine- 
et-Loire) a annoncé que l'opposi- 
tion saisira le Conseil constitu- 
tionnel à propos de la création 
d’un collège unique pour l'élec- 
tion des représentants des ensei- 
gnants au conseil d'administration 
des universités. 

S. B. 
(Lire page 14 


les articles de SERGE BOLLOCH 
et de THIERRY BRÉHIER } 


LES GRANDS PRIX NATIONAUX 





Jean Genet 
maudit et couronné 


Les grands prix nationaux, décernés chaque année par des jurys que 
président les directeurs des diverses administrations du ministère de la 
cuiture, ont été remis, lundi 12 décembre, per M. Jack Lang. Le Grand 
Prix national des lettres a été attribué à Jean Genet 


Voleur, déserteur, taulard, homo- 
sexuel), chantre du crime, ennemi de 
tout sauf de la violence, qui aurait 
cru qu'un jour Crenet laisserait ajou- 
ter à son casier l'infamie d'une 
récompense officielle ? 

Certes. en 1966, l’auteur des 
Paravents avaient admis, et SAvVOUTrÉ, 
que le ministre Malraux l'impose, à 
l'Odéon, de Barrault, malgré lindi- 
gnation active des anciens d'Algérie, 
qui s'estimaient bafoués, non sans 
raison. Mais il s'agissait de se faire 
jouer, non de se faire célébrer par 
une société à laquelle le poête a tou- 
jours voué une uon sans faille. 
L'ansrchiste fait-il une exception 
pour un pee qui lui parai- 
trait moins pendable 

On peut se réjouir. en LOUL Cas, 
que le ministère de [a culture ait 
choisi, au mépris des conformismes 
moraux, ce maître de la langue fran- 


çaise, et qu'il l'ait convaincu de lais- 
ser couronner une Œuvre qui a 
l'éclat du diamant noir. 


Né en 1910, de père et de mère 
INCONNUS, placé dans la Morvan par 
l'Assistance, Genet est envoyé, à 
quinze ans, au bagne d'enfants de 
Mettray pour un larçin minuscule. 1 
décide qu’il s'appliquera toute sa vie 
à mériter l'étiquette de voleur qu'on 
PR St eU DARRU 
toute délinquance. 

Avant Le il parcourt l'Europe 
des bouges et des maisons 
d'arrêt. A ve ibération, Cocteau le 
lance dans les salons. Les De 
rêvent de se faire chiper leurs 
cuillères par ©Ce poête mau an 
crâne bagnard. 


B. POIROT-DEi PECH. 
{Lire la suite page 21.) 


— _ _._— S . . 
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rs man nn une mue menu . . ue mtvoomen = 


Page 2 — LE MONDE — Mardi 13 décembre 1983 °°° 


Le Monde 


« Î1 semble bien que l'Europe Probablement, l'histoire culturelle a 


ait du mal à devenir une réalité. NS NAS Se ce 
Pourquoi, selon vous, ne s'est- plus lente à se développer, à se met- 
elle pas faite plus 1ôt ? tre en place. à vivre que la politique 


de ma générz oul'éc 
i » Au moment où Venise établit 


gens 
la seconde guerre mon- sur l'Europe sa suprématie maté- 
disle. Elle a laissé des souvenirs rielle, à la lin du quatorzième siècle, 
cruels et si brülants qu'il a fallu du Florence en devient le centre intel- 
temps pour les laisser passer dans la  lectuel. Les flammes de la Renais- 
mémoire morte des peuples. sance s'y allument et le toscan sera 
à quel point il était difficile pour la langue tittéraire de l'Italie. 
Français, à commencer par moi, de » Plus tard, le centre culturel ne 
tourner à nouveau du côté de se trouvera ni à Amsterdam ni à 
l'Allemagne. Le plus grand mérite Londres, mais à Paris. Au dix- 
du général de Gaulle est d'avoir rou- neuvième siècle, alors que Londres 
vert la porte entre les deux peuples. domine économiquement le monde, 
Mais le rapprochement n'a pu Se Paris tient le sceptre de la culture. A 
faire du jour au ce moment-là, une Europe culturelle 
» Il faut bicu dire aussi que les éc ses musiques, œuvres 


d'art, ses artistes, intellectuels. 
" Mais le gg siècle voit les nations 
entrer es antagcnismes vio- 
lents qui vont les dresser les unes 


responsables des différents Etats 
n'ont pas voulu avec assez de force 
la construction de l'Europe. Ils ont 
consenti à ane umion économique. 


Mais ils n'ont guère poussé leur contre les autres. L'enrichissement 
volont£ plus loin. L'union économi- de l'Europe gonfle tout : ses = 
que à été et est très précieuse. Elle tions, ses économies, ses pen: ses 
Does APPRIS nos Cr UNDS Pre joies et aussi ses haines. l'unité 
rité, une montée du bien-être. Mais culturelle sous-jacente est sauvegar- 
elle n6 nous a pas apporté l'Europe.  dée. 
_- Muis, à vos yeux, y a-1-il — Vous parlez d'unité cultu- 
une unité profonde de l'Europe ? relle, mais dans deux sens diffé 
— Oui. Mais c'est avant touture 7e: les « façons de vivre » et la 
unité culturelle, c'est-à-dire une & r production artistique et inteliec- 
taine façon de vivre et de penser, vd tuelle. pres tout à fait la 
ivi même chose. 


que nous vivions en Europe, et qui 


nous est toujours compréhensible. Je  — Vous avez raison. Les peuples 
puis me déplacer n'im . européens ont une histoire étagée. Il 
quelle partie de lItalie, je ne m'y Ya Ce qui se passe au sommet et ce 
sens pas étranger. En Allemagne, Qui se passe au rez-de-chaussée — 
c'est pareil. Même en Pologne. En culture et civilisation Mais il me 


D ne Rey ns pe semble évident que les contacts se 

i font beaucoup plus facilement per 

ee SR 

aires. Cependant, de ces masses 

dépend le mot de la fin : les ouvriers 

Fo se déplacent, les touristes, les 
diants.. 


ger. Car la Russie fait partie de ! 

l'Europe. Elle est une Europe parti € POBT fe Dase populaire » 
Culière. La France aussi est ue 
Europe particulière. — Vous pensez qu'il y @ bien 


aujourd'hui une Europe popu- 

laire ? 

— D y aurait une Europe = 
laire unie si On lui donnait Là paseibi. 
lité de s'exprimer, de se mettre en 
place, de vivre. 


— L'inégalité des rythmes de 
développement économique à 
l'échelle historique n'a-1-elle pas 
sans cesse fissuré cette unité 
culturelle profonde ? 

— Sans doute. Mais une chose est 


frappante : jamais les capitales éco- » Voici un exemple qui me tient à 
nomiques du monde n'ont  CŒur : On a fait à une uni- 
été ses centres culturels. Venise, té 


à Turin et à Bruges. 
Je crois qu'aucun n'a réussi pleine- 
ment, malgré leurs qualités et leur 


se 40 8 décembre 1960. R ra 
le premier 


en te mn A Um SR en RS mn mes mme mg ml mn nn et um se 


idées 
UN ENTRETIEN AVEC L'HISTORIEN FERNAND BRAUDEL 


« Il faut réinventer les Etats-Unis d'Europe » 


d'en à : ü Pas dis Lu 
a 
Il a accept de répondre à nos questions sur 
PEurope». 


volume d'une le thème de <«Fidentité de 


S'il it vingt mille étudiants 
au à Florence, je serais satisfait 
Mais ce n'est pas le cas. Pour cela, il 
eût fallu des Stractures d'accueil et 
les titres décernés fussent vala- 

tes aussi bien en Italie u’en 


France, en ou en 

que. Toute ion fait 
défaut. Ce n'est t.pas faute 
de l'avoir 


»> Plus généralement. si Fon veut 
faire l'Europe ire, l'Europe 
vraie, il faut en payer le prix. On ne 
doit pas se contenter d'une super- 
structure plus ou moins fragile, plus 
ou moins accomplie. Il faut une 
populaire. 

— Et cette circulation des 
« élites > dont vous parliez ? 

— Celle-là existe. Surtout 
aujourd’hui. Mais cette circulation 
des intellectuels, des hommes 
d’affaires, se fait à LE  AéssEs 
monde. voyageurs pri 
passent d'un Coin de la planète à un 
autre sans problème. Is vivent dans 
un univers à eux. Ce n'est pas un 
univers parfait, mais il] tend à sa per- 
es rs nn ne est que : 

rance et l'Europe n'y jouent pas 
rôle primordial. 


_— Vous-même, avec Clemens 

Heller, avez beaucoup travaillé, 

à l’École des hautes études et à 

la Maïson des sciences de 

l'homme, à instaurer des 
contacts culturels et intellectuels 

à l'échelle européenne. Je pense 

par exemple à votre action en 

direction de la Pologne. 

_— Oui, l'École des hautes études 
et la Maison des sciences de 
l'homme se sont épuisées et s'épui 
ren du Sen robes Sion 

ys vous 
circulez dans les couloirs de la Maï- 
son des sciences de l'homme, vous 


européennes. La Pologne, en effet, a 
été l'un de nos plus beaux succès, un 
des plus beaux succès de La culture 
française depuis 1945. 

» La façon dont la Pologne s'est 
UNE 
préservant sa fantastique originali 
est un des races 4 l'histoire 
récente de l'Europe sur le plan 
culturel Nous avons réa le 
français à toute une FE tion 

polanais. L'admirable 


il commençait à er notre langue. 
Jl est anodin QU parle ou qu’il - 


écrive, un maître en français. Et les 


d'Europe. Autrergent, 


tions de la rose des vents. Je trouve 
ruse encore à la 
de ses privil de sa mis- 
sion, de sa vocation, de ses possibi- 
lités. La France gars assez 
ses portes. n'y à pas 
de France culturelle brillante sans la 
présence d'autrui. 
> J'ai enseigné plus de vingt ass 
au Colège de France. Je ne com- 
prends pas qu'il n'y ait pas d'étran- 
gers qui y soient professeurs titu- 
Jaires, à part entière, Supposez une 
telle opération accomplie : le pres- 
tige incomparable de cette institu- 
tion aïiderait à un rayonnement sup- 
plémentaire de la France. S 
cinq ou six Por er 


de France a essayé mer d'ouvrir ses 
portes à Einstein. Mais ce dernier, 
sentant venir la est parti 
pour Ÿ ique. Ce qu'on se propo- 
sait de faire pour Einstein, on 
devrait le faire aujourd'hui pour 
d'autres intellectuels. 

>» Je parie du Collège de France, 
on pourrait dire la même chose 
d’autres institations. Et l'on ne 
construira une Culture 
que si l'on met en place, non 
une, non pas dix, mais cent = 
tions de ce genre. 

— Vous considérez que l’une 
des tâches importantes de 
l'heure est de travailler à 
construire et à consolider 


TER 
dépend d'un certain de votre. 
destin unitaire. 


Pour le moment, 
chaque puissance défend ses intérêts 


—— —— mt. mn 


LU 


«LA CRISE FINALE », d'Erin Last 
Destruction créatrice? : 


ON ! Ce n’est pas l'hrterna- 
tionale qui dait accompsa- 
gner «ia crise finale » 
d'Ervin Laszlo. 1 ne s'agit pas de 
celle du capitalisme. Tous les sys- 


= qui mè te 
monde seront emportés, selon 
notre auteur, dans'la tourmente 


dont nous commençons à ressentir 
les effets. 


Les scénarios de rupture se 
multiplient. Approche de l’an 
2000 ? Les économistes n'insis- 


stimule le réflexion. Ceile de 
M. Laszlo, tout. imprégnés des 


enseignements du Club de Rome 
dont à fait partie, va plus loin que : 


celle de la plupart des analystes de 
ia catastrophe. L'’effondrement 
ee : qu'E ent st 


routs, car à est faux de dire que a : 


nature ne fait pas de saut. 

Une fois repérée cette. « dyna- 
mique de :la transformation », 
M. Laszio énumère les limites 


extérieures (énergie, ressources 


C'est sans douts I partie ls plus 


contestable de son livre, cer déjà ‘ 


maintes critiques justifiées avaient 
été faites, dès 1973, au prerier 
‘rapport établi sur ce genre de 
bases par deux auteurs du Massa- 
chusetts Institute of Technology 
pour le Club de Rome. - 


internationale, atc., que du pou 
d'audience qu'ont fmalement ceux 
qui se battent pour de nouvelles 


valeurs, moins, matérialistes. 
L'intérêt: national ‘ reste ‘lä force ‘partout 
dominante dans je monde 


. d'aujourd'hui, ‘et'iés, deux, super- 
EP 


l’sutodestruction. Et après ? |! se. - 


fisque, avant da donner le 
réponse, à jalonner de dates la 


‘sur ce: ‘ 


moment crucial, car on ne sait vers 


par 
celles-ci. utilisant le terrorisme : 


voudraient leur résister. À rrüiis 
que. Comme l’écrivait -Avrelo 


Peccei dans la préface, siés, | 


chances d'une civilisation. plus 
avancée se trouvent au CG 


même de ia crise s. D'où F'æ 


scénario 2002-2020 que noffe 
auteur sppelle celui du phénie. | 


rations er 
P.N.B., marché, seront relégués au. 


magasin des acosssOires pour 


« comme si vous y étiez » La vié en 
l'an 2020 dans la communauté de . 


New-York Long island ! 


. Certains seprocheront à l'asenir - 
d'avor «poussé le bouchon ‘un- 
peu loin ». Mais pourquoi ns pas - 


laisser son il 


imagination vagabon- 
der, même dans un Ouvrage 
sérieux ? En revanche, nous res- 
tons un peu sur notre faim dans 


cette zone de passage entre 
l'Ancien et le Nouveau É 
Comme Schumpeter, nous voulons 
croire à la « destruction crés- 
trice », mais H manque beaucoup 
de points de repère. Et quelle 


. faculté d'oubli il faudra aux 


hommes de la nouveke n 
. Pour ne pas désirer les biens maté- 
riels dérivés de ceux 
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On peut dominer le monde matériel éclat. Parce qu'il ne s’agit pas sim- avatars de l2 politique n'entravent face au reste du monde, sans se ren- 
lement et iti t, mais le plement de grouper des enseigne- pas les courants profonds de la dre compte que, face aux Etats- 
dominer cul t, c'est une ments, de rassembler des pe culture, ceux-ci une fois amoréés. Is Unis, au Japon, et même à 
autre affaire. [l y a comme une réac- Seurs Ou des conférenciers, d'avoir sont toujours en place, comme une l'URSS. seule une Europe soli- 
tion culturelle à la domination politi- une poignée de bons chercheurs. eau profonde. daire peut faire le poids.» _ 

que, une résistance. Ce fait im » [ faudrait organiser une large » Il faudrait que la France travail- Propos recueillis par 
tant, comment l’expliquer ? circulation d'étudiants, de jeunes Iât davantage toutes les direc- DIDIER ERIBON. 





Re 


gnement supérieur; mais il. est 
injuste Fe ces dispositions 
i des personnels titulaires dont la 
compétence et les titres sont unani- 


‘4 
i 
El 
: 


NÉ orer la situation des els mement reconnus. On comprend 
HE rançais de recrutement exer- assez mal i la valorisation 
Ê çant dans des établissements cultu- des carrières est reconnue aux uns et 
Es ae. rels à l'étranger. Il s'agissait, disait- refusée aux autres..., et pourquoi le 


promotion interne est ouverte à cer- 
tains et exclue pour d'autres... 
C'est toute notre politique de coo- 
ération culturelle qui est en cause 
si, au-delà de simples mesures inci- 


tatives an et au retour, on 
vient À certaines catégo- 
ries, à bloquer les carrières, sous le 


préiexte que des titulaires par 


on, de porter enfin remède à 
ré injustices difficilement suppor- 
tabies. 


he as des salaires, l'objectif 
était de les aligner sur ceux versés 
en France, avec effet au 1 janvier 
1983. Une somme de 50 millions de 
francs avait êt£ demandée par le 
ministère des relations extérieures ; 


de e mgl concours sont déjà des nantis... 
uième, soit 10 millions. Et dans le MICHEL LAURENCIN, 
budget 1984, cette somme, président de la commission 
malgré | est réduite de 

à 6 millions. De l'aveu du ministère, 


Cage de fer eu cage d'or 


Luttant activement et depuis long- 
temps contre le racisme, j'ai suivi 
avec attention les ifestations 


La loi, dite «ioi Le Pors», du 
11 juin 1983 a certes prévu des 
mesures de titularisation. Pour 





l’enseignement supérieur en : la fraternité : sur les chemins de 
130 pestes ont GE rÉSUVÉS à des France, dans la presse, à le télévi. 
grès ol mot l àu sion. C'est bien, mais des lacunes 
dans des étab importantes me sont apparues : 
Or, si les carrières accomplies 1) A la télévision on n’a montré — 
bors de France doivent légi pour ES stigmatiser, Lien sbr _— que 
L dônner lieu à valorisation, comme l'a des comportements négatifs. Or il 
LEA Fri souligné le Conseil eur des existe des communautés interra- 
3 ee Français de l'étranger, il est in ciales : familiales, à 
+ Hit 2 _ d'interdire aux 2 titulaires de igi où tout t ami 
TOURS la fonction publique le bénéfice de cales, où règnent l'harmonie et la 
Eh Hs PNR ces affectations dans l'enseignement joie de l'échange. Pourquoi n'a-t-on 
TEA FES supérieur en France D'autänt que pas intervi aps 
NL CR ou ni pen de Ru vant en témoigner ? Le bon exemple 
RS: à . compétences à la fois pé ues est tout au moins aussi motivant que 
Une fresque impres- et scientifiques pour ce type d'ensei- mauvais: tout enseignant sait 
ai te, ifiquement gnement. | _ qu'il est plus efficace, pour faire 
: à | on sait, nce, que un message, de mettre an 
onnante, magnifi Comme l à l'évide d 
illustrée, destinée ä un | leurs chances d'affectation par la tableau la bonne réponse que la 
très large public. Une très voie ordinaire sont plus que réduites, mauvaise, même si l'on effectue ia 
bonne idée de cadeau! on mesure l'ampleur des réactions Correction. È | 
256 Relié SF. de ces personnels devant l’impossibi- 2) À voir'et à écouter ce qu'on 
00 pages. Relie : lité de bénéficier des mesures de la nous montre, on pourrait croire que 
Joï du 11 juin 1983. Les intéressés et le racisme est une invention 
presse syndicale y font largement Blancs e: ‘et américains. La 
allusion. vérité exige qu'on dise et montre que 
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La situation politique à Beyrouth demeure 
dominée par la maladie du président Assad 


Beyrouth. — Les conséquences 
politiques de ls maladie du prési 
D LT RS ou 
chacun ici estime sérieuse, devien. 

nent. Un MANS après l'annonce de son 
bospitalisation, le 13 novembre der- 
mer, un sujet de vive préoccupation 

milieux officiels Hbanais, 

. Tout paraît, en effet, de nouveau 


: ÊRE 





De notre correspondant 
mardi 13 décembre, les consults- 
tions arabes et internationales qu'il a 
été chargé d'entreprendre, sans 
avoir pu rencontrer le président 
Assad. . 


La situation à Tripoñ 


La situation pourrit également à 
Tripoli où M. Yasser Arafat et ses 
quatre mille combattants sont main- 
tenant bloqués par la volonté d'Is- 
rasl. Le chef de l'O.L.P., qui ne vou- 
lait pas quitter Tripoli il y a un mois 
et se faisait prier pour accepter ce 
départ il y a deux semaines, revendi. 
que aujourd'hui avec force son 
« droit » à l'exode. 


il été 

« MOrT », et Qu'il 2vait « griève- 

ment blessé dans un attentat », assu- 

DR pie | 
été tranchée au de son frère, 

M. Rifaat El Assad, mais que 

l'affaire 


RS ce ee 


Jieux >», 


Les tentes obtenues de 
bonne source à Beyrouth sont plus 


” Orient, 


nuancées. Elles indiquent que le pré- 
sident Assad, frappé d’hémiplégie, 
n'est pas en état de gouverner. 


Selon ces mêmes sources, tent 
que le président Assad est vivant, sa 
succession ne peut être réglée au 
profit de qui que ce soit. Elle n’en 
serait pes mOinS Ouverte en cou- 
lisses, «pour le Cas Où», et paraît 
pour le moment circonscrite entre 
les dirigeants alaouîes, tout autant 


e@ Le président Reagan a réaj- 
Jirmé, le samedi 10 décembre, que 
les « marines » resteraient au Liban 
pour y défendre les «intérêts vi- 
taux » de lOccident au Proche- 
malgré les - provocations 
répétées et les otiaques meur- 
trières ». Dans son allocution hebdo- 
madaire à La radio, le président amé- 
ricain a mis en garde le Syrie en 
affirmant que les Etats-Unis <« fe- 
ront iout ce qui est nécessaire pour 

la sécurité de leurs troupes 
et de leurs vols de reconnaissance >» 
au-dessus du Liban. 


M. Reagan a rappelé que le prési- 
dent Dwight Eisenhower avait déjà 
envoyé au Liban, en 1958, un 
contingent de huit mille soldats 
américains pour aider le gouverne- 
ment à rétablir l l'ordre. Mais à l’épo- 
que, a souligné.M. Reagan, « il n'y 
avait pas d'armées ét d'oc- 
cupation (au Liban) ni de présence 
soviétique en Syrie =». — (AF.P.} 


Le roi Hussein et M. Arafat se déclarent disposés 
à reprendre leurs tractations 


LEURS CONDITIONS A 


Trois experts français travaillant 


société Thomson ont 


Le PDK, «considérant que le 


régime irakien en responsable de la 

Sin imique que leur HE Fran- 
çais, indique que bération ne 
se fera qu'aux deux sui- 


vantes : « . libération de. 
, merñnbres 


DE ci lle Die 
nation à mort dans les prisons du 
et le retour de huit 


.ftan- 
qu'il & déjà effecmé 


| des nn en leur .fa- 


veur. — {AF.P. 

Trad en 1946, de PE. roi 
‘ent Pantonomie pour kes La fils de 
feu Mustapha Barzani, principal 
du mouvement kurde] 


fi 








De notre correspondant 


diplomates 

ue ces derniers 

le souveraïn hachémite, celui-: 

ci n'aurait Changé d'avis sur le 

fond. Il serait à 

envisager Certains aménagements te- 
nant compte de l'évolution de la s- 


tuation. 
. C'est, en tout cas, ainsi que l'on 


pont int DER les propos : 
: Hassan, conseiller de 


a Sous le roi Pa Le cie 
plus faciles pour Yasser Arafat. » 


Depuis avril, de nouveaux élé- 
ments sont intervenus, fait valoir 


| M. El Hassan. II cite, notamment, le 
mili- 


renforcement de la 
ue isra 
visite de M. Shamir à 
« Nous savons, et les 
Jordaniens aussi, que 1984 n'appor- 
Proche- 


# 


rope. » 


Le rôle dé l'Europe 
Le conseiller de M. Arafat af- 


firme ainsi compter sur la France 
pour « convaincre x» ses 


partenaires 
ns aout ee 
n F'de contie-balancer l'< al. 


liance siratégique + israélo- 
éricai " 


pas 
RSR : 
que ce n 
encore possible de faire. quelque 
Chose avec les Américains. » 


« Quoi qu'il advienne, la clé d'un 


règlement au PORTE de- 
Améri- 


meurs entre les mains des 


cains >, nous déclarait récemment 
une té officielle. Or, si le 
plan de paix de M. Reagan, rendu 
public le 1« septembre 1982, ait pu 


plantations dans les territoires 

occupés. Les Américains ont, ep re- 
vanche, opposé leur veto, le 2 août 
dernier, à un projet de résolution du 
Conseil de sécurité de l'ONU taxant 
ces implantations d'ilégalité. Plus 
encore, la réactivation spectaculaire 


pas 
peu de ue du moins dans 
Pimmédiat, la crédibilité du plan 
Reagan 


Dans ce contexte, un engagement 
plus actif de l’Europe dans le recher- 
che d’un règlement serait évidem- 
ment le bienvenu du point de vue 
jordanien. De sans pour cela 
évacuer totalement le plan de paix 

prendre plus explicite- 

ment pour base le plan de Fès, qui a 
au moins le mérite d'avoir été 
lmanimité par les pays 

de gagner, du 

le camps des + M0- 

dérés » le soutien que ces derniers 
n'avaient donné que du bout des là. 
vres aux pourparlers jordeanc- 
Reste à savoir quelle 
orientation politique prendra 
DS at a 
pas totalement rassurés sur Ce point, 
Rondes chef de 


change s'il D M. Yasser 
Arafat n'était un « Partenaire 
valable », en offrant un forum + aux 


Palestiniens de l'intérieur ». 
EMMANUEL JARRY. 


Jérusalem entretient l'incertitude sur ses intentions 


Phi Ÿ Bien male pr 
pas ui 
rait dire avec ER lundi 
12 décembre, si le gouvernement is- 
raélien à décidé où non d'empé 
mn a 
Yasser Ava 6 de ses quatre 
mille partisans. Jérusalem maïmtient 
obstinément le doute sur ses inten- 
tions. Le conseil de cabinet domini- 
cal, qui siégeait en tent que comité 
ministériel de defense, c'est-à-dire 
sous le sceau du secrèt et en pré- 
sence des chefs de l'armée et des ser- 
vices de renseignements, n’a pas levé 
Cette incertitude. 

De En 
se gardent de brandir des menaces 
gratuites contre l'O.L.P. fls laissent 
entendre qu'ils ne s'opposent pas au 
départ en soi des Palestiniens de Tri- 


occidentaux — le mens 


ire 
terroriste à se rendre d'un endroit à 
un autre », a déclaré, dimanche, le 
porte-parole du gouvernement, 
M. Dan Meridor, les pays concernés 
ont été informés de notre position. » 
On fait mine de croire à Jérusa- 
lem que les forces de M. Arafat, mu- 
nies de leurs seules armes légères, 
n'auraient rien à redouter d’un em- 
barquement sans escorte. Comme si 
la marine israélienne ne mouillait 
pes en permanence devant SE et 
n'avait pas 
coup de semonce à l'O.L_P. en atte- 
Quant une position du Fath au nord 
de la ville. Et l'on affirme ici une 
nouvelle fais que les vedettes israé- 
liennes, contrairement aux appa- 
rences, ne font pas La blocus du port. 
Mais qu’on ne se méprenne pas, 
ajoute-t-on en substance à Jérusa- 
lem. Qu'on ne compte pas sur Israël 
pour faciliter l'évacuation de 
M Arafat, qu'on n'attende pas de ce 
qu’il accorde des garanties ou 
asse des promesses à quiconque en 


M. BEGIN SORT 
DE SA RÉCLUSION 
: VOLONTAIRE 


{ De notre correspondant. ) 
Jérusalem. — — Amsigri, le teint 


le repos du sabbat, à une réclu- 
sion volontaire de cent deux 
jours. Les photographes de 

i tent {a semeile 


noir. Un dermatologue avait, 
la se 

maine dernière à soigner a male 
die de peau dont souffrait l’an- 
cien premier ministre depuis trois 
mois. Cette affection l'avait 
obligé à laisser pousser une 
épaisse barbe grise. L'ancien re- 
clus a emménagé dans un quatre 
pièces au loyer mensuel de 
400 dollars, situé à Yeseh Nof, 
un nouveau quartier de Jérusa- 
le. li y hebiters, près de son fils 
Binyarnine. On prête à M. Begin 
l'intention d'écrire la suite de ses 
Mémoires. 


JP. L. 





Koweït 
Vagus d'attentats 


{Suite de la première page. } 


L'ambassade américaine se 
er -riarR sur la corniche e RE 
près du palais Dasman 

cheikh Jaber, émir de Koweït. Elle 
est entouré d’un mur de 3 mètres de 





moins, l'incendie qui s'était déclaré 
a ét£ maîtrisé. L'entrée de l'hôtel 
Hilton, proche de l'ambassade a &té 
endommagée par l'explosion. 
sn de Koweït, la défla- 
Boo. une demeure après celle 
de américaine ne 
Sr tte dus are Bic 
parc-autos des emp de 
pla pren 


sont reñdus sur les lieux des atten- 
tas. — (AFP. AP, Reuter.) 


De notre correspondant 


s'engagcant solennellement ou secrè- 
tement à ne pas compliquer la tâche 
de l'O.L.P., une organisaion qui, il y 
a moins d'une semaine, revendiquait 
la paternité d'un attentat ayant tué 
cinq civils. Ce serait renverser les 
rôles, et je monde ne peut espérer 
qu'isreël, en garantissant sa nOn- 
intervention, fasse cadeau en quel- 


. que sorte d'une seuf-conduit à son 


On voit mal, en effet, M. Shamir 
consentir à un tel sacrifice. D'ail- 
leurs, qui, hormis Washington, au- 
rait les moyens d'extorquer une telle 

à Israël et de convaincre 
l'O.L.P. qu'elle serait tenue ? C'est 
bien pour cela que M. Meridor a 
souligné dimanche que Jérusalem ne 
s'était à aucun moment senti obligé 
envers Washington a laisser le libre 
passage aux loyalistes de l'O.L.P. 


Israël se trouve en position de 
force et ne se prive pas d'en tirer 
parti En laissent croire que M. Ars- 
fat et ses hommes ne risquent rien, 
M. Shamir évite de tenir le rôle du 
vilain, de passer pour l'éternel empé- 
cheur de tourner en rond qui fait 
obstacle au bon déroulement d'une 


évacuation présentée comme + Aku-" 


maenitaire » par les Nations unies. 
Mais enveloppant ses véritables 
desseins d'an halo d'incertitude, le 
premier ministre israélien attise la 
nervosité de M. Arafat et paralyse, 
sans rien faire, toute l'opération 
L'ambiguité qu'il entretient délibé- 
rément lui permet de gagner sur 
tous les tableaux. 


Appel au roi Hussein 


Sa position a de surcroît le mérite 
de la cohérence, car si son pays pro- 
mettait de ne pas intervenir, il pour- 
rait donner au monde l'impression 
trompeuse qu'israël renonce au 
combat qu'il mène depuis vingt ans 
contre l'O.L.P., ce qui, bien en- 
tendu, est inexact. « Cette organisa- 
tion, a rappelé M. Meridor, ne de- 
vrait être ri au Liban ni ailleurs. 
Elle ne devrait pas exister puisque 
son objectif avoué est La destruction 
de l'État d'Israël par des moyens 
terroristes. » 


Cela dit, les observateurs n'imagi- 
nent pas une action militaire contre 
des bateaux battant le pavillon de 
nations occidentales avec lesqueiles 
Jérusalem entretient des relations 
nn normales. « Ce serait, 

écrit l’éditorialiste du Jerusalem 


, Fe appel de France-Palestine. 
La négociation avec l’O.L.P. et 

Yasser Arafat, débouchant sur la 
création d'un État palestinien, est 
urgente, et il est indispensable que 
les combattants et leur chef puissent 
quitter Tripoli dans la sécurité et la 
dignité. L'Association France- 
ine en appelle à toutes les 
puissances membres de L'ONU 
pour assurer, en fonction de leurs 
possibilités d'action immédiate, une 
protection militaire à cette évacus- 


tion. » 





Post, un acte de folie. Et d'ailleurs, 
à quoi serviralt-il d'empècher 
l'exode de l'O.LP. ? À capturer les 
loyalistes du Faith pour les incarcé- 
rer à nouveau au camp d'Ansar ? 
A tuer Arafat en en faisant un mar- 
pr plus prestigieux qu'il ne l'aurait 
jamais été pendant sa vie ? Le gou- 
vernement peut difficilement avouer 
publiquement que le meilleure solu- 
tion consiste à laisser partir Arafat 
et ses hommes. C'est peut-être D 
cela qu'il Jait beaucoup de 

Mais c'est un exercice de relations 
publiques destiné à l'opinion inmté- 
rieure, » 

Le gouvernement israélien a, 
d'autre part, invité une nouvelle fois 
et avec insistance le roi Hussein à 
« participer aux négociations amor- 
cées par [sraël avec l'Egypte dans le 
cadre des accords de Camp David ». 
« La perte d'influence de l'O.LP., a 
souligné M. Meridor, autorise ‘le 
souverain à se joindre à des discus- 
sions sans en demander la permis- 
sion aux terroristes. Elles 
raient avoir lieu à Jérusalem, à 
Amman ou dans n'importe quel au- 
re endroit neutre, Nous ne posons 
aucune condition préalable. » 


JEAN-PIERRE LANGELLIER. 


LA HIÉRARCHIE CATHOLIQUE 
LIBANAISE PROCLAME LE 
DROIT DES CITOYENS 
EXPATRIÉS A « PARTICIPER 
A LA VIE POLITIQUE » 


ichenbrus catioltnss 20 LTRR 
es catholiques au 
présidé par le cardinal maronite 
Antonios-Boutros Khoreiche, a 
Pe le jeudi 8 décembre à Bey- 
routh, un document résumant en 
neuf points les - options liba- 
naises » du haut clergé catholique 
du pays, et sa conception de 
« l'entité, du régime et du devenir » 
du Liban, 

Ce document réaffirme + l'unité 
du Liban, de son peuple et de ses 
institutions », le considérant comme 
la < patrie définitive » des Libanais 
et réaffirmant « son appartenance à 
son milieu arabe ». Tout Libanais, 
établi au Liban où dans un pays 
d'émigration à, selon ce document, 
« le droit de participer à la vie poli- 
tique, sociale et nationale du 
pays ». 

Le haut clergé catholique au 
Liban « ne s'oppose pas à une lafci- 
sation réelle de l'Etat » et réaffirme 

ses options concernant un + régime 
présidentiel démocratique » dans le 
cadre d’une « économie libre >». Au 
Re des massacres de iens 
commis cette année dans ke Chouf, à 
Aley et dans le Haut-Meten, les pré- 
lats ont demandé - une enquête 
internationale pour faire toute la 
lumière sur les massacres et les 
ignominies qui y furent commis ». 
— (AF.P.) 

[Le. Liban compte plus d'émigrés 

ou définitifs d'habitants 


Le drame de l’enfant doué 
A LA RECHERCHE DU VRAI SOI 
Par Ahce Miller 


Le drame de l’enfant doué, de l'enfant sensible et éveillé, 
consiste dans le fait qu’il ressent très tôt les besoins et les 
troubles de ses parents et s'y adapte. H apprend alors à dis- 
simuler ses sentiments les plus intenses, que ses parents 


supportent mal. Ainsi la partie la plus vitale de 
l'individu, la source du vrai Soi, ne sera pas vécue. 
Collection “Le fil rouge”. M4 pages - 55 F 
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Un appel 
pour les disparus 
du monde arabe 


M. Abbas Aldbais, docteur d'Etat 
pharmacie, membre fondateur de 
l'Association de défense des droits 


de l'homme et des libertés démocra- 
tiques dans le monde arabe, nous a 
adressé le texte suivant : 


Les projecteurs de l'actualité, 
braqués en ce moment sur le Liban, 
laissent dans l'ombre la masse des 
atteintes aux droits de l'homme qui 

quotidiennement, de 
façon sanglante Darfais, plus feutrée 
DR dans l'ensemble du monde 
ara 


C'est pour que soient enfm re- 
connus ct respectés ces droits que 
l'Association de défense des droits 
de l'homme et des libertés démocra- 
tiques dans le monde arabe s'est 
créée en avril 1983 et qu'elle lance 
une Campagne destinée À dénoncer 
une des plus lâches et des plus 
cruelles pratiques qui ont cours dans 
cette région du monde : l'enlève- 
ment politique. 


Combien sont les «disparus» du 
monde arabe ? II est impossible d'en 
avoir une idée précise, puisque les 
pra de ces enlèvements ont pré- 
NRC RE aREe 

té. En additionnant les 
CA un Duel A aile 
état de plusieurs milliers de disparus 
parmi les Libanais et les Palesti- 
miens, et en Arabie Saoudite, en 
Irak, au Maroc, en Syrie, au Yémen 
du Nord et au Yémen du Sud, on ar- 
rive à un minimum de cing mille dis- 
parus, Chiffre très en-deçà de la réa- 
lité, puisque nos listes sont loin 
d'être complètes. 


Qui sont les «disparus» du monde 
arabe? On relève parmi eux des 
commerçants et des ouvriers, des re- 
traités et des mères de famille, des 
vieillards et des adolescents; pour La 
ane des opposants politiques et 
aussi des personnes dont on ignore 
ce qui a motivé leur disparition. Il 
faut cependant souligner que les in- 
tellectuels et les jeunes constituent 
une part importante de ces « dis- 
parus ». 

Que deviennent les « disparus » ? 
I est le plus souvent impossible 
d'obtenir des renseignements à ce 
sujet, ce qui, en soi, suffit à inspirer 
les craintes les plus vives Les quel- 
ques inforruations que sont parve- 
nues à recucillir certaines familles 
Den Pal ceurARIee à Cor pare + 
les lieux de détention clandestins, le 
froid, la faim, les maladies et les tor- 
tures sont bien souvent leur lot. 


Les disparus du monde arabe sont 
en LR sorte disparus doubie- 
: éliminés physiquement, ils 
“oi nn les oubliés de l'opinion pu- 
re qui ignore leur sort et jusqu’à 
leur existence Aussi barbare et, 
hélas !, aussi répandue dans ie 
monde arabe qu'en Amérique latine, 
la pratique de l'enlèvement politique 
mérite pourtant Jà le même blâäme et 
la même dénonciation que partout 
ailleurs. 
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{Suite de la première page.) 


Il fant croire que tout cela ne suf- 
fit pas, puisque le ministre de l'inté- 
rieur, le général Kiszczak, a annoncé 
que ses subordonnés allaient redou- 
bler d'efforts pour lutter contre l'en- 
nemi - antisocialiste », et ee 
au passage La trop grande clémence 
des arres- 
tations semble d’ailleurs s'être accé- 
Kéré au cours des dernières semaines, 
et certains, à Varsovie, y voient la 
conséquence de la récente visite du 
chef du K.G-B. soviétique. . 


Plus important encore est le tra- 
vail législatif accompli pati 
à l’instigation du général Jaruzelski : 
koi sur le « parast'isme social » — 
une invention soviétique mconnue 
jusque-là en Pologne, — 
cret admimistratif et le secret d'Etat 
qui fait peser une menace perma- 
uente sur tous ceux qui donnent des 
informations, en particulier à à des 

et aussi tout le dispositif 
juridique qui a accompagné la sus- 
pension au 1 janvier dernier, puis la 
levée, au mois de juillet, de l’état de 
guerre, et Qui a renforcé considéra- 
blement l'arsenal répressif «nor. 
mal ». Toute participation à une ac- 
tion de protestation «illégale» est 
désormais passible de tross ans de 
prison (M Anna Walentynowicz 
vient d'être arrêtée à ce titre), tont 
comme la participation à une « or- 
ganisation dissoute » (c'est-à-dire, 
par exemple, cotiser pour Solida- 
rité). 

Si tout cela ne suffit pas, le pou- 
voir peut désormais décréter à tout 
moment l”« état d'exception » — une 
autre nouveauté en Pologne. sans 


DANS LE DISCOURS LU EN SON NOM A OSLO 


La Pologne deux ans après 


avoir besoin, comme ce fut le cas à y 
& deux ans, de réveiller en picine 
nuit les membres du Conseil d'Etat 
et les prier de signer les décrets d'un 
= état de guerre » qui peut difficile- 
‘ment servir deux fois. 


Le but de toutes ces mesures est 
clair : il est de rendre toute forme 
d'opposition illégale : la tactique des 
membres du KOR (comité de dé- 
feuse des ouvriers}, qui, à La fin des 
années 70, avaient exploré toutes les 
franges de la légalité, utilisé les ps 
cunes du dispositif , est dé- 
sormais impraticable. C'est pour- 


‘ quoi le concept de « clandestinité » 


est devenu si flou : l'opposition est 
clandestine presque par définition, si 
l'on excepte le cas de M. Walesa, 
protégé hs le prix Nobel et sa re- 

nommée mondiale, ou de ‘quelques 
prêtres. protégés provisoirement par 
leurs soutanes. 


Des réalités 
incontournables 


Le pouvoir n'a as fait preuve de 
de méthode dans la mise au 
pas des milieux « créateurs » : les 
unions des journalistes, des écri- 
vains, des artistes plasticiens, des ac- 
teurs, ont été dissoutes. L'associa- 
tion des cinéastes a dà sacrifier sa 
direction, Andrzej Wajda en tête : 
les associations parfaitement obéis- 
santes, créées à leur place, existent à 
peine, mais Îles apparences sont 
sauves, 


| L'équipe dirigeante n'a donc pas 
ménagé sa peine pour combler, au 


moins en partie, le fossé qui séparait 
la Pologne du modèle soviétique. Pa- 
ralièlement, ee a été réo- 
rientée vers les échanges avec le 
bloc de l'Est et l” « intégration » : les 
sanctions occidentales et surtout Île 
manque de crédits en devises ont, 
certes, joué leur rôle, mais les res- 
ponsables soulignent sans cesse qu'il 
me 
les erreurs du passé. 


L'ennai, pour les dirigeants polo- 
pals, est que toute cette politique, lo- 
gique en apparence, imparable 
mème, ne fonctionne guère, ou plu- 
tôt se. heurte à des réalités incon- 
tournables. D'abord, une situation 
économique toujours aussi inextrica- 
ble, durement ressentie par l2 popu- 
lation, dangereuse pour le pouvoir, 
et dont personne ne semble voir l'is- 
sue, en l'absence d'une aide occiden- 
tale massive : comment obtenir ces 
crédits sans cesser de conspuer un 
Occident responsable de tous les 
maux, instigateur de ia subversion ? 
Le problème demeure, comme en t6- 
moigne l'intérêt porté, au-delà des 
sarcasmes de la presse officielle, aux 
récentes déclarations de M. Walesa 
en faveur d'une levée des sanctions 
américaines. 

M. Jaruzelski n'ignore pas non 
plus qu'il n’a toujours pas réussi à 
chasser les acteurs qui lui font 
concurrence sur la scène politique 
(les dirigeants clandestins de Soli 
darité, le trublion Walesa), ni i même 


cet interlocuteur dont il reconnaît 
l'importance et le poids, il a joué de- 





« Celui qui a respiré l'air de la liberté 
ne se laissera pas abattre » 


événement, 
Nobel de Ia puix 1983 à Me Danuta Walesa, qui Pa 
reçu à Oslo au rom de son mari. Le président de 
Sofidarité a suivi la cérémonie en direct À La radio, en 
écoutant ka Voix de l'Amérique, partiellement brouil- 
lée, : 


M. Walesa a lancé samedi un appel à La paix 
conférence 


dans le monde au cours d’une 


Oslo. — L'usage vent que le lau- 
réat du prix Nobel de la paix pro- 
uonce une conférence à l'université 
d'Oslo, au lendemain de la remise 
solennelle du prix. En l'absence de 
M. Walesa, C'est M. Bohdan Cy- 
winski qui a lu le discours. Dans l’as- 
sistance, de nombrenx Polonais Emi- 
grés avaient de la peine à retenir 
leurs larmes, Car le texte préparé par 
M. Walesa était à la fois émouvant 
et apaisant. Il a retracé La lutte de 
cet ouvrier des chantiers navals de 
Gdansk qui avait treize ans en 1956, 
« lorsque le combat désespéré des 
travailleurs de Poznan pour le pain 


let La liberté fut étouffé dans le 


TE PS re 
que lui, Romek Strzaikowski, fut 

les manifestations. « Toute 
évocation, dit-l, du chemin que j'ai 
parcouru me force à parier de vio- 
lence, de haine, de mensonge. Mais 
la leçon que j'ai rirée de ces expé- 
riences eSl que ROUS ME DOUVORS 
nous opposer à la violence qu'en re- 
nonçant à en faire usage. Dans l'his- 
toire de ces années, les accords de 
Gdansk constituent une date essen- 
cielle que rien ne peut effacer. A 
d'origine de cer 2ccords, on trouve le 
courage, le bon sens et la solidarité 
des travailleurs. II fut reconnu alors 


LE GRAND ESPACE DE L'INFORMATIQUE 


PROFESSIONNELLE À MONTPARNASSE. e) 
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de presse 
De notre envoyé spécial 


des deux côtés qu'il fallait s'enten- 
dre pour empêcher une nouvelle ef- 
fusion de sang. Ce qui semblait 
jusqu'alors impossible devint réa- 
lité : nous avions conquis le droit de 
nous associer dans des syndicais in- 
dépendants du gouvernement, créés 
e1 organisés par les iravailleurs 
eux-mêmes. » 


Appel à la réconciliat 


M. Walesa assura ensuite que le 
syndicat indépendant n'a pas 
convoité le pouvoir, Qu'il n'a pas 
violé le Constitution et que, « pen- 
dant les quinze mois de l'existence 
de Solidarité, pas une seule per- 
sonne n'a été tuée ou blessée ». Le 
lauréat du prix Nobel souligna que 
les Polonais ne se résigneraient pas à 
être privés de liberté syndicale, et il 
réclame l'annulation des procès en 
préparation contre les onze militants 
et dirigeants de mouvement, 
ainsi que la bération des personnes 
détenues À cause de leurs convic- 
tions : « Cefui qui a éprouvé la force 
de Solidarité et respiré l'air de La L- 
berté ne se laissera pas abaïrre. 
Mon espérance la plus profonde est 
que mon pays retrouve sa chance 
historique d'évolution pacifique et 
que ce soit justement la Pologne qui 
montre au monde que la solution 


aux problèmes les plus difficiles ré- 


POUR NE JAMAIS OUBLIER! 





— cs 


Se ee mm mm me 


nm ne 


à déclaré M. Lech Walesa 


improvisée dans son appartement. « La situation en 
Pologne est mauvaise, et l'on me peut pas exclure des 
gestes désespérés. La société polonaise est 
raisonnable, mais il y à des situations qui peuvent La 
contraipdre » (à cesser de l'être), a-t-il ajouté. Le 
président de Solidarité s'est entretenu, à Gdansk, 
pendant un quart d'heure avec M. John Davis, chargé 
d’affaires des Etats-Unis eu Pologne. Ce dernier Lai 
a transmis Îes félicitations du président Reagan, 


side dans le dialogue et non dans la 


A plusieurs reprises dans son dis- 
cours, M. Walesa a lancé un ap 
au rapprochement entre les peu 
à la réconciliation nationale, car « je 
considère toujours, malgré tout ce 
qui se passe dans mon pays depuis 
deux ans, que nous n'avons Das 
d'autre choix que de nous enien- 
dre ». Il n’a pas mentionné une seule 
fois — pas plus que son épouse la 
veille — le nom du général Jaru- 
zelski, sans doute pour ne pas trans- 
former les cérémonies d'Oslo en une 
manifestation d'hostilité au pouvoir. 
Le comité Nobel norvégien avait 
été, samedi, nettement plus sévère 
dans sa condamnation du régime po- 
lonais. 

Pour M. Walessa, la paix en Polo- 
gne est un élément indispensable de 
Ja paix en Europe. Il avait récem- 
ment souhaité la levée des sanctions 
économiques contre son pays. Dans 
le discours d'Oslo, il est allé plus loin 
d'anister la Pologne. a ia Pologne 

ass a Pologne, et 
mérite d'être aidée», car la situation 

e précaire dans laquelle 
elle se trouve touche durement les 
familles dans leur vie quotidienne. 
« Si la crise continue, dit-U, elle peut 
avoir des répercussions dans toute 
d'Europe.» U semble donc Que 
M. Lech Walesa demande mainte- 
nant à tous les pays occidentaux qui 
soutiennent la Cause de Sotidarité, 


logne. Enfin, Le lauréat du prix No- 
| bel a rendu hommage à tous ses 
camarades qui sont tombés dans ia 
lutte pour les droits syndicaux et ci- 
| viques, à Ceux Qui sont ett Prison OÙ 
attendent leur procès et à tous les 
Palaos qui <rerseu fidèler à mous 


COLSE ». 


Les Norvégiens ont véritablement 
adopté Danuta et Bogdan, l 


et l'aîné des sept enfants de M. Wa- | 
lesa. Dans la soirée du 10 décembre, |. 


par —1Œ®, environ 1 500 


personnes 
Ont deflé n lache à d'en : 


devant le grand hôtel où üs lo- 
pis entrée de l'université, 
des Norvégiens avaient déposé plu- 
sieurs couronnes de fleurs ornées de 
bougies, comme on le fait un peu 
partout en Pologne. Dimanche, 
Me Walesa et son fils ont assisté, à 


: la cathédrale d'Oslo, à une messe 


@Cuménique qui mettait le point fi- 
nal aux cérémonies. 


ALAIN DEBOVE. 
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sans en tirer d'avantage décisif. S'il 
a consenti à la venue de Jean- 
Paui II, au mois de juin, c'était sans 
doute pour montrer que le pape, au- 
delà de belles et fortes paroles, ne 
pouvait pas grand-chose : un pari ga- 
gné en apparence, mais qui n'efface 
pas vraiment le message laissé par le 
pape, son appel à refuser la résigna- 
tion. Cette visite a aussi insuffié une 
énergie nouvelle au clergé. Com- 
ment faire taire à présent ces prêtres 
qui proclament de plus en plus fort 
Jeur « refus du rrensonge », 

ment la libération des pri 


prisonniers, 
exaltent le rôle des clandestins ? Les 


pressions exercées sur l'épiscopat, 
les menaces de procès peuveni-elles 
suffire ? 


Ni l'offre d’ « amnistie » ni les ef- : 


forts redoublés des policiers n'ont en 
Puis pre RARE es Er 
tures clandestines de Solidartté, La 
presse « illégale » qui continue à dif- 
fuser des dizaines de milliers 
d'exemplaires. Les arrestations ont 
été nombreuses, mais les défections 
rares, et même les prisonniers politi. 
ques dont le pouvoir voudrait se dé- 
barrasser en les expuisent mn 
ces propositions « e« insultantes » : 
sens aigu dé Dinde d'Eu non Cl 
en cause. Pour eux, la lutte n'est pas 
finie, et ils le montrent. 


Et puis, à Gdansk, ü y 2 toujours 
ce petit bomme inusable, que les 


de la paix, renforcé dans son auto- 
rité par ses rencontres avec les diri- 
geants clandestins de Solidarité, et 
plus déterminé que jamais à conti 
auer, 


Pendant combien de temps ? « J. 


ne faut pas se faire d'illusions, . 
déclaré tout récemment, Re 


n'est pas pour demain. Et il faut y. , 
avec le: moins de-pertes. 


parvenir 
possible. » Pour M. Walesa, comme | 


pour presque tous Ceux qui préten- 


dent toujours agir dans « l'esprif s 


de Solidarité, le programme, le 
choix des actions, sont en fait secoh- .. 


daires. Ce qui importe, c'est durer, 


grignoter sans relche ce que La'poik 


voir s’est approprié, reconquérir des 


petits espaces de liberté ou d'autono- ‘ ; 


mie, et limiter les dégâts Mais pas, 
au point de renoucer à ‘toute-forme:. 
de manifestation, de protestation pt: : 
blique : Car, malgré les risques, 
faut là aussi témoigner : c'est pour. . 
cela que la commission 


provisoire der. 
coordination (ls T.K.K.} a appelé & +: 


manifester le 10 Gicebre same M À 


sion sans doute sur ke résultat. -. 
Ce combat, 3 l'évidence, de pe” 


plus être que ‘celui d'une minorité : | 


car pour la foule grise et lasse qui | 
pesse des heures à attendre devant 
des magasins à moitié vides, qui äf- 
Le Ce Jon em 
cultés insoupçommables en Europe : 
occidentale de la vie De 
durer, c’est simplement subsister. 


Encore fant-il que les «sacri- : 


Gene demandés per le re = 


comme cette nouvelle hausse des 
prix attendue pour janvier — restent_ : 
D he no ee 
non, quelles que soient les précan-.: 
RS 
nouveau basculer. 


JAN KRAUZE. ii 





URSS. . 
M. Sakharov a été exilé : - : 


. Fe 


pour des « raisons humanitaires » : : 


affirme un dirigeant soviétique  - HAT 


M. Audrér Sakharov n'a pas été . 
exilé à Gorki, en janvier 1980, pour 
avoir rl soviétique, 


pris la défense de toutes les victimes 
de l'arbitraire ou demandé l'applica- 
tion des accords d'Helsi Ar pures 


est pour 
des « raisons lumanitaires » que lea 
paix à 


ÉTURSS. M Ruben a ajouté, en 
cours d'une conf 
tenue oscou à l’occasion de la Jour- 
née internationale des droits de 
DD Que #7 ARDaIUe IE Un 
homme très doux, mais aussi un 
love malade », avec des mimi. 
ques montrant que, à son avis, il 
ces d'une maladie mentale. 
est pour sa propre tranquillité 
d'esprit que l'académicien a été 
PE Le Due rois 
que tous citoyens soviétiques 
sauf celui de quitter la ville. 
De son exil forcé, M. Sakharov 
z'en continue moins à lutter 


les droits de l'homme. Avec sa 
re Me , il vient 


ÉSOVIÉIIQUES ». 
tre lauréats du prix Nobel, 
jam Golding (littérature). 


Taube tm) (physique). Henry 


(Economie) ont. de. leur côté, 
adressé une lettre à M. Youri Ax- 
opens afin Da Te M. 


aurons à Se witer er l'Union 


A M 


regroupés sur la 
Poucblis dal: k centre de pe 


cou, pour participer à une veïllée qui 
a lica tous les ans. Des = 


unifonne et en civil soc tmédiate. É 
‘ment intervenus. : 

* Une dizaine de jeunes Soviétiques 
‘ont, d'entre part, Obeervé dimanche 
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de presse 


soins Médicaux et soit 
eamedi 10 décembre Le 
suédois Swnrka Dagbla- 








une veillée à la mémoire de Johm- 
Lennon. La police a interpellé trois * 
des jeunes gens et a saisi une affiche * 
antioncléaire. Cette commémora- : 


tion a eu lieu sur les collines Lénine, * 
lieu traditionnel de-promenade Po". 
les Moscovites le dimanche. 

AFP. AP.  Reuter. dis, 7 






Giulia Borelli qui, le Mois is on. 
nier, a donné naïssance à des ju-- 


meaux conçus pendant le: procès, a 
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Bangladesh 


Le général Ershad se proclame chef de l'Etat 
| et libère des opposants 


Le général HM. Ershad, « sdministrateur en chef - de Ia loi mar- 


, à démissionné. Il prend Ia tête d'in nouveau parti 
destmeé à soutenir Paction du général Ershad. 


De notre envoyé spécial 
Dakha. — Dans une courte décia- inquiétante — et dans une mesure 
ration radiodiffusée, le général moindre d’un assainissement Æ 
H. M. Ershad a annoncé, dimanche l'appareil administratif. 


je général Ershad n'a jamais réusei à 
la présidence. du À Arrivé eu convaincre les dirigeants politiques 
pouvoir à l'issue d conp d'Etat 


traditionnels, réduits au silence per 

sans effusion de sang, le 24 mars l'imposition de la loi martiale et 

1982, il ne ra à la l'interdiction absolue de.toute acti- 

prési en exercice,  vyité politi de la sincérité de son 

M. À. Sattar, élu lors des Elections lateation do rentre le pouvoir anx 
liciles, en novembre 1981. 


civils dans « les plus brefs délais ». 
Dans son discours, le général Il à tenté une 


au.mois de mars, lorsqu'Ü a annoncé 
un ASSOU de la loi martiale 
et levé Finterdiction de certaines 


ue réunions politiques. Six mois plus 
ment parce qu'il n'avait pes # des tard, ,« l'administrateur de la loi 


activités politiques (/z Monde än 
12 novembre). Presque aussitôt, 
plusieurs catégories professionnelles 
mécontentes avaient appelé à la 
grève, tandis que des manifestations 
politiques étaient organisées par 
deux cosklitions d’ iti 


opposition. L'une 

d'elles se place sous l'égide de 
l'ancienne ligue du peuple de Muÿ- 
bur Roshman, premier président du 
assassiné le 15 août 

1975, lors d’un putsch militaire, et 
regroupe quinze Organisations de 
gauche et de centre gauche. L'autre 
est conduite par la veuve d'un 
ancien président, assassiné le 
30 mai 1980, Mw Khaleda Ziaur 
Rahman, qui rassemble autour 
d'elle sept formations alliées au 


PR ARR RES 
Les dirigeants 


















Corée du Sud 


LA RECONNAISSANCE DE 
PYONGYANG «N'EST PAS 
ae déclare 


Jus tard, à l'issue 
de “ile ru le général 
Ershad d ; 


devant, en principe, avoir lien 
1984. L'opposition cependant 
demande que des élections 

tives soient organisées avant la 
consultation présidentielle. Le géné- 
ral Ershad a sans doute craint que 
l'initiative lui échappe. IL a décidé 
de häter les choses. 


premier pays asiatique à « 
de façon rubstantielle avec la 
France dans le de l'énergie 
aucléaire », à déclaré M. Sir 
&- comme argument, pOur jus- 
-| tifier se décision, le « succès : la 
conférence islamique » qui vient de 
se tenir à Dakba. Il a assuré ne deve- 
L mieux per- 
issement de la 


En raison de la faiblesse de sesfrais généraux, . 
VAFER (Association Française d'Epargne 6t de 
Retraite) mi peut bd une anportante publ- 
cité mais tient à rappeler ses performan- 
ces: 14, où %en1981et15,33 Yen 1982, donc 
toujours supérieures aux organismes l'ayant 
imitée. Depuis 1976, l'AFER est à la source de 
la plupart des innovations en matière de 
retraite par capitalisation et notamment, avec | 
B création du _— vérsements Hbres: 
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Bolivie 
© DES PAYSANS TUENT DES 
PILLEURS D'ÉGLISE. — Des 
paysans furieux ont exécuté qua- 
tre pilleurs d'église qui avatent 


volé des tableaux de l'époque M. Claude Cheysson, la veille, de 
coloniale à Caquiaviri, au sud-est la suspension de la participation 
de La Paz et ont refusé de remet- française Aux activités du 
tre aux autorités d'autres voleurs « groupe de contact » sur la Na- 
qu'ils détiennent a-t-on mibie, np Sr également les 

1 1 Etats-Unis, la Grande-Bretagne, 


source policière. Les paysans ont le Canada, l'Allemagne fédérale 
coupé les mains d'un des quatre Ne 020 tbe)" He 
püleurs avant de l'attacher, revanche, le département d'Etat 
comme les trois autres, à un a fair savoir, jeudi, que le gouver- 

u d'exécufion sur la nement américain « regreltait » 


la décision de Paris, car «2 
France 2 joué un rôle importont 
au sein du groupe de contact de- 
puis sa création par l'ONU en 
1978 ». — (A.F.P., Reuter.) 


de la localité. — (A F.P.) 
El Salvador 


e SCISSION DANS LA GÉ- 


nains érilla, ont Suisse 
e gu ont an- DR 
noncé, le dimanche 11 décembre, © MENACE SUR LA COALI- 
qu'une scission s'était uite TION GOUVERNEMEN- 
dans leurs rangs. L'origine de TALE. — L'éviction de Mme Li 


liane LÉ candidate 
officielle du parti au gouverne- 
ment helvétique, au profit d’un 


révolutionnaire (MOR), est liée 
autre socialiste, M. Otto Stich, a 


aux événements du 6 avril 1983. 


. Ce jour-là avait été assassinée, à relancé le débat sur le participa- 
Managua, Melida Anaya tion des socialistes au Conseil F€- 
Mi £ responsable déral. Réunmis, samedi 10 décem- 
des FP.L. Deux semaines plus bre, à Berne, le comité central du 
tard, le leader des Forces = socialiste a ouvertement 


commis per un de ses 


L'or. nisation rcconaatt au- 
I 
Ya ontes avait a T S 
at par M Carpio Ivimême, _® PORTÉE EN JANVIER — Le 
no (Ru ces idéologi . isjement prévue pour le 21 dé. 
ques, — cembre à Æädis-Abeba 
Grande-Bretagne (le Monde daté 4-5 décembre), 
—— la conférence de réconciliation 
& AIRES REVENDIQUÉ pre a ét£ reportée au 9 jan- 
AR L'ARMÉE NATIONALE a annoncé, vendredi 9 dé. 
DE AR BÉRATION ÉCOS-. cembre, le ministre éthiopien des 


SAISE. — Ün attentat contre la affaires étrangères, président en 
caserne de Woolwich (sud de exercice du conseil des ministres 
Londres), qu a fait cinq blessés de opens Son de l'unité afri- 
. Caine. D'autre part, l'agence de 

presse tchadienne 


vendiqué par l'armée nationale a affirmé ven- 
de libération écossaise, dans un dre que Les récentes déclars. 
appel téléphonique à l'agence de tions de M. Goukouni Oueddeï 

britanuique Press Associa- (selon lequel le GUNT — gouver- 
tion. Quatre soldats et une nement d'union nationale de tran- 
femme ont été blessés par l’explo- 


nya qu'il préside, — est le 
gouvernement légitime du 
Tchad - } (le Monde du 8 décem- 
bre) ont « porté un coup à l'es- 
poir de réconciliation natio- 
nale ». — (AF.P.) 


sion d'une bombe. — {AF.P.) 

* AMÉRICAINS VRAISEM- 
AMERICA A - 
BLABLEMENT DESTINÉS A 
L'URS.S. — Des ordinateurs fs- 


RÉ tiemer a lUnme.  lChécoslovaquie 
niétique ont été saisis, Île e ARRESTATION D'UN PACI- 
douanes css dans le port FISTE. — M. Petr Pospichal, âgé 
Poole de vingt-trois ans, militant paci- 
de à fiste et dissident, a été arrêté à 
Trois Britanniques ont été in- Prague, a-t-On appris samedi 
qui par la pres à 10 décembre. Ancien apprenti ty- 


pographe, M. Pospichal avait 
déjà été condamné à onze mois 
de prison en 1978 et à un an et 
demi er 1982 - incitetion à 
la rébellion ». 1 avait été libéré 
en septembre dernier. Cette ar- 


saisie, qui 

es 08 lo ct ir 

dans moe ae 

em sur un ferry tina- 

RE RL à Dh 

nu le conteneur, avec six ordi- 
teurs américains, 


Tchécosiovag devait être restation pourrait être liée à l'en- 
= ep quête menée par La police sur une 
Te soviétique. — brique. — (LÉ. pétition hostile à l’implantation 
Namibie de tons les missiles en Europe, y 
ms compris ceux que l'U.R.S.S. pro- 


jette d'installer en Tchécoslova- 
quie, qui circule actuellement 
dans T région de Brno. — 
(AFP. 


e APRÈS LE RETRAIT FRAN- 
AIS DU « GROUPE DE 
ONTACT ». — La position de 

la France est «très bien com- 


_ dans le pas et l’histoire. 
TOME 1: ÉGYPTE, GRÈCE, 
ANCIEN ET NOUVEAU TESTAMENTS. 

Par Hubertus Tellenbach et drvers auteurs 
L'image du père concrétise les questions fondamentales de 
toute anthropologie empirique, philosophique ou religieuse. 
Ce livre décrit la figure du père dans le récit et le monde quoti- 
dien, dans la réalité expérimentale er dans les systèmes philoso- 


phiques des civilisations méditerranéennes antiques. 
Collection “Psychiatrie ouverte” dingée . 
per Yves Pélicier er Daniel Wilder, 10e pe - 110 F 
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fait allusion le maréchal Ogarkov, 


Boeing sud-coréen, y déclare que 
l'U.R.S.S. a l'intention de repran- 


M. T. 


« n'était pas le lieu tre 


du différend entre la yrie et la Pa- 


du premier ministre israélien, 


nisme» ct « la volonté de confisca- 


re 7 a 7 
pement . .n . re 
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chef d'état-major des forces ar- : <—e DE : For ne 
lestine », mais qu'elle avait toutefois M. Shamir, le soutien permanent et. A ue a à Le Re 
e« certaines C ONS » Syrie : at 0 IMG Ji rer KT: SUN ie Da. er 
= = è FI t Eu ué réaf irme que conssnces à Lrl, es raids au LE ÆRT Sets. mie AT. LS MB OZ où GE era 
Manifestations paci IS es lO.L.P. est rie représentant légi- ban, le. à i l'exis- A Sons de là réinioû, € Gao- # HR us M Am ie, . . j'a “ Mecs sgt 
si time et unique du peuple palesti- persistance à ignorer best, représentant de l'Association Se Re 25 a Hugo de eg Hana gsr 
de Francfort à Greeham-Common mien». RE op mr de médicale France-Palestiné, de. re- ee 
perspecti tour du Nord-Liban a parlé de la si-" RÉ mures 8 sien. UN A M er 
Des manifestations pacifistes ont eu lieu, «Les sportifs pour la paix, contre. les armes ner le problème PE nc hs hs es été er bem EU PU Den si Qiies Lomme de Pas hi in genut same ce 
samedi 10 et dimanche 11 décembre, dans plusieurs nucléaires », organisée par le mouvement pacifiste. n'a pas reconnu la nouvelle | autant ts esinter- rencontré des prisonniers de diverses one : 
NN Des champions — le Soviétique Valeri Borzov, le « république turque de Chypre du locuteurs du secrétaire d'Etat. Si ce -moaltés She per le conibes 
fusées américaines Pershing-2.  Tchécosloraque Emi! Zatopek, — ainsi que M. Willy Nord - ni même appelé à son Sou- | dernier a admis avoir entendu « des . tants fidèles à M. Arafat, parmi les- 
À Pancet: ae ei nn ce à Me DE D a LR tien. Elle a dans une motion, relati- | Csmentaires critiques » mais « de: quels, a-t-il assuré, se trouvaient de 
des syndicalistes et des députés Verts, ont défié  essisnjent à La manifestation. . ne pelle e LE ceux qui se font entre amis », a très jeunes Syriens qui lui ont dé- 
ogg . | | commurauté chypriote tarque — qui omis de préciser qu'ils avaient été . Ghuré avoir ignoré qu'ils 09 batesient: 
Hiuusen où sont assemblés, sion les pacilisies, une Aux Pays-Bas, quatre mille manifestants ont | jouit du statut d'observateur à | formulés avec une fermeté inusitée | contre des Palestiniens. 
partie des Pershing-2 arrivés fin novembre, Une cen-  protesté, dimanche, devant Ia base de Woendrecht, | l'O.C.L — et rendu hommage à sa | dans le traditionnel dialogue tuniso- 5 
blessés an cours d'affrentements entre les forces de dans le sud du pays, où doivent être installés des mis- opens américain. Mme DEN 
l'ordre et les manifestants. D En revanche, sur l’Af. le Les dirigeants tunisiens auraient | 
: femmes pour la paix, ln manifestation avait aussi | problème ia ou le it | mis aussi en évidence le danger de | ë 
A Dortmund, dans Ia Ruhr, plus de dix mille per- pour bat d’apporter un soutien aux femmes de | israélo-arabe, La conférence ministé- | bius en plus réel de voir toute la r6- À OL it» aa ra î 
= = « « = « à 5 
sommes ont assisté, dimanche, à une fête baptisée  Greenham-Common qui protestaient le même jour. gd a « réitéré » et « réaffirmé gion arabe se placer dans l'orbite de M Chant RUE cu ser ner : 


Quatre ans après la « double décision » de l'OTAN... 


Londres. — + Un jour après. », 
vingt-cinq mille à trente mille per- 


De notre correspondant 


mètres de la clôture entourant la 
base. Les militantes, qui campent 


des positions déjà connues ou de- 
mandé au secrétariat général de 
à porté 1er OP à 


Les pays membres de l'Organisa- 
tion de ja conférence islamique 


sonnes ont manifesté, le dimanche M" Thatcher — ont assisté à Cet depuis deux ans sur place, ont été L 
11 décembre, autour de la base de * événement ». redouté par le gou- encouragées par l'importance de ls. Se déheion de Dikhe ns 
Grecenham-Common, où sont entre- Vernement. M. Michael Hescitine, manifestation (1) et ont rappelé | Droiss de l' Pr 


posés les _premiers missiles de croi- 
sière arrivés en Grande-Bretagne. 
Pour le mouvement pacifiste britan- 
nique, il s'agissait, non seulement, 
de marquer le quatrième anmver- 
saire de la décision prise par 
l'OTAN, mais aussi — et surtout — 
de profiter de l'Emotion causée par 
la diffusion, la veille au soir, sur 
l'une des deux chaînes de L£lévision 


secrétaire d'Etat à la défense, avait 
réclamé le droit de faire une mise au 
point au moment de la diffusion, 
mais la chaïne de télévision le Jui a 
refusé. Il s'est rattrapé, dimanche, 
tant sur le petit écran qu'à la radio, 
dans de multiples interventions, 
pour souligner que le politique de 
dissuasion du Bonrernennt britan- 
nique et celle de l'ensemble des pays 


qu'elles feraient tout pour empêcher 
la sortie des missiles hors de La base, 
lors des exercices qui sont néces- 
saires à la mise en Œuvre de ce sys- 
tème d'armes. 


FRANCIS CORNU. 


(1) Selon un sondage de Finstitut 


Celle-ci affirme que - fous les 
êtres humains appartiennent à la 
mème famille dont les membres 
sont unis par leur subordination a 
Dieu et sont égaux en dignité, en de- 
voirs el en responsabilité, sans au- 
cune discrimination fondée sur la 
race, la couleur, la langue, la reli- 
gion, le sexe, l'opinion politique, le 

onsidé- 


indépendantes, du film The Day Af- de l'OTAN avait précisément pour statut social ou tour autre c: 
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Environ douze millions de télés- 
pectateurs britanniques — y compris 





tion qu'on le pensait auparavant. 
Des stations de radio qui avaient ins- 


tallé des standards téléphoniques 


en Pete ou en lrovalité, Les voler 
ou de Îles ignorer, car ils sont dans 
leur ensemble un commandement 
divin à caractère obligatoire ». 


à spéciaux pour recueillir les impres- per le 
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epreuvss. annalke£, débouches. Common, lorsque les manifestants tel occidental, ce que refusc le gouver- ue de justice, dont le projet vient 
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du séjour qu'il vient er en 
France à l'invitation du P.C. fran 


is. M. Xi ui est aussi 
nbee demi du Ooulié 
central du P.C.C., était arrivé à 


étrangères, et par M. Uchida, am- 
bessadeur dn Japon en France. 
M. Francis Gutmann, secrétaire gé- 
néral du Quaï d'Orsay, dirige la dé- 


CONTRE REMBGURSEMENT 


Plus de pannes srémétiebles, plus d'immobt- 


Esation d'engins, véhicules, électroménager 
ourmachines, TV, décodeur, ete. 





(59F pra de vente par ccrrespondance) | | Paris le 23 novembre. Sa visite fai- légation française. Deux précé- Tout l'outilage, toutes les pièces disponibles 
VENTE en hbrana pen ee gait Se 1582, TE Core el Chine, en en dentes. consultations au plus juste pri. 
Ou par COTÉSD0 : octob: = . 
Groupe SIGMA Ecinons. {|| chais âvec qui le DR chinois à franco-japonaises du même type ont MAFREX°607-42-28 
16. rue du Cioïtre Notre-Dame,  “}| eu un entretien, vendredi 2 décem- déjà eu lien au printemps 1982 et au . = 
75004 Pans. lél. 26.63.30 bre, au siève du P.CF, printemps 1983. 9, me du Chäteatd'Ess, 16016 | 













pipes re + Au, = 
ei A Fo pr 


Re a 








a 091E MONDE — Mardi 13 décembre 1983 — Page 7 


j TT: PR 
A MAC): Mare VE pb, rc ue nouvEle BcQe 
ë DATE | ere au point exclusivement par 








tee 
— …… Les micros st autres sppareits d'écoute sont 
impuissants 





ET … La stabilité politique et les concours extérieurs DD oremeitetu bone 
sr HR du a Dre à [es Communication Controle Securite Li 
RE eee re tte permettent une amorce de développement | 26 Pace Vendome | 
Kg. mon he 11 de. ris us, # . : Tei. 297-5600 Telex. 215524 F 
RE Eds mu ns ue , DFbouts — < La ion.nous .De notre envo jal Cette ambition se heurte toutefois 
nu eu LE Rise ie 2 ee Re PET = accomplis de- yé de a obstacles nombreux L'éner- 
a EPS Sléures 0 DNS PSN SU ae ance, elle ne se boti, Egalement fondateur du Parti succession Ôôu, plus exactement, est hors de prix — ce 
OS me pété D ee us EUR, des slogans d'une cam- populaire, autre ancien premier mi- ceux qui se placent en vue d'unc ique, en. partie, la cherté du 
FF ae à du, AS Shobiz : Er ee page à e- » Le président nistre, M. Abdullah Kamil a obtenu telle éventualité. Celui qui se distin- la vie, — et les recherches ITR] 
RE “te Pas rs tan etrrrnt EL RU notaire à Djlbours VU on pr fe roue 1 MAGAZINE UI VOUS HT] 
RL US RE faute Ge one. di ie CRU . passe désormais une partie notaire à Djibouti-Ville cet ef- aires étrangères, oumm stade exploratoire. 
. rem Je lofponti, re BE ee pan TROT ‘Ja semaine dans sa ville d'Arts, pe-  fet, doit prochainement se rendre à  Bahdon Farah, un homme au regard dix mille Français — militaires, coo- 2 ( ë 
+ sde 6° Loges ms ES Vus tite villégiature d'altitude située à Bordeaux pour un siege de trois malicieux, mars qui, la cinquantaine pérants, commerçants, et leurs fa- A DEVORER OS APPLE u 
e Lou fe Tone jones Pptp ne |: FETE - ‘une s ne de kilomètres au mois. ae milles — assure la principale rentrée Lee ER 
as cons dé de . fus : RS ARE A: dance, Djiboati 1e cote de Fe ancien », de celul 2 de devises. Mais il faut pratique- 
à. À CE 7 NE ï aurait pu deveair ke c su se situer au-delà ment tout importer, 
> Joe, A Fins er rl v ” CARE rave ti entre ars et Somalis, qui clans. iui Hp von rolontiers les produits alime eau 
ue POMK VE Halls à tés os Le est -tite République viennent de lui forment l'essentiel de sa M. Adeu Rob aisant terriblement défaut, l'ensem- 
ae SR AS RE RS | ns De eue Ce risque a 6t6, à ce Jour, évité, ous de ministre du commerce, des ble du territoire n'offrirai, au 
Be ému 2, 00 millions de dollars — pour en 45- même quand M. Dini, un Afar, ac- transports et du tourisme au prit- jeux ue quelque 500 hectares 
ja . -surer le développement (le Monde cuso M, Gouled, luméme Sanah, Dos Se es Tears rte 
: " ” du 25 novembre). « Maintenant, - de «tribalisme », comme il l'a en-. Catastrophique d’Air-Djibouti, — qui Eiguées. 
RARES. 4 -  Afitil, El faut se mettre au travail. » core fait lan dergier. Sil’onen croit effectue, depuis quelques semaines, D Linérés ste de ce petit 
A VMérreles : A soixante-dix ans, le défi est des étrangers qui travaillent en mi- un retour sur le devant de la scène. vill Le 
D ae D ue Re D M Se, HN d’une nouvelle nature pour un Heu afar, « fouf est calme» dansles Ces luttes d'influence sont tempé- Etes, tend 2 ile, Su SE Den 
PORTE homme qui, pendant six ans, a dûas- quartiers afars de Diibouti-Ville, re 1e lait que M Essen Go d'Ad ph 
PONS ju ue mais ou | . : 0 1e surer avant tout le fragile équilibre même si l’on y reproche volontiers maître à bord, sorétique Tu SET rs 
Fins je cute cm 4 D; D d'un pays habité par des Somalis et aux Somelis. les postes ro phone ot PA te EURE RE D Re 
DR 7 Ni Na Re 2 on 5 Dons coincé en- ls plus importants, Seul incident à aux problèmes de développement. lement le rance, l'Arabie Saoudite 
D. ME Cr DRM Le our oe TA t . tel thiopie voisine et ses relever : l'arrestation récente de sept En l'espace de six ans — Paris accor: t les Etats du Golfe, mais aussi. de 
LOUE a Re era ii | arte - «alliés » arabes. La sécurité du petit jeunes Afars, à leur retour d'Echio. dant ion militaire et coopéra- PPT PS Gonled eorand manie 
RUE bte vx RE _térritoire de Dribouti demeure ga- pie, le gouvernement æffirmant ji PTE M. Hassan Gouled entend maintenir 
DORA Net CNE EE -* ‘rentie par des accords avec Paris et qu'ils ont participé, eu 1979, à un at- grès ont ose été réalisés les meilicures relations avec in So- 
D NE L.… ER ‘ "le préence d’une base militaire tentat qui a fait quatre morts dans couverture sanitaire — dispensaires, malie et, surtout, avec l'Ethiopie. Le 
NT CR A NT En e ee Se : Rae . française, Mais M. Hassan Gouled un poste militaire du district Étuipes mObtIeSS BOF Dopliaux = du ter” développement de la République ne 
1 ÉCRRRS ER Ne ni : jee ES - se sent - nes Sa. semi- d'Obock. - Ro. L'aide peut, Poe se faire que pe 
TOME sement ganre na | A CRE .  retraïte d’Arta ne l'empêche nulle- Pour éviter d’écha Fe nNS S Dee a permis surmon- aux dons crédits occidenta ap 
PA UE Dh AR | s . ment de suivre de très pres ie af  prits, le open ee ter la é sur le dollar TS a. F " | 
F0 0e NS Tous . fairés, tont en se.posant un recensement effec- f sur je doiiar, ie iranc- concours semble uis — j à 
° UT CR en LES 2 : D er. ne pl "i le dit 4 en tué 1983 et qui s semble dé- un monnaie forte, même si de De Vous êtes plus de 200 000 à utsarles 60 000 onnateurs personnels Apple® 
D Then se FR ne : ie arbttre Hboiti = « œil du cu montrer que, contrairement aux D : SA ser, que él demcarent ca 7. - depuis le instolés eh France. Voici Golden, un grand magazine indépendant qui vous est 
SU FAMT ne am, ne | Ur moe », selon l'expression d'un idées. reçues, . ars sont nette- assurer, succès «table ronde des dons- B à à : © Logiciek, périphériques 
É us d PP PAT MN A ae AN isR | F ÈS . .piomate — aurait In -S& ment minoritaires ti, teurs », réunie à Djibouti fin novem- CORSA, 4 VO à 
és dd om sax ï mie Babieantss Île es. Sans nc prose Diet bre. Les projets matériels de per 
“w je se Las .. «Pour l'instant, poursuit le  raient qu'à peine plus de cent mille. s'oriente vers des activités de transit. mettre, s'ils se ee - PE : = = Apple® 
LU US DS D Bye Ut he "même observateur, les questions po- On pensait ement que leter- En attendent que le marché éthio- les maigres ressources de mois, 100 pages pour mieux créer et vivre ovec votre . 
Feat, oies ni Moce Re As AIR | litiques sont oblitérées par les pro- ritaire était plus peuplé — pien se développe de nonveau — ce à Rien : MAR ren. Et découvrez dons la N° 1 comment gogner un logiciel de jeu inédit. 
M détuel mt re DR "+; rai ue je dtveloppersent. = L'opérs près d'un demi-million d’habitan - qu de prendre quelques an-  £erie, unicetions, pêche et, à 
VS ut td RSS EE . ot tan . opposants en et que la tion £e répartissait — le chemin de fer qui remonte un bien moindre degré, 
RE * as à bus nr SOUL a fi fait fou. Les assez it entre Somalis sur Addis-Abeba végète. Mais son < La poursuite du développement de 
Re CNE nm FSU ner : z . . cn " Le fondateurs d’un d'op- et Afars, les eng rm 54 avenir l'est pas nécessairement SOm- Djibouti semble assurée quel- 
Meme pa 4 one de | È osition ont été arrêtés sur- . ment majoritaires bouti- Ancien : ee, Di ques années », en a u l'un des 
Rens … fstam, ps A alors Fr k ou ee PS peu dou nn 9087 
Mr | a ue teurs 
en Le dans es poës qui ont ui dans l'ouest et Je nord de la Républi- « port d'éclatement » LU pe de pin ga D talus 
Bree He nce ss fes 1982 que. | « zone franche » cst en train de de fs Pet el du ne 
Se ie ER Fi tions “abus lind A moyen terme, le petit Etat pa- Prendre vie. Dans une région parti- voici quelques années à la 
RAR RÉ ne LUE tre Pr om De  raît, sur le plan intérieur, confronté  Culièrement troublée, ce petit terri- ourmente, c'est là un résultat assez 
M Re sr ns SU PAS - deux problèmes plus sérieux able d'offrir à nes voisins des er  iNeSPéré s ETAT UT AT LE 
M D nc spy is un a. | Pa ci ire 2 SR RPP. Fe Rasa D'une Les i diplômés s'ac- capable d'offrir à ses voisins des ser- N'1EN VENTE CHEZV REM . 
ee mean da cu Lu . eee 6 ment Le ue a a a comment a de ce toujours vices dont ils ne disposent pas. JEAN-CL'AUDE POMONTI. 
Er a Se et de que précé- 
LE 5 dente, notamment au sein de l'admi- 
: & quoi ue pe nistration « {fs sont 
PE ie ÉE £ “ie À me de qu Barkat dit à leur propos le président Hassan 
fa. one : Gourad Hamadou, 2 été reconchrite Cond tai ea ne Daut DAS FAnpOr- 
ST SM ee ne ee | . dans ses fonctions de premier mi tance du problème. On sent 
Re Fonr De . “ou ta . niste AT dant une certaine frustration Z , 
ao La LL SOL Los at s Depuis, les opposants au régime ces cadres qui se heurtent à l’obsti- 


.… Veau ultra souple. 
429F 


Paris : 12, rue Tronchet 
41, rue du Four 
74, rue de Passy 
Tour Mai 


Bébé n'est plus ce qu al était, Prograrmmé, 
analysé, testé, étudié, dès sa conception, AGE SRE 
il est entré dans le champ des « Er x IMCINLS prié 
logues » en tous G PEUT us enfants! 
Après l'avoir ignoré des années, : Di ds 
médecins et psychologues s'émer- de retour incl 
veillent de ses potentialités. ee Fa En 
Parents et enfants en par- 
tagent les bénéfices. 
Les éditeurs et les 
commerçants aussi. 
Voici venu le temps du 
bébé roi. Qu'est-ce qui a 
vraiment changé ? 
Pour son numéro 100, fe Monde de l'Education propose 
un dossier sur les découvertes récentes de la médecine et 
de la psychologie du tout-petit. I} décrit et analyse le « marché 
bébé». ainsi que les 76 livres de puériculture qui se disputent 
anxiété des jeunes parents. 


L ÉDUCATION 


Pour comprendre ses enfants. Pour préparer leur avenir, 
L'information sère. 


GOLDEN, 
(a DTA VAE NES SATA 
VOTRE APPLE”. 


Vous êtes plus de 100 000 à utikser les 60 000 orinateurs personnels Apple® 
“installés en France. Voici Golden, uns grand magazine indépendant qui vous est 
enfièrement consacré, à vous, et à votre Apple®. Logiciels, périphériques, 
matériels mois aussi reportuges, interviews, dossiers, dans Golden, chaque 
mois, 100 pages pour mieux aéer et vitre avec voire Apple®. 

Eos se ces gr ve gl de 
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AMÉRIQUES 





Argentine © 
| Fun M. Alfonsin 







Paris enténd établir des relations étroites -« Nous héions d'une situation déplorable =. 





_. me 


| avec. le nouveau gouvernement | ‘déclare M.:Raul Affonsin. . . —. | 
. iv te = notre pacs ne À ms 
Bueoos-Aires, — Les chefs des d£- De notre envoyée spéciale M. Buuh, à Ja demandé de ce der .. de “ MES Fi 
| assister | nier. C'est M. Buencs-Aires. — La journée du Le AE par” l'aveine on ns. 
\ à la prise de fonction de M. Alfonsin sibilités de la France ne sont pas il- En ce qui concerne les Malouines, qui, après un échange de vues sur la | ,-edi 10 décembre a été Alfonsin a descendué; | 
| auront pris avec lui de mémorables limitées », l'Argentine peut compter le “ministre a sans au Liban et en Iran, 2 que le spectacle bien maté er voiture découverte, SOUS UE... : 
+ Cm NOT DUC on uen pote de la France, qui refuse de se pro Cas Hi mots rare des pe Ë TEE e 
: ouverte >» : CE : : sortant et le vainqueur 3 A" 
4 Rosada, avec une ferveur diffic: sa dette au sein des organisations : nOnCer sur La question de Ia souve- que les gestes de modération faits ré- Pratin du 30 outcise, DS Fiepossar. timent d'assister au début d'in6, 
. péntooenneparks forces der" concernées. Un effort sera fait en. ele oi RS nr ui De EU ne ne palais da Congrès, où en céremuvelle»." 55 D: ti. 
{ cher ceux dont la résence à matière de coopération culurelle, négociée en intervenant dans ce sens cueïlis les Éricai À quai et miles gro son premier moment fort a été sans SUCUR -:; 
” i ‘syrmbolisait pour de ‘entfque ot technique, ct Se 800 auprès dé Ia Grande- M. aurait répondu qu'il les | Cours, au baïicon du Cabilde doute l'allocution prononcée pèr 
| mombreux Argentins la respectabi- vernement français s'est dit prêt, no- En marge des festivités, M: Mav- it insuffisants et que.les sandi- : du gouvernement), qui M onsin le balcon du; . 
Eté retrouvée de leur pays. à contribuer à La forms- s'est entretenu avec le nistes présents à Buc z avait pour la circonstance . vieux Cabikio. Le choix de cet” Œ 
.. Pammi ec chefs d'Etat tion‘ de cadres civils dont ia de “L'Alliance démocratique a toute sa beauté et d'où il s'est Dane et rende an GA " 
i ce ques premiers itarisation de l'administration  chilienne, M. avec M dre contact avec ii. adressé aux centaines de milliers de “Bu nos-Aires ot remodelé au re 
En S'éout NL Pierre argentine rend le besoin urgent. tega, le leader sandiniste, et avec . CLAIRE TRÉAN, :_ | personnes memées sur la place dé du dvi dixhuisième siècle, avait 5 
|  Mauroy, et le vice-président améri- F7 = … UMR, 
. nier, SUN devant lntrés du 1870, une junte. ss 
: evan cn U 
| ne paraissait goîter que chansa le vice-roi et install A 
M. M, Alfomsin a donc vodln entamèr - 
Fe ti res me cette étape de « cenr ans de liberté, : : 
frère, battait incontestablement tous Le nuix of de dE tie» par Un | >: 
ee e D .tetour à « a révolurion de mai »,'ün : 
en démocratie, cratie, il va falloir nous aie nee Loge er 


CRM me Te SR Am a nn 


der », lançait v’un dans la 
foule au paange de AL Mauro. La 
nouvelle démocrati 


cffectivement besoin d'appuis ext$- 
rieurs, et la question de savoir où 
elle les cherchera fait déjà l'objet 
d’une polémique. Sur un ton sarcas- 
tique, le quotidien {a Prensa, expri- 
mant le sentiment des milieux pro- 
ne Dee un éditorial 
Paris », ns un co 
Tout: , cette 
formulation non seulersent la délé- 


La France, pour sa part, a tenu à D 
5es «retrouvailles » avec | ni : | LR 2 + : : 
l'Argentine démocratique par beau- | . | qui. constituent la mission principalec: 
pircanstance, < En deux autres oc- 0/* “Fdtls É TE mel Gaditibn ré 
casions seulement, confisit diman- me Nr 
che M. Mawroy, j'ai ressenti la 0 pp Ste cos 
même émotion qu'ici, le mème sen- | | _représeurons plus qu'une idéoi 
sent : lors de la libération de Paris D Hal ramntiée ec le mine 46 7 
Fou DER Mai, il a lancé : < Nous avons 
gresse "énorme responsabili gererniir. ; 
Aires, et lors de l'élection de Frar- ! are mis à Le nes - - 
cois Mitterrand. » Don Le res de br —. 
Dans le message qu'il a transmis à et de la dignité de l'homme sur la 
M. Alfonsin, le terreargentine. s  :. 
s'est félicité pour sa part de la vic- Là . MA 
toire aux élections + d’wn courant de |: Sn me nr Ten 
sép prod paire a même fait l'un des thèmes princ:- - — 
di d'amis de la franconhilie eux de ses interventions. Dans son 
de crains membres du nouvean Mr 


qu'il fût candidat à la présidence, ou 
bien aussi du côté « 14-Juillet » 
qu'avaient samedi soir les grands 
bals populaires organisés dans diffé- 
rents quartiers de Bucnos-Aires. 

Il y manquait toutefois la tradi- 
tion. Autant les manifestations de la 


quartiers populaires comme 
le public sembiait encore désorienté 
par cette liberté nouvelle qui 
consiste à se rassembler dans la rue. 











JHRevsiorisation garantie pour {es contrats da ln garymne “24” La cotisation progresse de 7,60 %. La cifférence renforce votre pouvoir d'achs’ 


Capital Epargne Retraite 
souscrivez maintenant! . 


du Mans : un capital, quel qu'il'sott qui RUES | 
d'un coup sans augmeñtation proportionnelte de” 


+ 14,47. %, 


rsiéttio E 


annoncée par les Mutuelles du Mans pour 1984 
sur un capital Epargne-Retraite dont la cotisation, 
elie, ne progressera que de 7,60 ‘#. 


Concrétement, cela veut dire qu'un. 
capital de 100000 F d'Epargne-Retraite, 
souscrit avant Le 1* janwier prochain, vau- 

_dra 114470 F un an Plus tard (soit 14,47 % 
‘de plus-value) alors que la hausse de 
cotisation annuelle ne sera que de 


7,60 %. 


Et c'est cela l'événement Mutuelles 





la cotisation; capital qui se gonfiera encore: en. :: 
attendant la retraite, par des redistributions . :-. -.: 


maintenant! 


les mutuelles du mans 





d'excédents. Voilà bien la preuve qu'aux - 
Mutuelles du Mans, les intérêts des socié- . : 
taires sont l'objet d'une saine et.solide .. 
gestion. Voilà surtout l’efflcacs concré- ‘ : : 
tisation de l'esprit mutualiste. À | 
Pour renforcer dès aujourd'hui vote . 
pouvoir d'achat. de demain, Fr | 


. « 
7 ant qu a À 2 














_à l'extérieur 
démocratie » 


. gra: e 
tenir fermement la barre de l'Etat: . 
* face à tous ceux qui « à l'Intérieur et 
veulent us rss nr 


Le message est-il passé ? Les AN" 


sont-ils conscients des sacri- 


FE men sm 


la démocratie .? mn 


FE 
2 AU 


deMai, Dre 


comme ‘ils 

-[:[ l'avaient été le 25 mai 1973, le jour 
fonctions du p 
TN mena rien-été. 


de l'entrée en 
Hector 
On a bien entendu 


tes ici.où A. mais à Tor 


‘ Ahenre m'était pes ao rementhucnh 


Les Argentins paraissent ‘au 
soucieux de_ « dé: 


À icerd'hui 
“aix Ex surtout de vivre. 
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en effet, 22,79 % des suffrages 
Me 1 décernbre, 


Le Monde _ 





DEUX ÉLECTIONS LÉGISLATIVES : 


LOT: alhéritier» de M. Maurice Faure est en bonne position 


L'autre candidat de gauche, 
M. Henri Thamier (P.C.). figure 
lotoise, obtient un résultat tout à fait 
conforme à ce qu'il pouvait escomp- 
ter. Avec 12,65 % des voix, M. Tha- 
mier a même la satisfaction de réali- 
ser, à un derni point piès, le même 
cription du Lot (le Monde du résultat que celui Pnere 
16 décembre). Ce jeune radical de D 


et adjoïm de 


ensemble est en net recul dans La cir- 
conscription. Avec un total de 
51,5 % des suffrages, clle ne 


retrouve ni son résultat des législa- 
tives de juin 1981 (70,47 =), ue 


celm du 12 19 1978 (60,37 %). 
_celmi mars 

de gauche. M. Marc Baliy, camdi di Pour autant, l'arrivée ‘en tête au 
datPaocialste, hisé lui adjoint. à: premier tour de M. Bernard 
conseil a er org ri rice Faure, peu ue pormettre au can 

, il MR. sauver 

deçà de ses espérance. Perle UC Lee 
Ron Baldy co ETS au second tour, le 18 décembre.  - 
b personnalité . Meu- Assuré de bénéficier du _désiste- 


a 
aiér un sd Pet en 
at uni e' l'opposition, 
André Garie, RP loppcs a ras- 
El 43,41 % des voix, M. Charies 


maire. adjoint de Figeac, avait 
obtenu ie deuxième siège aux 
dépens 


candidat MRG. Ce pérer une partie des voix écolo- 
gistes obtenues gs la liste de 


même si les 


*°°LE MONDE — Mardi 13 décembre 1983 


politique _ 


— Page 9 


MORBIHAN : M. 


M. Jean-Marie Le Pen a fait, dans 
la deuxième circonscription du Mor- 
bihan, la -preuve par trois. qu'il 
espérait. Après les résultats obtenus 
per se formation aux élections muni- 





















l'amour-propre de M. Maurice 
Faure, us de celui-ci, selon 
lsquelle les conditions sont réunies 
aujourd’hui pour la réactivetion 
d'un « grand centre » radical. 


A l'inverse, et même si son candi- partielles de Dreux (16,72 % 
dat, M. L'André Carie, R.PR. discret, | des suffrages at ct 
d’Aulnay-sous-Boïs (9 LE le ue 


obtient en très bon score, De 
tion a fait le constat qu'il ne 
pas très facile de mordre sur l'élec- 
CAL RARE € Cure gauche, ss 
ces fameuses voix «fauristes 
Din DR Due CE, ot Le 
Elections dans le Lot. 
M. André Carle, maire de 


sident du Front 

sonneliement un score (1202 le) 

re autorise à pavoiscr. Î} y avait 
bien longtemps que l'extrême droite 

n'avait été à parcille fête en France. 


Il s'agit, certes, d'un succès 

: Le Pen ne qe arrive qu" . cin- 
position, 

candidats de l'U-D.F., qui se sde 


tent l'héritage politique de 
M. Christian 


Pi de voix péccmatrte au hramilée 
tour, seuil en-déça duquel ses 
chances seraient com: lors 
du second. I ne les obtient pas, mal- 
gré ou peut-être à cause d'une cam- 
pagne Que ses amis Ont fortement 
tisée. La venue de ténors de 
"opposition, notamment MM. Jac- 
ques Chirac et Jean-Claude Gaudin, 
a conféré à cette élection un aspect 
national : l’affrontement ouvert 
droite-gauche ne lui a pas profité. 
Pas plus d’ailleurs la venue de 
a chefs re du PS. — 
dont le premier, ionel Jospin, — 
n'a pas avantagé M. Marc Baldy. 
M. Carle va s’efforcer de convain- 


t, ancien minis- 


des 12,5 % des électeurs Emsorité, Ce 
qui lui aurait permis, éventuelle- 
ment, de se mamtenir au second 
tour. 


regagnera - pas 
qu'il a quitté en 1997 pOur s'engager 
volontairement dans les trou 
françaises combattant en i 
i les officiers du 1 régiment 


L'ancien Es jadiste ne 
le Pilais Bourbon, J 


Le Pen fait la « preuve par trois » 


-ses succès À Dreux et à Aulnay- 


sous-Bois. M Le Pen avait mené 
campagne uniquement sur les 
thèmes nationaux défendus par s2 
formation : « Chômage, marraquage 
fiscal, laxisme moral, ras-le-bol!-, 
disaient ses affiches. Il est 
aujourd'hui fondé à penser que ces 
thèmes rencontrent un Echo dans 
l'ensemble du pays, et pas seulement 
dans ies zones fortement urbanisées. 


Cette confirmation de l'émer- 
gence d'un courant néc-poujadiste 
s'accompagne d'une autre observa- 
ton : la du Front naiio- 
nal se fait essentiellement au détri- 
ment de la geuche. 

Les trois candidats de l'U.D.F. en 
présence dans cette circonscription 
du Morbihan n'ont rien perdu globa- 
lement du potentiel des suffrages 
dont disposait M. Bonnet, puisque le 
total de leurs voix représente 
65.60 % des suffrages ex 
c'est-à-dire plus que le dernier résul- 
tat de l'ancien ministre de l'inté- 
rieur, qui avait été rééiu, en 
juin 1981, avec 62,55 % des sui- 
frages exprimés au premier tour. 

L'opposition Conserver ce siège, 
puisque Le second tour de scrutin se 
réduira à-un duel entre deux candi- 
dats se réclamant de l'UDF. Bien 


désistement de son cousin, le troi- 

sième candidat U.D.F., M. Joseph 

Kerguéris, Eh de Landévant, qui 

s'est prononcé dès dimanche soir en 

sa faveur. Il est également appuyé 

-par les militants RP.R. de la cir- 
conscription. De toute façon, l'oppo- 
sition renforcera ses positions 
locales. ° 

En revanche, la gauche, qui 
n'était déjà pas bien forte, enregistre 
une dégringolade. Le PS. perd 
14,40 points par rapport au scrutin 
de juin 1981. Le PC. en 2,20. 
Le candidat autonomiste de l'Union 
démocratique bretonne (U.D.B.) ne 
profite guère de ce reflux. Pour les 

. partis de la majorité, c'est « marée 
basse», la perte Etant accentuée par 
l'augmentation des abstentions. Il y 
a eu 7259 votants de moins qu'en 
1981. 

M. Le Pen. lui, se voit porté par 
une «marées montantg». Il affir- 
mait, dimanche soir : « S7 nous 
considérons que l'U.D.F. est un 
ramassis de partis, il est évident que 
de Front national constitue 
aujourd'hui la deuxième formation 
de l'opposition. » Une telle conclu 
sion est évidemment excessive et 
rh ae ro nt gré 
dra attendre le scrutin européen de 
juin 1984 pour mesurer quelle est 


précisément 

constat amer : le radicalisme de gau- 
che peut exister mème sans 
M ice Faure. 


M. Costes (3,40 
Candida! 


ts écologistes se sont refusés 
DE Ces Re Per RUE 


Ce succès partiel de M. Bernard 
Charles devrait conforter, outre 
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tres A dec in étranger de parachutistes. Sa qu'il soir tête du ballottage, le exactement l'ampleur du phéno- 
tentera de jouer sa carte modérée tion n'est donc pas aussi maire d'Auray, M. Noël, n'est pas ère au miveau national. Sa réalité 
contre l'Union de la gauche reconsti- | Complète qu'il le souhaïtait secrète certain de l'ei Amivé ED représente en tout cas une donnée 
tuée. Quand à M. Bernard Charles, ment au terme d'une campagne élec- deuxième position, le maire de Plou- nouvelle dans la vie politique fran- 
bénéficiant de l'atout jeuness, ï] res- | torale très spectaculaire. Mais tous hinec, M. é encien  Lajce. 
tere très probablement sur son cré- | les espoirs peuvent désormais Jui suppléant de M. Pan | 
de la Ve asocauve, gand BIHAN (deuxième circonscripti 

vie associative, sans . | 1 1 ti 
meeting m éclats de voix. Une cam- MOR on) 
pegne lotoise en somme. 12 MARS 1978 

P.G. Inscrits 


12 MARS 1978 
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ondage IFOP< Journal ‘du 


. deux points Le nombre 
de. « mécontents » diminue ‘d’un 
: ra 

48 ® le mois précédent. cote 
té de M diminue 


d'an point (30% de «satisfaits » 


OA NE E Te Te) 
le plus large 

eeltit HET 

| les plus ne , <nécens me (outre 52 # le mo 
sa mois de-nowexbre dans un 
“rend et Many dos 
une remontée très sensible avec un 
gain de sept points pour le président 


ë 





pour le premier ministre. 


MAURICE DRUON 


de l'Académie francaise 


ER 
REFORMER 


LA DEMOCRATIE 


“Des solutions originales dont certaines rompent 


EUR EE ae Se RECU 
ANDRE PASSERON “LE MONDE” 


“Seul un gauiliste incontesté comme Maurice 
Druon pouvait réciamer des modifications fonda: 
pee rte LCR LE fa Ve République sans être taxé 


RER 
NICOLAS DOMENACH “LE MATIN" 


PLON 


contre 31 % en novembre). Le pre- 


de la République et de trois points ‘ 





PRÉCISION. — Dans le projet 
de loi relatif au renouvellement des 
baux commerciaux, adopté par 
l'Assemblée nationale, jeudi 

décem- 


ngments) 
dont l'application, à ce taux, conduit 
à une augmentation du montant des 
baux de 5 % pour l'année 1984. 

Nous avons aussi omis de préciser 
que le même projet fixe à 5 % pour 
1984 le taux d'augmentation des 
baux pour les locaux à usage profes- 


sionnel autre qu'industriel, artisanal 
œu commercial, ainsi que pour les 
saisonnières. 


Herr 
L homme fort. 


NE - 


a 


CAPEL prêt-&-porter hommes grands hommes forts 
e 74, boulevard de Sébastopol Paris 3 
e 26. boulevarti Malesherhes Paris 8 





" 0 Contre Con. Hisïse-bképernense Paris 15 








bien, comme il le dit, « {e parti qui 
more ». 
. Sa percée dans cette ci 


cette Circonscription 

Que le président du Front national 
ait recueilli 51,04 % des suffrages 
exprimés à La Frinité-sur-Mer, sa 
commune familiale, est finalement 
moins significatif que les 26,03 % 
qu'il a obtenus à Carnac, commune 
dont M. Christian Bonnet est le 
maire, Ou que les 9,37 % qu'il a réa- 
lisés à Auray, principale localité de 
la circonscription, dont le maire, 
M. Michel Naël, était le candidat 
officiel de l'opposition. 

Son résultat total est d'autant 
plus significatif que, dans cette cir- 
conscription mi-agricole, mi- 
maritime, les électeurs ignorent, 
dans leur vie quotidienne, l'insécu- 
rité et les problèmes relatifs à 
li sur l'exploitation des- 
quels le Front national avait fondé 


e La réaction du P.F.N. — Le 
Parti des forces nouvelles (extrême 
droite) « se félicite du score réalisé 


. dans le Morbihan par le candidat 


de la droite nationale ». 
« Aujourd'hui, c'est une réalité, la 
drolite nationaliste existe et Jes 
Français se retrouve de plus en 
ps nombreux derrière ses thèmes. 
dit: 


M. KRIVINE (L.C.R) DÉNONCE 
LA « POLITIQUE DE CAPE 
TULATION » DE LA GAU- 
CHE 


ML. Alain Krivine, membre du bu- 
reau Stnes de la Ligue commu- 
niste révolutionnaire (L_C.R., trots- 
kyste). a déclaré mardi 6 décembre, 
au cours d'une conférence de presse, 
que la gauche est = malade de sa 
politique ». « L'échec actuel, a-til 

ivi, n'est pas celui du socia- 
lisme, mais celui d'une politique de 
capitulation. » 


M. Knvine a présenté « un plan 
d'urgence face à la crise », que la 
LC.R. veut soumettre à la discus- 
sion de toutes les forces de gauche. 
Selon M. Krivine, « {e moment est 
venu de lancer la contre-offensive 
avant qu'il ne soit tr0p tard ». 
« Mais pour cela, a-t-il dit, if faut 
oser rompre avec le capitalisme, ses 
lois et ses hommes. et sur cette base 
s'appuyer sur la mobilisation » 
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L'ouvrage majeur de Pierre Miquel, rédi 
av présent pour les batailles et à simpa 
pour la politique, vaut par son De à la fon 
emporté et passionné suond s'agit des 
victimes, mais ci rudent lors- 
qu‘il évoque le rôle des Su généraux, 
qui subissaient plutôt qu'ils ne provoquaient 

.1 l'action. 

. Ce livre est peut-être le plus beau monu- 
ment aux morts 14-18 qu'on puisse imaginer, 
lucide, généreux, sans cocardes ni fanfares : 
honnête, en somme. 

: Jean-Didier Wolfromm 
L'Express 
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POLITIQUE | he 
SEPT ÉLECTIONS CANTONALES 
L'opposition conserve quatre sièges ; le P.C. progresse dans trois cantons ; le P. S. 





sièges généraux dits és Li 3 18 D mali & 
ALPES-MARITIMES : canton de de étaient à Vence aux scrutins de mars 1982) (13,70 points per rapport à 1982 dans le 4700 mu. 
Beausoleil (premier tour). nr dimanche 11 décembre dans cinq et dans un de ia Meuse (+ 6,35 à Moutiers par Canton de Vence). Ce dernier recal s'explique TU-DF, D 2 cms et 

Inscr., 9 750; vot, 6439: suffr. rapport au scrutin de mars 1982). II regresse um fort taux dabsten- £761 électeurs inscrits. An premier 


il 


elle jar 0 
tions (près de 52 &). Mais le parti 


6302 MM Te 


André Y: 
3 188, ÉLU;: US Perl Bee soleil (Alpes-Maritimes) ; le parti 


PC, 


l sait. 

nardi, RP. conserve celni de Lasrollon (Côtes-du-Nord) et = 4 486. MM. Boizard, 2 086; 

PE ue dir lopposition se se maintient duns quatre: Vence D gp pl Pl Dans le Bas-Rhin, où l'opposition s’est pré- D A EG 

suite à l'annulation du scrutin de mars (Alpes-Maritimes), Montiers-sur-Saulx et Lars 1979 sentée divisée, le candidat du C.D-S., semble en M Le qui ss a Ron 

Mob ui avt ve, su second tour, Varennes-en-Argonne (Meuse) et Aix- . mesure de l'emporter le.18 décembre: Le ,, M Le Floch, qu mtecde à RAyond 
M. Bernardi l'emporter avec une voix les-Baïins (Savoie). Un siège est en baïlottage, Le parti socialiste, bien que gardant le cas RP.R. s'était déjà divisé lors des élections p nnerit-le- ] Es 
d'avance sur M. Vanco. Les résultats i ollon (Côtes-du-Nord de mars dernier André Bord ke 
valent celui dans le Bas-Rhin. ton de Lany ( } Perd municipales L M. | 

for. 7187: CT ven 60e parti communiste améliore ses positions points par rapport à mars 1982. Il recule s'était présenté coatre la Este U-D.F-RP.R MEUSE: canton de. Moutiers- 
vot.…, 7 107: suffr. expr… 6 953. Le ses 3,03 par sur-Sautx (premier tour). 
MM. Beruardh, 3 477; Vanco, 3476. dans les deux cantons des 7 dans le Bas-Rhin (— 5,52 points par conduite par M. Marcel Rudioff, C.-D.S.), — L 6 


Inscr., 2 434 : vot., 1 626 ::suffr. 


1 515. M. Jean-François Re- 
mad, UDF, 1 161, LV: Me Eh- 


Au prerier tour, le candidat comm 
aiste avait obtenu 2 512 voix : le candi. 
dat du KP.R, 2107; M Cabrera 


rapport à 1979) et dans les Alpes-Maritimes NA. 





sont. UD.F., 1020: M®= Mathieu, oct maire décédE Ernowcin M. Jean-Marie Meg (In. alsacien),  Camidat socialiste a appelé ses élec LtE Dietach, P.C., 354. 
PS.,529, pone 6168 suffrages ex fé gu an ira à Jan Chr Burckel, RPR. 0 679 ; Me Sonia Gels, PC, 533: LS RE D [1 s'egissait de pourvoir ax rempls- 
* M. Vanc, maire de 3915 à M. Gaby, PS, et 2012 à Marie Dominique Dreyssé, Alerna Andrès, eut. 585: M Christiane (EE Prmereis HR) ere done ER éciu je 5 octobre dernier, 
us Beausoleil, re- 14 Papy 12 342 ez- | nest, 5. €. ” avait 61€ réélu au premier tour &n , 
le siège qu'il avait détenu de primés ct 12624 votants. D y avai (iv©» 90. IL Y À BALLOTTAGE. Le ballottage favorable à M. Hervé  COTES-DU-NORD : canton de NE ER 1082 lave S 208 ur 
1970 à 1982. 17 621 électeurs inscrits. rene atral de Basé, fs de M. Armand Basé, w  Lanvollon (1 tour). __ coutre 266 su candidat consiste, 
de nt nlelene rai À Strasbourg-Neadorf, M. Armand à meute L cles et uit escicé Inscr., 5749: vot, 4708; suif. Erprinés, 1 248 sotants et 2 415 Grer | 
Veucs (1" tour). n'a pu le faire dans Les délais égaux]  Puwé(U.D.F.-C.DS.) qui araitété Eu Je 1961 à 1979, avant d'aer affronter 4 — MM. Jean Le Floch, rs inscrits. - ie 
Ingcr, ne: vot., 9 027 ; suff. D EE sans succès M. Daniel Hoetfal (C-DS.) PR has vues Dans ce canton rural aux traditions 
expr., 8793. MM. Bernard Demi- suffrages cantou voisin de la Meinan. LU... ; sg comservairices, =n majorité n'a jamais 
chalis, U.D.F-R.P.R,, 5 291, ELU: BAS-RHIN : canton de Strasbourg- RE AS moe oo Lu ré La dision den avec en “Le Fournis, P.C. 160. . eu d'éls. Fort de s08 implantation ko- 
Mariis Papi, P.C., 19163; VI (Neudorf). ._ mralentétéles suivants: inocr., 13725; candidat U.D.F., un candidat P.R. et [M s'agissait de pourvoir le siège cale, puisqu'il cet comseiller neumnicipal 
M® Odette Boivin, PS, 1585;  Inscr., 14762: vot., 5 363; suff. V0, 7 038 : snffr. ex. 6 841, deux candidats R.P.R. n'a toutefois  laiso£ vacant par le décès de Raymond de Blencourt-sur-Orge et de 
M. Marc Double, R._P.R., 1. ex., 5 286. MM. Hervé Bussé, MM Bernard Loeffier, R.P 1779 pas empéché M. Hervé Bussé de parve-  Beizard, PS. du conseil Syndicat istercomamal de cantou, le | 
{n de pouvoir au remplsce- U.D.F.-C.D.S., 1 909 : André Bord, Armand Bussé, U.D-F.-CDS., 1 587 nér à au score très supérieur aux chif- général, qui avait réélu au seconë candidat d'opposition l'emporte apec. 
ment de ocques Faicoz, consoler 88. RP.R...1 035 ; Jacques Provot, P.S., M Josette Arnamdet, P.S., 1316:  fres du premier tour de mars 1979. Le tour du scrutin de mars 1982 amec 76,64 % des suffrages exprimés.] 
















































LT par le KGB 
Le pendant vingt ans 


RU chef-d'œuvre 
. miraculé” 


LOUIS D 


“LE FIGARO MAGAZINE” . 


vous 3 le loisir de lire un livre ? Celui-ci est 
énorme. Cependant, choisissez-le. Je n'ai 
pas coutume de recommander des romans. 
Mais Vie et Destin, de l'écrivain russe 
Vassili Grossman, est une cathédrale. Une. 
cathédrale élevée én secret à la pitié par. 
le martyr et le génie. Üne cathédrale de 
notre temps. a 
Dans un précédent numéro, Fränçois 
Nourissier a présenté ce roman interdit en 
U.R.S.S. Il a raconté lhistoire de cet écrivain 
mort de chagrin après que le K.G.B. eut 
saisi Son chef-d'œuvre. Il y avait en . 
Grossman la puissance du Toistoi de 
Guerre et Paix. Cette puissance se déchaïi- 
né soudain. Jusque-là, Grossman avait été 
un bon ouvrier de la littérature soviétique. 
Il était un militant. Il devint un individu. 
Désormais, il se sentait soulevé. par une 
mission : dire non. . 


Le goulag, l'antisémitisme, la terreur 
idéologique lui furent révélées sous Staline 
triomphant. Sa vision de l’histoire changea. 

ll découvrit que l’hitlérisme et le stalinisme 
étaient frères. Frères. ennemis, blen sûr. 
Mais de même origine et de même compor- 
tement. Deux produits du totalitarisme, 
invention de notre siècle. A Stalingrad, où 
le sort du monde changea, la glace fut un 
miroir. Fascisme et communisme se. 
reconnurent identiques. Pour les innombra- 
bles asservis et pour leurs maîtres, fina- : 
lement quelle différence entre national. 
socialisme et socialisme national ?. 
Fanatisme de classe et fanatisme de race 
se rejoignent. Une même bureaucratie non’ 
humaine anéantit les consciences à ja 
Loubianka comme à Auschwitz. Dans les : 
deux camps, il s’agit seulement de trouver: 
un vague et illusoire fondement théorique à 
la contrainte absolue imposée par l'Etat: . 
le 1il° Reich millénaire. ou le communisme. 
libérateur. 

Telle est la thèse, ou plutôt lo constat, 
de Vassill Groseman. “Et : Pourtant, . dH-il, 
la dispute silencieuse qui oppose le peu- 
ple à l'Etat se poursuit. ” I\vouiutia rendre 
publique dans sa patrie. Il en mourut." . 
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POLITIQUE 


DEUX MUNICIPALES Le recul de la gauche 


Inser de vot. fa ps suffr, expr. 414. Fous la fasicn :_… (Suite de la première page. } aussi ph on considère du sé- Le . ne nn éns En 
DE. LOS ; * (M: Soulié), 236 voix en moyenne, | | Ps : : : 

… 875. — . (Me : { : _ tre elle-même, une liste unique laisse un 

€xpr., 875. — Opp. (M® Delattre) 15 ÉLUS. Pour la f M. Lalau. | Ces Sléments rappelés, il convient  ries suffisantes — un bon baromè node qu : 
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LE PROJET DE BUDGET POUR 1984 
Le Sénat adopte un texte « dénaturé » selon sa minorité 


La majorité sénatoriale n’a pas 
réussi à refaire son unité pour se pro- 
sur l'ensemble du projet de 


(le Monde rE 26 = bhgpeletg À 
M. de Bourgoing, dont Je 
groupe R.I. qu'il préside s'est divisé 
au moment du vote, expliquait que 
certains «ne veulent pas apporter 
leur voix à un budget, qui dans son 
essence est le moyen d'une poltiique 
qu'ils estiment néfaste ». qui 
ont en revanche vé le texte tel 





Lis ont ainsi répondu au vœu du rap- 
rteur de la commission des 
ancre. M. Maurice Elin (Un. 


num de dislogue entre les deux 
assemblées. Il n'empêche que les 


modifications qu'il suggérait sont 
apparues bien timides. Un seui 

de ER PERTE 
drupié le montant des suppressions 
de recettes que lui proposail Sa cOM- 
mission des imances. 

L'opposition de la majorité séus- 
es à Sn oi mo 
ment, su on ou î- 
fication des dispositions relatives à 
la publicité des impôts, aux préroga- 
tives de l'administration des impôts 
en matière de contrôle fiscal, ou 
encore par son refus d'avaliser la 
contribution sociale de 1 % sur les 
revenus des personnes physiques. 

Le Sénat a certes rs le gou- 


(les services votés ont été approuvés 
y compris ceux des P.T.T. qui 
avaient été sup « à la suite 
Sur ce pot, M. Adolphe Chauvia 
ur ce point, uvin, 
président du groupe de l'Union cen- 
triste, a émis une réserve et formulé 
une demande : que, dès le début de 
1984, le rapporteur général entame 
un “examen détaillé » de ces ser- 
vices votés, afin de proposer « éver- 
tuellement une diminution de cer- 
tains crédits» lors du prochain 


budget. 





La président [NLR.G. de l'Assemblée de Corse 
est isolé au sein de son propre mouvement 
Correspondance 


dE 
qe 
eee sS 
AE 
pa 


ju 
mile 
HE 
Élebpaes 
9 28% 0 
EE 


D en 40 me 
notion peuple 

dans la loi sur le statut particulier, 
ont permis de mesurer le hiatus exis- 
tant entre les deux hommes. 
M. Alfonsi, en eflet, à l'inverse des 
autres lus du MR.G. avait jugé 


; 
(HE 


Cette nouvelle incartade de 
M. Alfonsi a provoqué les foudres 
des élus radicaux, qui affirment, 
dans un récent communiqué, que ce 
texte présenté « ne visait rien moins 

qu'à élargir la notion de peuple 
er les germes du 
sépar: ». Ils se félicitent aussi 

avoir « contribué à enrayer des 


Propositions irresponsables ». Si le 





e RECTIFICATIF. -— Dans 
l'oral ORmGre aux idées .de 


pas la voie la plus facile (et non fai- 
ble) » et que «l'opposition en 

à adopter une attitude plus 
« subtile » qui consiste (.….) à reven- 
diquer la propriété (et non la pros- 
périté) » des valeurs. Il faïlait 
aussi lire : « C'est vraisemblable- 
ment sur ce point d'équilibre à trou- 
2 que les différents paris de 


ds 

ront leurs Fm Enfin, dans 

la note 2 le nom de M. Paul Granet 
dû figurer parmi les anime- 

teurs de l'UDF R. 


‘Fnac-Sport a sélectionné puis (très bien) acheté 


président de l’Assemblée de Corse - 
n'est jamais nommé, il est clair que . 


cette prise de position le vise directe- 
ment. Mais l'offensive de son p 


parti ne s'arrête pas [à : le MRG. 


du Nord, constatant sur cette 
motion une identité de vues avec les 
élus radicaux du Sud, souhaite que 


Ainsi M. Alfonsi serait mis au ban 
de tout le clan radical, fortement 
implanté dans l'île. Fort habilement, 
le président de l'Assemblée, qui en 
est aussi l'unique exécutif, a choisi 
de se situer « au-dessus et en dehors 
des partis», attaché à une seule 
mission, « Ja mise en œuvre du sta- 
fut particulier ». Cela ne l'a pas 
empêché de décocher quelques flè- 
ches à l'adresse de ses anciens amis 
pes à et _ principalement à 


Giacobbi, affirmant qu'il n’était 
. «hi sous tutelle ni soumis à autort 


sation préalable ». Une façon de 
s'affranchir définitivement de son 
parti d'origine, dont il dénonce pour 
la première fois publiquement le 
conservatisme aussi absolu que 
». M. Alfonsi, dont le 
mandat de président expire en 
août 1985, sait désormais qu'il est 
en 


M. GISCARD D'ESTAING 
ACCUSE DE «FAIBLESSE» 
L'ACTUELLE POLITIQUE 
DE DÉFENSE 


Dans un entretien accordé au Fi- 
Giteeness 























Il n'empêche : le texte voté .ne 
recueille pes une approbation una- 
nime. M. Chauvin lui à recommu le 
mérite de + limiter » les effets les 
plus dangereux du projet initial. 

I ne satisfait pas non plus M. Jac- 
ques Pelletier, président du groupe 

de la gauche démocratique, qui.-y 
voit une + coquille vide » à la suite 
du + jeu de quilles » qui a coûduit 
au rejet des crédits destinés aux 
mesures nouvelles. 


La mimorité, qui avait soutenu le 
projet du gouvernement — même si 

M. Pierre Gamboa (P.C., Essonne) 
a regretté que les revenus du capital 


L'ancien chef de l'Etat révèle, à 


fense, it alors, avait dé- 
cidé, Fe MS, de préparer la 
missile 


et ceux du travail soient mis sur le | construction d d'un nouveau 
même plan, — a dénoncé l'ättitude | soi-sol le analogue 
<« outroncière » (selon M. Gam- | SS-20 soviétique, et d'un Gé au 


boa), «stérile» et « sectaire » 
(selon M. Henri Duffaut, P.S., Vau- 
cluse) de la majorité sénatoriale. 
Dans un temps, P.C. et PS. 
avaient idé de ne pas participer 
au scrutin sur Cette « CAricaiure » 
de budget. À Ia suite d'une « « bévue 
technique », le P.C. n'a pas 6ét€ 
averti du choix du P.S. de se pronon- 
cer finalement contre le texte, 
comme l'avait souhaité M. Henri 
Emmanuelli, secrétaire d'État au: 


soûs-marins, Ces 
devaient aboutir è des 
1982 


fait voter ne mentionne pas même le 
7 au SX, la dé décinion de 
est toujours pas et, en 
rte. les vieux 2x Mirage iv 
seront pro jusqu en » 
Lane méséent en one : r.La 







tervenu samedi 10 décembre, 






eur l'eosembie du prolet de Ki L | co M Grand de 

5 re modifié par k se sal 0 pol pe mais 

ge ds pEner ‘sa liberté sur l'Elbe », et que, dans 
« ces conditions, une dissuasion nu- 





e 178 SÉNATEURS ONT 

POUR : -71 Un. cent. 

(sar 72) ; 53 RPR (sur 58) ; 

29 RL (sur 49); 20 Gauche 

dém. (sur 39); S- non inscr. 
(sar 5). 





cléaire doit s'accompagner 






sant appel à des forces convention- 

nelles accrues telle la I armée. 

« Pour des raisons peu claires, 
ajoute l'ancien chef de l'Etat, Le 
est en train de désor- 

ganiser cet ensemble cohérent pour 
constituer une unité à fonction am- 
ST Gi du nat sat 

Us 


alone d'une novation straié 











8 $4 SÊNA ONT 

VOTÉ CONTRE : 65 PS. 
(sur 70): 19 KL (MM. Ba- 
taille, Bénard Mousseaux, Jean 
Boyer, Cabanel, de Cossé- 
Brissac, Croze, 











Gb énciqre de bentcoup de 
légèreté. » 


« La vérité: as Giscard 
d'Estaing, c'est que ia de voit 
diminuer sa capacité à 
cemeni sur la menace gg fau- 
sible: l'affroniement de forces 
conventionnelles en Europe. C'est 
une erreur de portée historique. » 


STAUNE CONTRE WALESA 
La dernière commune de 
France qui abritait une avenue 
Jocenh-Btalire.: -La Seyne- 
sur-Mer dans k Var, a décidé, 
sous la pression des conseillers 
municipaux de l'opposition 
{U.D.F.-R.P.R.) qui réclamaient 
._une avenue Lech-Walesa, de 





. douze M:R.G.,) : 5 KR.P.R. 
; Caldaguës, Collette, Des- 
Re de la Malène et de Ro- 

















D er : 


"+ Que son devenus ces: 
: 7 demande M. Gi ) 
d ing. La Pr pluriannuelle 


L'ANALYSE DU SCRUTIN || Saveur due efonéere de: 
Voici l'analyse du in, in aus ee » pendant les 


d'une - 
dissuasion classique modernisée, fai- 






PROPOS ET DÉBATS 2 


| M. Marchais : . je 
M. Gallo est un bien mauvais porte-parole : 
«Max Gallo (..) est peut-être un bon écrivain, mais un bien mau-. : 


vais porte-parole pour un gouvemement de gauche. Dire que les tra- 
leur entreprise, avec l'appui de. 


Propos Par 
‘de l'usine S.K.F. d'Ivrÿ 


‘: «Croire et faire croire qu'on pourra toujours et partout empêcher des |‘ 


licenciements (...) c’est réndre un mauvais service aux travailleurs, _: 
eux entreprises et.au.pays. C'est désermer le France, avai déclaré 
M. Gallo. ce * 

M. Marchais a ajouté, ‘à propos-des- mutations industrielles : : 
«Oui, mais conduites de telle manière qu'elles ne se traduisent pas 


par une aggravation du chômege. » Le secrétaire général di P.CF: à |: L 
D SR ee bc. 


M. Juquin {P.C.) : 


la gauche dans une. mauvaise passé 


| M. Pierre Juquin, du P.CF. a déclaré dimanche : 
11 décembre à Brest : « C'est vrai, la gauche traverss une mauvaise ' 


. passe. Ella bute sur le chômage, le pouvoir d'achat des travailleurs, ta: LU 
croissance industrial 


Né, à: 


, mais ce n'est pas du tout insoluble. » selon luÿ, -‘| 


l'elllance P.C.-P.S. n'est pes un « mariage forcé», et n'est «pes: MRC a 


ee 


(M. Stasi (CDS): |: 


: les idées d’abord 


M. Bernard Srsai député (U.D.F.-C.D:S.) de la Mare, estime,’ 
dans un : 


communauté de vues est susceptible de s'instaurer jan matière euro- :: | 


péenne], une liste unique est logique ; si elle'ne-peut pas se réaliser, 
Re PR NS Pie qe een - ° 


La «fête de la iberté : ë Pontoise 


M. BARRE: le pouvoir déploie ane strate 
Hé de survie 


Tuni devons -faire preuve de 
to scene La 


autour de M. Raymond duit de la ter: de trucage: 
lors gg bles des diffé socialiste; c'est un SS-20 socialiste : 


de YUD.F.: . 
MM “Jens Claude Gaudin, prés mer dioge une lof pour douques La 
ile Fénccs Re DAIO- gran ei pour deuxième étage une 


pour truquer le Pere de scru- . 
tin». Auparavant, M Michel Ponia- …. 
président d’honneur du: PR. 


M 
nie, président du C-D.S., et André towski, 
Rossinot, du radical avait traité M. Mitterrand: 
: ee d’< imperturbable .illusionniste » 
De eu qui vient de doiner sure nouvelle 


preuve 
juin 1984 n'a pas &é franchement d'autorité à Athènes». Selon Jui, 


ee par 1e. intervenants, + {a France amuse tristement 


a toutefois 


l'Europe». 


Re Pi ie » Da on va la favoriser. Maintenant. 
: * | 


M. Jean-Claude Gaudin a, li, 
3 : "ne Œ 
que cinq cents pe «te Junée À dus éloges pur pro 


de son absence. de crédit et | 


Tous ces. véhicules sont disponibles 
dans le stock de 500 voitures neuves 
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plus de 7000 articles* 


pour pouvoir les vendre 20% moins cher 


*Skis, fixations, chaussures, bâtons pour ski de piste et ski de fond. Patins à glace. 


Après-skis, Vêtements de montagne. Et aussi vétements de danse. 






Fnac-Sport - Niveau place basse Forum des Halles. Le lundi, de L3h à 19h30. Du mardi au samedi, de 10h à 19h30 








ajonté : Sn no PEr £ droite,. c'est : Pinocchio : 
jeu ocre pour e marche toute seule! M_Pierre 
les ambitions et les combinaisons. » .  Méhaignerie za, lui, présenté l'année 


L'ancien der ministre a invité 
r Han à fee rente dec Ac 
et [de] courage ». « Nous avons 
ucidité, al dit, vis-à-vis 

du pouvoir qui a la volonté indéra- 


revanche mais uhe société 
l'authenticité et où les 
faux-semblants ne compteront 
plus ». Le député du Rhône a 
« le déclin de la majorité actuelle», 


sur les 
activités or pit usant 
"des évéréments interna. 
tionaux qu'il dramatise à dessein. 
Nous sommes, a-t-il déciaré. 
engagés dans une longue marche, et 
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L'ADOPTION DU. PROJET DE LOI SUR L'ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR À L'ASSEMBLÉE NATIONALE 


Le nouveau doctorat 


L'Assemblée nationale a 
adopté en deuxième lecture, ss- 
medi 10 décembre, le projet de 
loi sur Penseiguement supé- 
rieur. Comme elle avait com 
mencé à le faire la veille 
(le Monde daté 10-12 décem- 


Le texte voté au printemps sup- 
primait la distinction actuelle entre 

L doctorat de rosième eycle et e 
doctorat d'ingénieur, il supprimerait 
également le doctorat d'État, M. Sa- 
vary expliquant que les deux pre- 
miers + son! souvent considérés 


comme trop faibles » et le troi- 
sièmes trop difficile et trop long - 
pour Îles internatio- 


comparaisons 
pales. Dans La formulation votée à la 


muainienus, a expliqué je ministre de 
l'éducation, {es deux niveaux de re- 
connaissance : aptitude à la recher- 
che, aptitude à la direction de re- 
cherches ». La première sera 
par la d'un 
doctorat dont le titre mentionnera 
l'université qui l'a remis, 

La deuxième sera « sanctionnée 
par une habilitation à la direction 
de >, « Le nouveau doc- 
æorat, a ajouté M. Savary, sera d'un 
niveau supérieur aux actuels docto- 
rats de troisième cycle et d'ingé- 
ue l Sera «un des éléments 


l'obtenir, il faudra faire Star 

un diplôme d'études approfondies 
Dombes ce 
nels effectués pendant une période 
entre deux et 


une aptitude à encadrer de jeunes 
chercheurs. L'habilitation sera exi- 
gée pour être nommé au grade de 
“professeur =. - 

PORC ee n'A pas acceplé ces 
dispositions. M. Gilbert Gantier 


(U.D-F. Paris) 2 critiqué la dispart- 
tion du doctorat d'Etat et M. Jean 
Foyer (RP.R. Maine-et-Loire) re- 
gretté que soient « frailées ioutes 
les disciplines de la même manière, 
alors qu'il faudrait diversifier les 
régimes ». 

M. Georges Hage {P.C.. Nord), 
aurait volontiers accepté le maintien 
d'un s doctoraï de spéctallté », IAÏS 

les communistes se rallient à l'essen- 
del du dispositif du gouvernement. 
Ds s’abstiennent sur l'amendement, 
précisant que le titre de docteur in- 
ce Lit le nom de l'université 

l'ayant délivré pour manifester leur 
attachement « & l'affirmation sans 
ambiguïté du caractère national des 
diplômes ». En revanche, l'opposi- 
tion vote cet amendement. Quant à 
M. Jean-Claude Cassaing (PS. 

sé rapporteur de la commis- 
sion des affaires culturelles, il aurait 
soubaïité que l’habilitation à diriger 
des recherches ne soit que tempo- 
raires afin d’ «éviter que certains 
TR Ne En neR ee Pre 
duire après un certain lemps » 

gouvernement fait aussi admettre 
que l'habilitation à délivrer des di- 


accordée aux A 
d'enseignement supérieur ne 
pes forcément à durée déterminée, 


e Les pouvoirs du président 


Les députés communistes au- 
raient souhaité que soit « rnieux éta- 
blie la prééminence du conseil d'ad- 
ministration » Sur le conseil 
scientifique et sur le conseil des 
études et de la vie universitaire et 
que le président soit entouré d'une 
équipe assurant colk le di- 


allant dans ce sens. Au contraire, 
M. Savary fait admettre que le bu- 
reau de DAC + sur la 
proposition du président de celle-ci 
pre EE entre 
eux. De même, il a précisé que - les 
statuts ET LE re sors 
de garantir la représentation 
toutes les grandes disciplines ensei- 
gnées », ce qui satisfait M. Foyer. 


© Les consoïls scientifiques 


M. Savary, comme il Favait déjà 


proposé. au Sénat — sans su 
alors, car ce n'était pas suffisant aux 


gnanté. Les < habilités » occuperont 


Un texte qui ménage toutes les chapelles - 


Ponctuë de manifestations 


pour 
velle loi sur Fenseignement 
supérieur touche à sa fin. 
M. Alain Savary, ministre de 
l'éducation nationale, va donc 
disposer, au seull ds l’année 
1984, d'un texte légi 
réformer l'Université. Mais 
s'agit-il réellement d’une ré- 
forme ? Entre les intentions for- 
mulées dès t’été. 1982 par 
M. Claude Jeantat, dans un rép- 
port définitivement secret, et le 
résultat des travaux parlemen- 
taires existent plus que des 
nuances. 

Arnbitieux, M. Jeantet et les 


baccalauréat. Ils rëvaient non 


pas d'une unification, mais d'un 
des 


rare a Ed moe fre 


plus que ia loi de 1968 de M. Ed- 
gar Faure n'avait réussi à faire 


admattra à certaines anciennes :- 


facukés la pluridisciplirrarité, la 
loi de M. Savary ne s'attaque aux 
féodafités. 


ne devaient plus se limiter à re- 
produire des enseignants, 
M. Jeantet préconisait une diver- 
sification des filières. La transfor- 


iament une formation. en 


tions post-baccalauréat nécessi- 
tait sans doute plus de prépara- 
ton, de consultations et surtout 
de moyens financiers: La peur da 
la nouveauté de La part de cer- 
tains enseignants, peu Rréparés 
à accepter de remettre en ques- 
tion leurs cours, a joué un rôle 
important. De plus, l'absence de 
financières j 


et substantielles condamnait 
tout renouvellement des ensai- 
Personne n'est satisfait 
L'enseignement supérieur 
français risque de continuer à 
former, comme il le fait depuis 
des centaines d'années, de fu- 
turs maîtres en lettres ou an 
sciences et des juristes. Des 
jeunes qui ne seront pas tituls- 
risés dans l'éducation nationale, 
qui ne seront pas préparés à un 


rielles et l’abstraction 


SERGE BOLLOCH. 





- nité d'une 


rapports 
| l'enseignement privé et l'Etat doi 
harmonisés. 


au moins la moitié des sièges. Les 
docteurs non habilités, le sixième au 
moins, les autres au moins un dou- 
zième. Demers 


catégories élira séparément ses re- 
préseutants. Enfin, seuls les. étu- 
diants de troisième cycle y seront re- 
présentés 


M. Robert Galley (RP.R., 
ube) reconnaît 


ce dispoñitif ‘différent de celui voté 
en première lectüre, et les députés 
communistes s’abstiennent lors du 
vote. Les socialistes eux-mêmes ne 
cachent pas leur réserve. M. Cas- 
saing explique que ces propositions 
ne le «transportent pas d'enthou- 
siasme » et M. Jean-Pierre Sueur 
(PS. Loiret) se préoccupe. de la 
place des enseignants nôn habilités, 
craignant que Certains dans leur ca- 
tégorie soient 


moins représentés que 
les émmsiants. Malgré cela, les socia- 
listes votent les amendements du 
gouvernement après que M. Savary 
eut souligné. qu'il mesurait «/e 
prix » de leur « compréhension ». 


M. fait préciser que les: 
Savary P 


unités de formation et de 
ne comprendront pas sr 


sieurs disciplines fondamentales », 
M. Sueur. rappelant la préférence 
des socialistes pour la « pluridiscipli- 
narité ». 
@ Les élections aux conseils 
Pour l'élection au conseil d'admi- 
aistration et au conseil des études et 
de la vie universitaire, tous les ensei- 
gnants sont réunis dans un collège 
électoral unique, même si chacun 


.sition saisira Le Conseil 


dans sa catégorie a droit à ane repré- 
sentation minimale. Comme elle 
l'avait fait en première lecture, l'op- 

position se déchaîne contre cette dis- 
position, souhaitant qne le gouverne- 


ment fasse le même pas en arrière # 


col! dans lequel ils seront 
rer nombre », rappelle 


M. Foyer, jugeant cela comme une | 
< humiliation* et une «insultes | 


pour les professeurs. Expliqüant que 


« les travailleurs d'une catégorie. 
__ doivent désigner eux-mêmes 
eurs 


: 25 novembre 1983) pour juger re 


collèges uniques contraires à 
GRR ee 
coustitution- 
aeL M. Cassaing répond que ce col 
lège unique “fera progresser la 
notion de communauté universi- 
taire » dont les termes sont pour 
M. Savary « pleins de sens ».. 


_ aux formulations votées en première 


lecture, le gouvernement faisant 
simplement dans la défini- 
tion des fonctions des enseignants 
que « les professeurs omt la respon- 
sabilité propane el pe 
des programmes, 

de F dd 
des équipes pédagogiques... » UF 
time satisfaction accordée à la 
fronde È 


« MANGArINS » 


LE DÉBAT SUR L'ENSEIGNEMENT PRIVÉ: 


© Un sondage : une majorité de Français 
est favorable aux propositions de M. Savary 


Les Français restent altachés à 


sitions de M. Alain Savary à ce 
sujet. C'est ce que révèle un sondage 
Ifop qui n'a pas été rendu publ, 
fait entre le 15 et le 18 novembre à 
la éemande du ministère de l’éduca- 
tion nationale. À cette époque, les 
réponses des principaux partenaires 
du ministre étaient connues. 

Sur les 71 % de Français favora- 
bles à l'existence de l’enseignement 
privé — ce taux est constant dans 
(82 2 se sent DA RENS 
52 se situent parmi les sympa- 

thisants de le majorité. L’opportu- 
réforme « est clairement 
“établie », commente l'Ifop, puisque 


j 41 % des Français estiment qu'il est 
système 


indispensable de rénover le 
re gr mer 
: s'y ajoutent 


17% (part proque que À good 


sition) pour qui les a 
vent être 


Sur le fond des propositions | 


ielles, qui sont ns de la 

moitié des Français, s d'un tiers 
ce qu'il ne s'agisse de natio- 
privé, tandis 

que ea % au total y voient la recher- 
che de nouvelles modalités de 
coexistence entre les deux enseigne- 
ments et la volonté de rénover 
l'eosembie du système éducatif. 


laire envisagé par le 
.57 % choisiraient une école pu 


catif national ». 

D'autre part, s'ils avaient le choix, 
pôur inscrire leurs enfants, entre 
cinq ou six établissements publics et 
un privé — ainsi que le 
ro la carte sco- 


et 33 % une école priés. 
a El Se at 


premier, 38 % le second, et les 

autres ne se prononçaient pas. 
HR Ne pe ur 

me rec 


partenaires animés d'une 

de volonté d'établir une paix 
scolaire durable -» (58 %)}), suivi du 
ministre de l'éducation nationale qui 


de fasegenen œuipe È 


nal de l'enseignement 
(4 %}, devant les évêques (50 
Tag qpremble du Hama 


C. A. 


© Une manifestation : les parents d'élèves 
de l’école libre mobilisent au Puy 


Perou rimr mille Angers ue 
les organisateurs, Ont sa- 
medi 10 décembre, au rassemble- 
ment inter-régionai des Associations 
De parents d'élèves de l’enscigne- 
mest libre (APEL) au Puy dans la 


Haute-Loire, département où le sec- : 
pre RESts 
des effectifs Les roanifes- 


ments de l'académie de Chine 
Ferrand (Allier, PARU 
départe- 


Cantal, Haute-Loire) et de 
ments voisins ( Ardè- 
che, Lozère, Loire), se sont réunis 


sous deux chapiteaux. 
Re 
de M. 


{le Monde du 9 nas 
M. Pierre Des président 


+ Stage parallele 
SET EL ED 
e Stôge intensif d'ête 


Enseignement SUDÈTIEUr Srnré 
Ssini-Michel, Paris 6- 


45, td 
5 681 





libre Pere a notamment 
souligné « le total manque de cohë 
sion entre le premier ministre et le 
ministre de l'éducation nationale ». 


propos du premier ministre «les 
exigences de la Fédérauon de L'édue | QE 
cation nationale, qui a peur d'une 

qu'elle cherche à 


- S,avenge MatigmonPanit8 359.298] 
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UNE NOUVELLE AFFAIRE DE FAUSSES MCE: e 


Le circuit du Mans : 


De notre envoyée spéciale 


administratif 
la Formation dr preuve 


de fonds, lancées par 


aujourd'hui en retraite, iis ont 
aits. Le conti 





les- factures inérimi- 
velle dans cette enquête ouverte à la - 
fin décembre 1982 ci classée 

septembre 1983 


rement en 

verte le 4 novembre. 

R ï < 
«l'erreur » ? 

Échos feutrés pour graves accusa- semble que l'office ait finançière- 


tions. Des noms, des chiffres ment de ces allées et venmées . 
des malversations variées. Fausses SRE 


in rot du es 1977, avait: 


bin 
M: EST UE : 80. F, dont 42-000 


a qu le Cie Cornil SA et le réste de la 
détournement est Eta- 


ren les celinies  SCETEC. Le 
ré Dei de yen bi. s'oriente maintenant 
. D due rc te racl ux d'études pe 
:ce parti. nées re 5e 
ER Mc de nel 

avoir fait le gros ss °L : 

San avr Qu d tongs pour COQ es ram Qu son 

ee PE ps Jeur sixième homme : M.: Casimir 

lense, les Cinq In _TECOR Si d "à Clamart, 

naissent les faits dénoncés par 2, de M. Jotrdais, Ce 
l'ancien “opt. En l'absence es serait ! he l'opérs- : 
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En octobre 1982, avant de 
en retraite, M. Moulys envoie un 
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SUR 7 pl 


Sstratif 
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été sollicité par DA FP pour ; 
construire un internat route de 
Laval au Mans. en ue. 


L'office a ee en 
1982, 800 D 000 E en fe en fonds versés is Vers 
diverses entreprises, au ee ce 


De le logement. 
pour le Finance- 
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ee _. LES CATHOLIQUES ET LUTHER._ SPORTS 
| | Jean-Paul IT au temple . TENNS 
De notre correspondant | VU | da er ne 


dt éniaues se md ax Peuriue Sur at Rédenguur ste EI pote Le Wilander, champion d’Australie 


or et il ajoute notamment : « En cette 
ma année marquant le Gi centième  lthériens jugent l'initiative du pape 
SRE à ie £ : =. Le pasteur Dietrich Sattier, de . Voici done, pour US panrg le rs Sle premier re à 
tin Luther, semble poindre {a rensis- lise évangélique allemande, Wilander vainqueur chelem 
une prière de Luther rédigée sance de notre unité et de notre lEohe dragées slerrande, 07 Roland-Garros en 1981, Tarn a le Suédois a remporté 
dimanche 11 décembre, sur le central de Kooyong, à Melbourne, les 


de sa via, dans laquelle celui- communauté. » italien lo Stampa, qu'il s'agit d'un 
pit Dieu de. réunir ce qui (st Pour certains observateurs « geste, CErtos beau, envers l'Eglise Jnternationaux d'Australie, en ne laissant aucune chance à son 
, puis d'un passage d'une Pro comme le Père é d'Halie, mais dont à adversaire, le Tchèque Ivan Lendl, qu'il a battu par 6-I, 6-4, 6-4, au 
d'Isaïe qui commence par ces revue des jésuites Clvita Cattolica, le convient de ne pas surévaluer & por- Re 100 % européenne, jamais vue dans l'enceinte 
tn aers .Seste du pape a uns portée histori- 166 2. C'est un signe du rapproche- bd grands Kangourous d'autrefois. 
pe porn Pa que, « en lurmème, mais aussi dans ment des catholiques et des protes- Ainsi, plus vite encore que Borg, son grand aîné, qui a creusé le 
fish un pe M d'Evangile le contexte ccuriénique dens'lsquel tants, « mais les problèmes sillon ex auquel il doi LOUr — Là commencer par la foi et le secret du 
eur, le. , H : nt C les théologiques et spirituels les Jfemeux à deux mains, — Wilander & su s'adapter au jeu sur 
des de È 2. herbe, I ei devenu le Joueur «tout serain » le plus reouiable du 


monde, après deux ans seulement de compétition au sommet. 
Bartu par Noak en finale de Roland-Garros 1983. pe NE 

en huitième de finale de Wimbledon. par Lendl, en quart de 
de Flushing Meadow, Wilander avait gagné, haut la main, le eh 
d'accéder à la finale australienne : ll avait, en effet, éliminé 
vendredi le super-favori. John McEnroe, SU MR sCDre en QUAIre SELS 
gas identique à celui de son quart de finale gagnant de 
fand-Garros. I! n'est pas douteux que cette revanche 
retentissante, obtenue sur ner ace préférée de McEnroe, 

‘acier. 


_ ra donné un 

van Lendi, pour une victoire qui, outre la gloire, 
70 500 de dollars, auxquels venaient s'ajouter les 000 2 
bonus pour le vainqueur du Grand Prix de la Fédération 
‘ internationale de tennis (1), montra un état d'esprit tout à fait 


différent. 





... Avant de naître, le bébé mémorise la musique et NRC EE rs 
| adversaire 


appuyant sans conviction ses retours, laissant son 
camper au filet. II semble bien comme à Flushing Meadow 
devant Connors, il avait laïssé sa Dree destructrice aux vestiaires, 


hat fn pale Je ne io qui est saisi de dès 
qu'il dispute un titre du grand chelem. Mais jout se passe la 
tête au tennis : on vient de le voir avec Noah, lequel ou mème âge — 
vingt-trois ans — = parie ru Len! Laventage d'ére te gagner Île 
Roland-Garros précisément contre 


la voix. Dès.la naissance,’ sa vision s'étend sur 
‘60°. il reconnaît sa mère à l'odeur de son corps. 
ll sait, de lui-même, doser sa nourriture. Son 
premier babil est un langage universel, commun 
aux Français, aux Arabes ou aux Chinois. Et 











- ‘quand plus tard, il apprendra à fire, les péda- à contre Lendi, 
gogues découvriront l'absurdité des vieilles nb Sa | 
nière constatation : le tennis suédois, avec la victoire de 






Rs méthodes d'enseignement. 
“Les premières années de la vie”. Un hors 
Lt de Science et Vie. En vente Partout : 
.15F. , 






Der 
Stefan Edberg (tre, ans) dans Le tournoi juniors — qui lui fait 
remporter le gran chelees des jenors © 0 le veut #8 poupe. Gien 
épaulé par ses NPA Jaryd Nystrom et maintenant Edberg. 

qui composent des équipliers interchangeables en simple et en 
double. Wilander est à pied d'œuvre pour devenir, demain, sous le 
soleil des antipodes, le roi de la Coupe Davis. Boutés hors de leurs 
propres championnats par un homme du Septentrion, les 


Australiens n'ont qu'à bien se tenir. 
OLIVER MERLIN. 
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Vas ALL RS ER 
(1} Avant les internationaux d'Australie, Lendi devançait Wilander de 
113 points. Grâce à sa victoire, le Suédois termine premier avec 132 points 


d'avance. 


ESA COULEURS GRATUIT 
DEMAIN SUR VOTRE EUREAU EN 


dre APPELLANT ALU TR ESCEr . | 
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| ‘900 PATRONS EN FRANCE ONT CHOISI D'ALLER DE L'AVANT EN 
| INFORMATIQUE AVEC L'IEM 38. 


* unique d'information pour y puiser les visite à l'une de ces 900 entreprises. 


+ si Ces patrons ont choïsil'ordinateur des fonctions de Teur entreprise. ‘ ; 
= ‘IBM 38 pour élargir le champ d'action : . Sa base de données est de type relationnel: ‘ éléments de leur décision. Dialoguez avec les utilisateurs de IBM 38, 
- de leur informatique: Ils. ont en effet directions générales, chefs de service, - - Vous qui souhaitez étendre sans vous comprendrez pourquoi, autonome 
bouleversement votre informatique à . ou intégré à un réseau, il à fait autant 


* trouvé dans le 38 un système original‘ utilisateurs les plus divers peuvent accéder, 
‘? répondant aux exigences pie avec une productivité accrue, à une source l'ensemble de vos services, rendez donc.  d'adepres. 
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SPORTS 


SKI ALPIN | h 
Les équipes françaises renouent avec le succès 


De notre envoyé spécial 


Val-d'Isère. — Les 


du Critérinm de la première 


dernières épreuves 
oo or gen ro ra 


s’est attribué le 


le Suisse Zurbrigges et le Yougoslave 


Je Franbo, cle LE décembre ar a Sabeme Ea es qu Pet 


imposée dans 
Wenzel du Liechtenstein. 


Pour la première fois depuis de nombreuses 


DOS peer re RARES ES FR ER 


années, entraîneurs 

nationaux ont pu tirer un bilan positif de cette revue d’effectif à huit 
semaines des Jeux olympiques d'hiver à Sarajero face au bou 
de filles comme Carole Merle et de garçons comme 


comportement 
Jean-François Rey et Frank Piccard. 


Samedi. Neige et brouillard sur La 
Tarentaise. Le super-géant 
mascalm de la du monde de 


permis de partir 
avant les cracks de la spécialité pour 
leur faire une trace, Une chance de 


champion junior 
de descente 4 Anron en 1981, ns Fa 
pas laissée passer. 

Dimanche. Grand beau sur la 
Vanoise. Au terme des deux 
manches du slalom 
une F 
De En En Conte 
du monde de cette discipline. C’est 
Perrine Pelen, vingt-trois ans. Sans 


rien perdre de La 
ne 
dans les grandes courbes, la glisse 


de bronze aux Jeux 
cIrmtiquet de Lake-Placid. 
Dernière elle, nn se classe 
cinquième comme dernière 
épreuve de Coupe du monde de la 
saison passée. 


qui lui avait permis de 
une médaille 


Après la troisième place de 


Caroline: Attia dans la première 
descente féminine et la quinzième 
place de Jean-François Rey dans la 
vitesse masculine, ces résultats ont 
permis aux CHE de la 
Fédération française de 


ne 

de sabler le cham ans 
jour pour jour après ctusion de la 
sélection nationale de dix coureurs 
eu fin de carrière, qui 

sceliait un déclin du ski alpin 
national amorcé après la pluie de 
médailles des Jeux olympiques de 
Grenoble, le bout du tunnel semble 


enfin apparaître. Quand les 


Lena supputent ies chances 
rl he médailles aux 
Jeux de Sarajevo, cela ne 
sonne plus comme une vaine 
nn 


Les ambitions helvét 


C'est d'autant plus sensible chez 
les filles, qui n'ont jamais tout à fait 
quitté le devant de ia scène grâce à 
Michèle Jacot, Fabienne Serrat et 
Patricia Emonet. Actuellement, 


pour faire obstacie aux ambitions 
helvétiques des héritières de Nadig 
grâce à la Parisienne 
Caroline Attia comme 
«locomotive ». En slalom géant, la 
rage de vaincre de ia «vicille» 
décupiée par le défi des « jeunes 
par 1 « unes >», 
Carole Merle et Anme-Flore Rey, 
qui se sont déjà imposées dans cette 
discipline lars de la Coupe du 
1982-1983. Les chances en 
don dpt reposent 
essen sur Perrine Pelen, 
qui paraît doi reirouvé son 
mordant en géant. L'Azuréenne 
Hélène Barbier, qui relève de 
fractures graves est, pour sa part, le 
Joker de Séquipe dans les trois 
disciplines. 

Rs dépit de performances 
indiscutables, les Françaises étaient 
fréquemment considérées comme 
les meilleures skieuses du monde 
«jusqu'aux épaules >. Pour leur 
donner de la tête, c’est-à-dire 
résoudre les 


psycho 

compétition, un kinésithérapeute 

Jacques Roget, s'applique à leur 

enjever tout complexe et à leur faire 
cheque course avec le 

maximum d'efficacité. 


Pour former, fin janvier,les 
équipes qui participeront aux Jeux 


olympiques. les sélectionneurs 
risquent d’avoir de sévères 


Re 


iprai Ds effet, à 
résoudre un 
robinet 


= 
- 


: que quatorze 
«alpins » feront le voyage en 
i ine et sachant 


que 
seuks seront retenus les coureurs 
ayant terminé dans les seize 
premiers d'une course de coupe du 
monde, quelle sera le formation qui 
aura les plus grandes chances 
d'obtenir de médailles ? Aux 
arguments du directeur de l'équipe 
féminine, celni des garçons, Jean 
Béranger, devrait pouvoir opposer 
les résultats en désciets et'en géant 
de Verneret, Penz, Ancey, et en 
slalom de Canac, Bouvet, Fontaine, 
Vion ou Mougel. 


Bref, il semble qu'un trait ait bien 
été tiré sur la période noire D 


- français. « 4] y a per ., 


d’ailleurs dit Mme Edwige A 
ministre du temps libre, de la 
et lors de son 


HP des querelles intestines 
terminé. On n'a pas fini, pour 
autant, de discuter sur les 
conséquences des exclusions de 
1973. Toutefois, l'un des principaux 
DR AEsesREn Georges Joubert, 
président du Grenoble Universi 
Club, qui était alors le directeur 
technique national de la Fédération 
de ski, est d'accord pour reconnaître 
que, pour la première fois. depuis 
longtemps, les conditions d'une 
véritabir relance sont remplies. 


De 1972 à 1980, aucune équipe 
n'avait été dirigée pendant plus de 
deux ans par le même homme. Or, 
depuis trois ans, la F.FS. n’a plus de 
directeur technique. Ce rôle est 
rempli par un élu savoyard, 
Coquillard, qui anime le comité 
alpin. Ï a assaïni le climat chez les 
entraîneurs en mettant une sourdine 
aux querelles de personnes qui ont 
trop souvent empoisonné 
l'atmosphère sous des prétexes 
techniques. Georges Coquillard s’est 
également préoccupé de trouver des 
moyens financiers puissants pour 
faire tourner les équipes en dépit de 
le médiocrité des résultats. 


Tous les problèmes ne sont pas 
résolus cependant. Les 
<montagnards » qui ont en 
main jes destinées du sk alpin 
restent viscéralement iles aux 
< intellectuels » que symbolisait 

Joubert. Les connaissances 
des "méthodes d'entraïnement 
moderne ne pénètrent donc qu'avec 
difficulté dans ces milieux attachés 
à un certain empirisme. C’est ainsi 
que La mise en place de dossiers qui 
permettraient de suivre tous les 
aspects du déroulement de la 
carrière d’an coureur se heurte à de 
Re nu des alors même 
de juger fes Faro aux entraîneurs 

juger les garçons et pe filles qui 
c sont confiés sur des éléments 

SicctRe 

Autre faille du actuel : 
l'accès en fquipe nationale est 
ra Pune «carrière » 
ae cornmence à douze Où treize ans. 

i un jeune n'a pas la maturité 
physique correspondant à sa 
catégorie d'âge, il est rejeté du 


système 

d'être récupéré an moment où son 
développement lui permettrait de 
rivaliser, à nouveau, avec les autres. 
Cette mésaventure a failli arriver à 
Michel Canac, onzième slalomeur 
mondial l'an passé, qui a pu être 
repris en équipe nationale après 
avoir brillé dans le challenge des 
moniteurs. 


« Nous nous efjfor ons de | 


remédier à ces difficultés afin 


qu'elles r'empéchent pas la 
de redevenir une grande nation 


dc », assure Georges Coquillard. 
. ALAIN GIRAUDO. 
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LE LIVRE D'OR DU RUGBY 1983 


ROGER COUDERC — PIERRE ALBALADEJO 
En remportant le Tournoi des Cinq Nations 1983, à égalité avec l'Idlande, 


le XV de France s'est bien redressé Les 
Émqon prrq he 
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ont reconquis la hié- 
re more 
rance 1oUL son parcours. 
dairvoyant et 
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auront, . 
« problème de 


SPORTS É UESTRES 


AU JUMPING INTERNATIONAL DE ae je 


Des cavaliers smicards ? ê 


Le Suisse Willy Melliger, sur 
« Van Gogh », très en forme, a rem- 
samedi 10 décembre à la 


de 


Les cavaliers français, dont les 
chevaux ont été très sollicités au 
cours de la saison, sont de — l'avis 
générai — fatigués, ce qui explique 
qu'ils n'aient pas brillé plus qu'ils ne 
r ans (le Monde 
du 5 décembre). L'espoir Patrice 
Delaveau, sur «léna», et Michel 


Robert, sur « Jean de la Tour », ont, - 


cet et Patrick Caron, que 
la Fédération 


Dante française (FEF), dit cela 

sans trop y croire. Mais dans sa bou- 

che ces propos témoignent que «le 

mue 
uxe » 


Marginal du sport équestre, il ne 
fait pas partie du sérail Formé à 


celle d'Hubert Parrot, Hervé God 
gnon a commencé à monter sérieuse- 
ment à l’âge de vingt ans. Dix 
années plus tard, le cavalier français 
fait an choix Il a décidé, en 1982, 
de signer un contrat de «cavalier 
numéro deux» avec la firme de 
champagne Moët et Chandon, qui 
compte déjà dans ses rangs le 
fameux B Neïson Pessoe. 
« Ce contrat, dit-il, m'a permis 
d'acheter des Cr d'investir et 
de ne plus dépendre des décisions 
des propriétaires. » 

Crime de. lèse, majesté ? -Peut- 
être -pas. Mais ni la Fédération 
équestre française ni les proprié- 
taires ne voient d'un bon œil des 


-cavaliers changer de statut. La FEF 
RE dan que ses 


ts renoncent aux 
ni ons. les propriétaires, 
pour ar part, De SOPROTEDt PAS 
que leurs chevaux servent de sup- 
ports publicitaires. 


petite histoire montre, en tout 
as, que ue la difficuité d'être cavalier 
e. Après avoir perdu « Elec- 


tre », Hervé Godignon a dû Haisser 


partir « Gitan P», vendu aux Ita- 
liens, puis, pour cause, semble-t-il de 
«passage chez les professionnels », 
« Khadidja », la Jument qui a 
obtenu, en 1981, seize victoires 
consécuti 


4. COUVERCELLE 
G. DELAMARRE 
J. CARDUECCI 


NB 7- vel 
ro: de Rolarc-Garres, 


McENROE 
l'artiste de Wimbledon, 
ne de SE 





i- : Encore doit-il être 


Le cavalier français assume ses 
responsabilités : < Acheter un cheval 
moyen revient entre 300 000 et 
+00 000 F, te qui ne 

ännuel 


au contrat avec mon 


chevaux. I fait du commerce. 
et ne pas 
se séparer de ses chevaux d'avenir. 
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als pie à lépier à j'emsage 


‘ «l'avenir avec sérénité » Ses che- 
vaux, dont « J'tadore » est le 


té, pour . 
cultés depuis qu'il a signé un contrat | : 
à Malesan 


avec les vins de 


Le 
< Grand-Cœar » et 
de-la-Tour » lui 1 ayant retiré ! ses che- 


le nom d’une marque, le commandi- 
taire a lors. décidé de racheter de 
nouvelles montures et d'en assurer 


maison et les écuries dont il a 
besoin, | ° 


éprouvent un 
sentiment d'amertume à l'idée de ne 


pas participer aux Jeux Leur situa- 
tion pourtant n’a guère changé par 
rapport au temps où ils étaient ama- 


teurs. « Le baron Pierre de Couber- |. 


tin, devant le remue-ménage provo- 
qué par l'approche des Jeux 
olympiques, doi se retourner dans 


nn me ns mn 


- mans. 


Les résultats . 
. Athlétisme Sur, Quimper, 15 pe: 16. Agen, 
LES CROSS DU DIMANCHE - bsix lipts 
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Le eus Us mt 


_LES 1000 KM DE KYALAMI 


‘L'équipage Dereck Bell (G-R)Ste Phi Philippe Vataose 


nee. 
Jen Bellof Er, sur a rem 


sa tombe», disent-ils en chœur. | 


‘Avec les sports équestres, il n'y a pas 
fondamentale entre les 


de différence 

professionnels et les pseudo- 
amateurs. Un seul cavalier échappe 
aux critiques: le Bordelsis Pierre 
Durand, qui, à vingt-huit ans, exerce 
le métier de syndic de faillite et 


priétaire. Et pourtant, 
néanmoins failli être privé de J.O. 
pour avoir. touché une modeste 
somme d'argent. rm 
reusement, 2 fini par l'emporter. 


GALES MARTINEAU.. 
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“destination Islande” 
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MOTS CROISÉS: 
“ PROBLÈME N° 3600 
| 1254567839 





HORIZONTALEMENT 


. L'Recherchée par le chef, délais- 
sée par le maître. — [I Voilà qui est 
bien dit .ou qui peut bien jouer. — 
JET. Qui fait donc le service après la 
messe. Une ville où l'on sait faire 
mMmoOusser ses produits — JV. Son 
COUP NOUS SONNE LOUjOurs. Au 
d'un mont. — V. 1 faut être pret à 
donner son sang pour l'avoir 


VI. N'est pas d’une espèce courante. 


donc ou importune. 

Lot. — VIIL Effectue une 
nn Lettre grecque. — 
TX Un. nom qui restera dans la l£ 
gende. Permet de toucher. 
X. Nous donne des -boutons. 
XI. Possessif. C’est en expirant qu'il 
faisait montre de vitalité. 


VERTICALEMENT 


_ 1. Ont donc pris quelques bourre- 
lets. — 2 Sont souvent pendues au 





bout du fil = 3. Pratique le goutte. 
ä-goutte. — 4, Note. Symbole de ri- 
Chesse. Quelque chose de frappant à 
tout âge — S. Dissimule à la vue ou 
attire les regards. Une fois montée, 
Ce n'est pas toujours du gâteau. — 
6. On 2 prend en passant. Lettres de 
rupture. Lettre grecque. — 7. Bran- 
Che de paix. Agréable à la vue mais 
pas toujours à l'oreille. — 8. On y va 
souvent pour la journée (deux 
mots}. Fleuve. — 9. Un endroit où la 
madone ne se fait pas prier. 


Solatios du problème n° 3599 
Horizontalement 
L Ergothéra éapeutes, — II, Mev- 
nière. UV NS rtice- 
tion. — Ne SR = 
V. lraliques. Piler. — VI. Sire. Ur- 
céolée. — Ovin. Tei EL 
VE. Nes or. Stem. “Ma. 
X.- 


“ 
Saisi Ten, — . 
- XI. Misent 

Same 


Eperon. Ec 
Mi. Régal. — 
di. Lut. — 
Neustrie. — XIV. Trié. 


IX. Saisi 
velé. 
XI 

XI 
N XV. Starter. Tes- 


Il. EV. 
II. Neri. 
et. Lee. Or. — 
sons. 


Verticalement 


I. Empoisonnements. — 2 Réac- 
tive. Pivert. — 3. Guitaristes. Ria. — 
4. Ont Lent RE (cf. « R4 »). Fer. — 
$. Ti. Mi. Osons. — 6. Heu ! Quaran- 
taïne. — 7. Erreur. Er. — 8. Rétrécis- 
sement. — 9. Insecticide. 
10. Puce. Ote. Iule. — 11. Eva. Plu- 
mier. Ses. — 12. Taies. Sveltes — 
13. Taille. Ségur. — 14. Ecole. NT 
lation. — 15. Senorita. EL Ers. 


GUY BROUTY. 
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INFORMATIONS « SERVICES » 


MÉTÉOROLOGIE 


VIE 
QUOTIDIENNE — 


Le 20 décembre 


LA FIN DU CARNET 
DE CHANGE 


Le 20 décembre prochain, le car- 
net de © aura vécu. Institué en 
mers dernier, il Hmitaït js us 
de devises à l'occasion des voy 
touristiques. Annoncé le 28 actobre, 
le nouveau régime des frais de 

à l'étranger vient de faire 


pu- 
En le 8 décembre au Journal offi- 


& y confirme que les touristes 


français, imdépendemment des dé- 
penses réglées en France sur présen- 
tation de } tions et par voie de 
transfert (aucune limitation de mon- 
tant), pourront désormais emporter 
avec eux, à chaque de la 
frontière, ]l° équivalent 


RE des cartes de pee ou 
UE personnelles à Fétranger 

demeure cependant interdit, étant 
entendu que Îles cartes établies au 
nom d'une entreprise, resteront utili- 
sables à l'étranger. De plus, les 
voyages d'affaires, une aocation 
complémentaire équivalente à 
1000 francs, par personne et par 
jour, sera au 


« VOUS ET LE NOTAIRE ». 


Cette brochure, éditée par le 





et Le axardi 13 décembre 2 sinuit. 


Une perturbation pluvis-neigeuse tra- 
verse lentement le France d'ouest en est, 
et elle sera suivie d'une hausse tempo- 
raire du champ de pression qui atté- 
nuere l'instabilité, avant l'arrivée mardi 
soi d'me nouvelle zone de mauvais 
temps. 


Mardi, une zone faiblement pertur- 
bée sera située le matin des Vosges, au 
D de pra ps à Du 
gnée de piiations neigeuses 
altitude ; ce mauvais temps s'éloignera 
lentement vers l'est, mais des ar 

vio-ueigeux pourront persisler Sur 
Per peche ns 
froid et nuageux le matim fa 
avec quelques formations de brouillard 
sur l’Aquitaine : au cours de la journée, 


des éclaircies vont se dé et 
Ms émane pa 


SITUATION LE 12 12 -B3 AOh GMT. 





PRÉVISIONS POUR LE 1 12. Épenr DE MATINÉE 

















Conseil supérieur du notariat et | malgré une 
l'Association nationale pour a eg de mem ve 
PARIS E N VISI TES l'information sur le logement | PAYS où les ame de mr gi rar 
MERCREDI 14 DÉCEMBRE . 19 beures, Relaïs dn Marais, 15, rue RE PS ES ET De nee serons égèrement poutives dans lime. 
Miron, M. Brumfeld : « Israël, sions du notaire dans le domaine da encore observées New-Y a et 5: 
«Le dela Cité», 12h15, 10,ru0 pays de le Bible, villes saintes; le | spécifique de l'immobiäer. Grâce à | is régions du Nord-Est et de l'Est Gone. 8 (ani): iles Canres 210017. Palmade Majorque, 14 et 3, Rome, 13 
du Ckitre, M” Duhnsme. | Néguev saharien ». un mode d'emploi chiffré, cette | Au cours de la journée, elles avoisine- e, — 2 et -9: Dakar, 26 et ei -3; Suockholm, — 8 et -17: Tozeur, 
Pr gt ta . 21h15: «La Thaïlande connue et brochure permet de comprendre NU ire 10 à D Die 18 et 12; Genève, 3 et — L: 16 et 4; Tunis, 16 et 6. 
incOnquEe >. comment se calculent et se répar- | 12 degrés iterranée : bi 
“Ed de Sy + LS bars 2. no dent ls ris que rar le an de 06 Léon 7 je di 
Saint-Antoine, M" Saint-Girons JOURN notaire. Vous at le notaire est gra- A à Paris 1e Madrid, 7 et — 2: Moscou, 0 et —8: de la Météorologie nationale. } 
«La franc-maçonnerie», 15 heures, Sont publiés au Journal officiel Martin, 75010 Paris. Tél : 202- Pere EN BREF 
16, me Cadet (Connaissance d'ici et | du dimanche 11 décembre : 65-95. Conseïl supérieur du notariat, Températures (le premier chiffre | ‘ 
d'ailleurs). lié 31, rue du Général-Foy, 75008 | indique le maximum enregistré au cours = : is E order uns ie 
en DR UN DÉCRET Paris. Tél. : 2993-06-45. | | ge la joués du 11, décembre; le NOEL Eu de. En con d'obE 
métro Arts-ct-Métiers (P-- e Modifiant le décret du 19 mars ner nn ; 
« Mouffetard», 14 h 30, façade de | 1970 relatif à l'organisation admi- + | 12 décembre) : Ajaccio, 14et S degrés: | LA CRÈONE MERVENDEUSE.»  geñons contractuelles er régle 
Saint-Médard (Paris D a do finnrcire LOISIRS Biarritz, 10 et 6; Bordeaux, 9 ct 4; spectacle d'automates, UN mentaires, tant au niveau national 
. pittoresq on : de l'Office as dé S ov Bourges, 2 et — 2; Brest, 6 et 2; Caen, son et lumière de Primo Ffippucci, qu'intemnational, cette première 
F2 Ris de Bien 2 AH NS is | ent ct Le anne (ONÉ ne OEXMERDES DU) — 5 ct 1: Cherbourg, 4 er 1: Clermont- | est présenté plece Saint-Sulpice, à réservation publique est limitée à 
ne : Re ne Pre (ONI- yon et Ferrand, 3 et — 6: Dijon, let 2; Gre- | Paris (6-}, jusqu'au 8 janwier, de certaines catégories de places (de 
En (Résurrection ). affaires sie Pet noble, 4e - 3: Lille, Set = 1: Lyon, 2 | 12 heures à 20 heures. Entrée : 35 à 60 france) et ne conceme 
passé jusqu'au 20 décembre S ” À 
: L'art des Cyclades », 15 à 30, | DES ARRÊTÉS deuxièmes olympiades du cirque, | Nancy: 1 et = 5e Nantes, 6e 3: Ne] PS EL NiE ei Pers des mie 
Grand Palais (Tourisme culturet). - ‘© Fixant le taux des allocations une manifestation de carsctère in- | Cle d'Azur, 13 et 5: Paris-Le Bourget, SPORTS Cette location fonctionne uni- 
| mentionnées à l'article 3 et à l'arti- temational au cours de laquelle ke | 4et 0: Paris-Montsouris, 5 et 0; Pau, 11 LOCATION POUR LE CHAMPION- quement par correspondance. Le 
# vo cle 14 du décret du 18 novembre sport et le cirque se retrouvent | et 3: Perpignan, 10 et 0; Rennes, 5 et 0; ‘EUROPE DE FOOT- . : . 
| . NAT D oO bulletin général de commantie 
CONFERENCES -— D ANS RO LR SR ed O2 | BALL. — Avant le tirage au sort peut ëtre réclamé à Euro 84- 
amphithéâtre Descartes à de salaire érence vue Fa ; du 10 janvier 1984, le Comité location, 46-48, rue Saint-Lazare, 
re à Sorbonne, M. B. Roy : VRURE * Fédération des œuvres laïques, | Températures relevées 3 l'étranger : | national d'organisation du chem- . 75439 Paris cedex 09, en joi- 
« Possibilités et lunites d'une science de æ ER En de 20, rue Frasçois-Garcin, 69003 | Alger, 16 et 7; Amsterdam, 4 et — 2; pionnat d'Europe de football 1984 gnant une enveloppe timbrée pour 
Fesde à la décision » : Lyon, +61 : 560-2903, 12 Athènes, 17 et 10: Berlin, —- 2et — 8; a ouvert, depuis ie 5 décembre et Fi Sditi 
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i vous trouvez, bravo !. 
Oui : Korean Air Lines à conçu sa nouvelle classe 
affaires, Prestige, sur des standards de confort 


_de F” chasse. 


1 classe, les fauteuils de cuir, leur largeur et leur . 


‘moelleux 


_… lasse, les 24 sièges de Prestige à l'avant (là où sont 
‘situées habituellement les classes). 
: 1 classe, les deux films Re avec son par ÉcOu- 


teurs SIVRCPRARE 


. "nu nee He” es NE PB 


MS En nine 
Rare ee CE DE LOTS 












me af . 
tin 


: que Korean 


1" casse, l'enregistrement et le retrait privritaires des 


Avec, aussi, 1,04 m pourallongersesjambes, lesrepas 
superbes, le bar particulier, la classe Prestige, c'estle fin du 
fin du confort pour les voyageurs d'affaires qui veulenc 
faire des économies... de 1” classe. 

4 vols par semaine pour Séoul : vols directs de Paris, 
chaque jeudi et samedi, à 13 hk O0. 

Vols de Zurich, pur Jeddah et Bahrein, chaque mercredi et 


dimanche, à 12 h 20. 


CE tee 











{£ KOREAN AIR LINES 


Noussommes honorés 


és de vous servir autour du monde. 
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Îe Foude 





Commecé sos 1e signe des gran 
président de la Répu- 
blique a pris un tour plus réaliste avec a visite de 
M. François Mitterrand le 26 juillet dermier dans la 


« septennat architectural » du 


banlieue 


parisienne, 
Au plas fort de F'été chand et des incidents nom- 
breux et dramatiques qui ont surgi dans les grands 


Ile-de-France. 


mm mu —m on ue _. = . 
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régions 


ensembles, cette visite impromptue a condait le-chef 
de PÉtat à la Butte-Rouge de Chôtenay-Malabry | 
dans les Hauts-de-Seine, cité-jardin 

1931 à 1940, Symbole que ce choix d'un quartier 
populaire et où pourtant il ne se « passait rien ». Car 
la Buite-Rouge, les trente autres cités- 
Jardins d'Ile-de-France, est l'exemple même de la 


construite de 


tants de vivre mietix. 


L'importance quantitative de ces cités-jardiss 
est relativement réduite puisque, en Île-de-France, 
elles ne comptent que vingt-cinq mille logements sur 


[POINT DE VUE‘ DEPUIS CINQUANTE ANS 
Des cités dans les jardins 


de-France conserve avec le 
nord de la France le plus im- 
portant ensemble de cités-jardins ? 
Bien connues des spécialistes, regar- 
dées avec attention par l’administra- 


S'éru que la région Ile- 


de l'originalité des recherches sur le 
logement social menées en Europe à 
L fin du XIXe siècle-et au début du 
XXe. 


Les cités-jardins d’Ile-de-France 
s'inspirent, pour l'essentiel, du mo- 
dèle anglais, ainsi que les architectes 
Bassompierre, de Rutté, Sirvin, 
Payret-Dortail, le rappellent dans un 
texte rédigé pour leur projet de cité- 
jardin du Grand Paris au concours 
de 1919 : « Pour la composition, on 
s'est inspiré des excellents principes 
des grandes cités anglaises en les in- 
terprétont suivant les belles for- 
mules de la tradition française, as- 
surant ainsi le pittoresque et la 
diversité dans les lotissements, sans 
nuire aux lignes nécessaires 
pour une circulation facile... » 


A l'origine du projet se trouvait la 
situation du logement social en 
France, au lendemain de la première 
guerre mondiale. La réflexion n'était 
pas nouvelle mais s'accélérait sous la 
pression des événements. On s'ache- 
minera très vite vers un projet 
d'aménagement régional, et les 
cités-jardins furent proposées 
comme modèles. 


L'am ambition régionale était si vaste 
qu'une fois de plus on ne put assurer 
son financement. Le Sénat s'opposa 
‘à une demande d'emprunt de 
300 millions pour l'acquisition de 
terrains. faisant ainsi basculer le pro- 
jet vers des réalisations limitées, sou- 
vent au gré des opportunités fon- 
cières. C'est dans ce contexte que 
"des cités-jardims seront réalisées par 
roffice H.B.M. de la Seine et joue- 
ront un rôle de modèle pour d'autres 
maîtres d'ouvrage : la Compagnie 
des chemins de fer du Nord, la 
Compagnie d'assurances générales. 

Qui visite aujourd'hui les a 
jardins de Cbâtenay-Malabry, de 
Stains, de Gennevilliers, de Su- 
resnes.…., comprend mieux comment 
ces réalisations ont pu jouer le rôle 
de modèle La remarquable adapta- 
tion au site — à Châtenay-Melabry 
ea particulier — nous frappe encore. 
La forme urbaine qui en résulte, les 
types de bâtiment, l'organisation gé- 
nérale, tout montre un souci d'urbs- 
pisation contrôlée. La recherche de 
l’ensoleillement, l'importance des es- 
paces libres. le rôle des jardins, au- 
tant d'éléments inédits au début du 
siècle, 


Dans la jeu complexe qui fait les 
villes, architectes et urbanistes ne 
sont pas seuls : le rôle des admi- 
nistrateurs et des hommes pofiti- 
Ques, donneurs d'ouvrage, et par- 
fois d'idées, est déterminent. 

L'importance d'Haussmann et 
de son « patron » l'empereur dans 
la création et l'aménagement d’une 
capitale moderne est aujourd'hui 
reconnue. C'est une influence com- 
Parable, même si elle n’'e pas été 
directement ressentie partout, qu'a 
exercée sur la banlieue, entre les 
deux dernières guerres, la person 
nalité d'Henri Sellier. On vient de 
célébrer le centenaire de la naïs- 
sance à Suresnes (Hauts- 
de-Seine), ville dont il fut le maire 
de 1919 à 1941. 


Né à Bourges en 1883, socse- 
kste dès l'äge de quinze ans, bour- 
Sier à le facuité de droit à Paris en 
1899, puis rédacteur au ministère 
du travail, il agt le disciple 
d'Edouard Vaillant et d'Albert 
Thomas. Conseiller général dès 
1908, 4 obtient en 1915 la crése- 
tion ds l'Office départementsl des 
habitations à bon marché, dont il 
sera l'administrateur délégué 
iusqu'en 1938. Démis de ses fonc- 
tions de maire en 1941, 1 meurt 
d'une crise cardisque en 1943. 


Parallèlement à une activité poli- 
tique intense (il sera ministre de |s 


santé du Front populaire, remercié : 


en juin 1937 pour avoir lutté trop 
ouvertement contre l'alcoolisme et 
contre les € chevaliers » de le pros- 


A l'intérieur des cités-jardins, 
chaque maison i te dis- 
pose d'un terrain vraie c ce qui 
entraîne un découpage parcellaire 
en biais destiné à ne pas remettre en 
cause le groupement des maisons en 
façade. Les débuts de l'industrialisa- 

tion du bâtiment ne sont pas syno- 
nymes d’uniformisation. La concep- 
tion des maisons est certes 
programmée, mais les différents 
types de bâti sont combinés entre 
eux et donnent des créations diversi- 
fiées selon le nombre de pièces, de 
niveaux, l'orientation, l'emplace- 
ment... De là l'absence de toute mo- 
aotonie pour qui sait voir et accepter 
d'emprunter les diverses voies pré- 
vues par les architectes. 


Si les façades sur rue sont les plus 
riches de détails, bien que celles-ci 
soient standardisées, les arrières of- 
frent, eux, toute la fantaisie des jar- 
dins privatifs et des voies qui les tra- 





versent et les entourent : des clos, 
comme à Gennevilliers. Stains, 
Champigny... des veneliles, à 
Cy, Suresnes où Châtenay- 
C’est en se promenant que la ri- 
chesse de l'architecture des cités- 
jardins apparaît le mieux : quelque- 
fois, un <régionalisme » adapté 


- s'impose : jeux de toits en pente 


(Drancy, Suresnes), utilisation de 
motifs décoratifs inspirés de l’archi- 
tecture rurale (Dugny, Stains), re- 
prise de ia fenêtre à la française, op- 
position brique apparente et crépi en 
façade (Suresnes, Vi ). 
A partir des années 30, c'est l'in- 
fluence du mouvement moderne qui 
marque les cités-jardins du Plessis- 
Robinson, de Châtenay-Malabry et 
du Pré-Saint-Gervais : apparition du 
Dr ri ra bem ee bc 
suppression écora 
tion et standardisation des ouver- 
tures. Dans les dernières réalisations 


au Plessis-Robinson, à Champi- 
gny.… dans les pavillons au Pré- 
Saint-Gervais, c'est l'Ecole de 
Francfort qui servira de référence 
dans la composition du plan, avec les 
immeubles en bandes parallèles et la 
répétition d’Eléments identiques. 


Aujourd'hui, cinquante ans après 
leur réalisation, les cités-jardins sont 


‘toujours vivantes, ce qui ne veut pes 


dire qu'elles ne soient pas m 
Certaines sont déjà tombées sous les 
coups des bulldozers — Drancy et 


remplacées par des constructions 
contemporaines. 

Les loyers dans les cités-jardins 
restent modestes, suriout si on les 
compere à ceux qui sont pratiqués 
tant à Paris que dans la banlieue 
proche, si bien que les habitants ne 
souhaitent pas les quitter. Reste que 
la plupart des logements ne Corres- 
pondent plus aux normes d'habitabi- 


lité actuelles, en particulier par l'ab- 
sence de salle de bains et de 
chauffage central. Les cités-jardins 
doivent t faire face au pro- 
bième d'une circulation évidemment 
plus importante qu'à leurs débuts 
et, corrélativement, à celui du sta- 
tionnement pour lequel à peu près 
rien n'est prévu. 

. Les deux raisons conjuguées, si 


on n'y prend garde, peuvent encou- : 
destructions 


2 d'autres ou bien 
des transformations telles que les 
cités-jardins n’en auront plus que le 
nom. 

Quoi de plus simple que de 
construire des garages dans les es- 
paces libres ? Quoi de plus facile 
que de rajouter, au gré des de- 
mendes, une salle de bains ici, un 
garage là ? 

Les offices départementaux 
d'HL.M, les municipalités, l’admi- 
nistration, sont conscients des ris- 
ques que feraient courir aux cités- 


LT 


Ée laboratoire d'Henri Sellier 


titution), À consacre son pouvoir 
d'élu municipal st de constructeur 
public à un projet précis : faire de la 
ville « le laboratoire fécond de la 
sofidarité sociale 2. || est, selon Ka- 
therine Burlen, chercheur au 
C-N.R.S., qui a organisé le colloque 
da Suresnes à la fm novembre {1}, 
un de ces élus locaux qui « pour fe 
première fors se préoccupent des 
conditions de vie des populations 
qu'és ont à gérer ». 

Hygiéniste comme on l'était vo- 
lontiers à cetta époque Îles assis- 
tantes sociales aideront à # cor 
ger l'orientation mauvaise des 
mstncts »), soucieux d'enrayer le 
surpeuplement des taudis qui favo- 
rise l'alcoolisme, la prostitution et 
le tuberculose, de mettre bon ordre 
au développement anarchique de le 
banlieue {il propose un pian d'en- 
semble dès 1914}, Henri Sellier 
veut aussi combattre la rente fon- 
cière : «Les villes doivent garder 
Jalousement les terrains, dit, et 
ne femais les rendre. » 

A la tête de l'Office départa- 
mental, avec une équipe d'érchr 
tectes qu'il entraine dans de brèves 
mais intenses visites à l'étranger, il 
apolique see idées. L'architecte 
Marcel Lods, qui construira en 
1835 l'école de plein air de Su- 
resnes puis la cité de Drancy (dé- 
moe on 1976), se souvenait, de- 
vant Ginette Baty-Tomikian (2), da 
«ia compétence d'un homme qua 
seit ce qu'Â veut et appréciait 
« l'afkance avec le pouvoir politique 





qui décide donc les moyens de tra- 
vailler >. Une sorte de « paradis », 
selon Lods. 

Dès le début, Henri Sellier est_- 
fortement impressionné par tes 


terre, 

Welwyn {1920}, suivem les prm- 
cipes d'Ebenezer Howard et de 
Raymond Urwin. 1 lance une quir- 
zsne de projets en région pari- 
sienne, au hasard des terrains dis- 
poriblies. 

Au carectère pittoresque (rues 
smueuses, paysage de village, mai- 
sons accolées, souci du détail et de 
la diversité) du modèle anglais, les 
Français ajouteront de grands 
tracés qui ordonnent le ville, et une 
forte proportion d'immeubles cot- 
lectifs, au fur et à mesure qua 
l'augmentation du coût foncier 
oblige à densifier. En attendant les 
densités carrément haussman- 
niennes de le ceinture de H.B.M. 
qui remplacera les sfortifss, les 
cités-jardins françaises seront plus 
urbemos que les anglo-saxonnes. 

L'architecture elle-même évolue 
du style néo-rural de l'immédiat 
eprès-guerre au Pure Modeme 
des années 30. Maïs l'invention ne 
sera jarnais à la hauteur de ce que 
fait l'école d'Amsterdam des 3910 
ou l'avant-garde dans les banlieues 
de Berlin et de Vianne. 

L'innovation principale de ce 
service public de l'habitat est d'of- 
fnir,. en plus du logement propre 
ment dit, des services : écoles, 


pri de telles adjonctions.. Les. 
nt et simplement ne . 


udre le problème, d'au- 

tant qu qu'un certain nombre de loge- 

ments Ou de pavillons ont été vendus 
à des particuliers. 

1 faut donc pouvoir répondre aux 

demandes légitimes des occupants, 


sans remettre en Cause La forme des, 
.Gités-jardins. Pour faire face à cette | 


nouvelle situation, la délégation ré- 


gionale à l'architecture et à l'envi- 


ronnement d'Ile-de-France a confié : 


une étude sur la cité-jardin de Stains 


à un cabinet d'architectes. Agrandir 


ces espaces intérieurs pour permet 
tre l'installation d'une salle d'eau, 


sans pour autant restreindre les au- 


tres pièces, telle est la mission 
confiée. L'étude n'est pas terminée, 


mais les propositions avancées mon- - 


trent que modernisation et préserva- 
tion peuvent être lancées ensemble : 
par l'adjonction de bow-windows en 


façade arrière, par exemple, ou par. 


l'utilisation de La toiture. 


La richesse de l'architecture 
d'origine autorise un tel usage, sa di- 
versité rend possible des formules 
variées. 


Parallèlement à cette étude, des 
réhabilitations sont entreprises à 
l'initiative des municipalités, comme 
à Gennevilliers, ou à celle des occu- 
pants. Le ministère de l'urbanisme 
et du logement a fait faire de son 
côté une étude sur les différents: 
types d'espaces constitutifs des 
cités-jardins, pour aider à jeur ges- 
tion. . 


! La cité-jardin de Stains est proté- 
gée au titre des sites inscrits dans le 


- Cadre de la loi du 2 mai 1930 sur la‘ 


des sites. Huit municipa- 
lités ont demandé Ile protection de 


leur cité-jardin au même titre, 


preuve qu'elles sont conscientes de 
leur qualité architecturale, La délé- 
gation régionale à l'architecture et à 
l'environnement prépare actuelle- 
ment une exposition Sur ce thème et 
un montage audiovisuel, qui seront 
DIÉAtES dans les communes 
concernées à partir du 1 mars 
1984. 


Le but est de faire prendre 
à lensemble des inté- 
ressés que si l'on ne peut méconnaf- 
tre_les besoins légitimes des habi- 
tants, ceux-ci doivent aussi savoir 
que les cités-jardins ne leur appar- 
tiennent pas propre ‘ elles font 


aujourd'hui partie du patrimoine ar. 


chitectural national. 
BERNADETTE . 
PREVOST-MARCILHACY. 
déléguée régionale 
à l'architecture 
et à l'environnement. 


commerces. OYMNaSes, MAISONS 
communes, facilités de transport. 
Le brassage social affiché dans 
les intentions ne sers. en revanche, 
salon |ss spécialistes, jamais rée- 
Hsé : une sévère sélection de repré- 
sentanmts des classes moyennes 
(employés des postes ou des cha- 
mins de fer. petits cadres, ouvriers 
qualifiés, tous « bons pères de fa 
mille »} est assurée. Cinquante ans . 
plus tard, les villes nouvelles sont 
un peu la suite des tentatives de : 
l'Office pour imaginer un cadre de 
vie urbain cidéais. Entre-temps, 


sous-éq 
foyers actuels du mal-vivre. Et tout 
est à récornmencer. ' 


(2} « Architecture et social. 
démocratie, un urbain idéal 
typique», par ineite Baty- 


Tornikian, l'Institut d'études et 
de che écrira ei ur- 
Pi 69, me du Chevalerez, 75013 


Voir aussi le dossier très complet 
Publié par l'institut d'aménagement - 
et d'urbanisme de Le région. Ile- 
de-France (LAURIF}) et intitulé : 
«Les cités-jardins de le région lle- 
de-France», volume 51° des Cahiers 
de l'IAURIF. paru en mai 1978. 
LAURIF : 21-23, rue Miollis, 75732 


Paris Cedex 15. TEL : 567-55-03. 


- 





“atis 


pa ame ch de le Manche and du : 
siècle, plébiscité par ceux qui, asjourd’huï ençare, en 
bénéficiaires, pourrait blen 


les habitants, 


retrouver toute son actafité au inomient où, ab 
Det qe Rue De Ses À rebâtir des basliéues 


simplement babitables. Rue 


Jours tranquilles aux Lilas . 


grosse commune de Seine-Saint- 


Denis, est resté au travers des 


- tre de le ville. Remarque anodine, 
pensera-t-on. Certainement ; 
c'est le signe qu'ici on n'a pas 

défiguré le. cœur de la cité, 
comme on l'a souvent fait dans 

. de nombreuses communes - de 
banlieue. Rassurant. . 

. Les Lies doivent peut-être ce 

. bon état de conservation à ce 
que la commune a très tôt béné- 

‘ ficié de l'attention des aména- 
geurs parisiens. Au lendemain de 
la première guerre mondiale fut 
- en effet lancé un concours pour 


jardins furent une des réponses à 


‘En 1931. un programme: de. - 
106 logements collectifs fut pd- : 


jont à la cité. Onze i 
de deux étages furent bâtis, en 
briques enduites de mortier de 


SAUE OCR et couverte Par des << 


‘toits de tuiles en pente très ac- 
centuée: Seuls ces immeubles 
subsistent aujourd'hui, les pauit- 
tons individuels avant été dé- 
mobs entre 1971 et 1973, car ñs 


temps je toit le plus Haut du cen- : 


l'extension de Paris. Les cités- 


ci 


” Car la cité-jardin des Lilas est. 
aujourd'hui géréa per l'offics dé 
pertemental des H.L.M.-:de- 
‘Seine-Saint-Denis. Un enserridle . 
‘de logements sociaux tome LLE 


norss », 5e pieint Josette Phi : 
lippo, le gardienne de is ” 
cité-erdin. «Sinon, C'est un ." 


ë 


mée dans la tête des urbanisiss ‘ 
anglais, seraient une : réponse 

pour les urbanistes d'au-. 
jourd’hui ? Sylvain, dix-sept ans, . 
Qui. hebite ici depuis toujours, 

.. done sa réponse : s C'est sûr- . 
que c'est très tranquille coma ‘ 
cité, d n'ya pas de vols où de 

problèmes 


.et aujourd'hui à Ia disposition’ de 
“tous, ont: plus quer-du charme. 
Certes, on-säit bien: qu'ils-aont 


nalistes. Mais ils ne portaient pas 
en eux la démesure qui a suivi. Hs * 
demeurent, témoins-de ce qu'au 
rait pu être, de ce que pourrait 





un village, une oasis au milieu de  ,edevenir fa banlieue. # .Les - 
grands ensembles hideux. Tout cités-ardins, on n° part que les 
le monde se connsñt, on s'appelle oi devant » : Loÿs 
per nos prénoms, on s'embrasse, k tan. 
di ne Des lions en guise de conclusion. 
d'habiter dans une HL.M. » OLIVIER SCHMITT. .". 
4 es 
Dans 39 20 Louisa ; ne Be 


pour la vente des fonds de comimerte, 


En vente parrour 3 Fet 36. rue de Mäite, 75011 PARIS - Té£ (1} 9205-30-30 


“Les Arinonces"” est le n° T°‘: 





Disciplines de la Gestion - 
ACQUERIR UNE SPECIALISATION - 


Les cycies de formation proposés ci-dessous, d’une durée de 20 à 
40 jours vous offrent la possibilité d'acquérir une véritable 


spécialisation er de ta valoriser par l'obtention d'un di 
par la Chambre da Commarce et d'industrie de Pare. . ee 


T- Marketing 
3 - Comptabilité 


3 - Contrôte de Gestion 


- Affaires Internationales 


ï G- Directeurs d'Usine 


| (6) - Perfectionnement aux méthodes du'gestiôn!: 
- Réinsertion professionnelle de diplômés. 
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Les vieux habits neufs de la banlieue 


réalimtion d'ensembies de logenents-secieux où là 
combinaison d'une architecture à: taille Ixnmaine et - 
d'un urbanisme raisounable a permis à leurs kabi- 
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Naissances 
- M. et My Yves du PETIT 
»* THOUARS sont heureux d'annoncer la 
| naissance de leur fille, 
Amélie. 
Paris, le 29 novembre. 


‘ — Marianne à la joie d'annoncer La nais- 
: sance de 











Jean LAUDE, 
perl 
à l'université Panthéon-Sorbhnne. 
La cérémonie religieuse aura lieu à 


le 4 décembre, en 
l’église Saint-Merri, à 13 h 45. 


Anniversaires 


= Le 16 décembre 1969, 1 y a mais- 
tenant quatorze ans, : 


M" Nicolette 
épouse Serafino, 


était rappelée à Dieu. ” 


Que ceux nee a connus et aimés 
veuillent bien se recueillir quelques ins- 
tants en pensant à elle. 

Qu'ils prient pour qu'elle connaisse le 
repos et la paix. 











EN BREF ÉCHECS | aus 


LE avenir du capitaine Barril. 


de la gendarmerie nationale 


"4 Maisons-Alfort ? Maïs, 4" a 
” perdu lé’ goût: de l'armée ces 
‘temps-ci. Lé capitsine, à sa 
manière, est un déçu de la. 
€ grande mustts 2. 
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| le 30 bre 1983. le 11 moi 1922 à Dunkerque, Jesn Laude 1 anal nn 
. Lg à Li Ge te éuuces de lettres at d'ethnologie at TG no pù à Di - (G.LG.N.), ou: des es écoles de Maisons-Alfort. enr “ 1 ne . 
Remo aus TEE foépapement Afiutl svt cennigne “qui l'ont coumue et ai en erie üves u x “ es SU le partir ne DA eo 
92270 Bois-Colombes. Pacs (U.ER. d'arts plastiques st d'archéok- Brigitte (« Mouche ») gée par l'Elysée contre le capitaine avait fait cadeau de son anges HET due ose on 
Mariages | _ Spéceinedetafiainet Gurtmodem, da | d'ONCIEU de CHAFFARDON, gts .tempe. libre S$ l'armée. spas at de done ES 
| RE cc ce Porusr Era 
RS Li Mens Das de modems 1e Pa bevali del Légion d É ; | 
Ja es Lun de leur Pre > (19001, € le Patte + ah 5 | 
‘ ux , . Si décédée d'ane et cruelle mala- er 
. mariage, célébré le 15 novembre 1983 à | Mythe of the CEF Dunes» (ST «72e di, manie des merements de Eine, Le ; RE 2 Hi 
| Rye, N'Y. (Etats-Unis). fes au ae rhone cure de Braque 8 décembre 1982 "I M raison 
' = un Important : « . 
17 Roosevelt Avenue, (Mssgia, ri = ra : PR 
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EXPOSITION VENTE D’ARTISANAT 
Abat-jour, bijoux fantaisie, bois, broderie, coussins, 
émaux sur Cuivre, ferronnerie, fourrures, lampes, 
linge de maison, layette, mosaïques, peintures sur 
soie, poupées, poteries, tapis, tissages, tricots, 
vannerie. 
DU MERCREDI 14 
AU SAMEDI 17 DÉCEMBRE 1983 


(de 10 heures à 18 heures, le samedi de 10 heures à 
17 heures) 


A 1a MAIRIE DU XV: (salle des fêtes) 
31, rue Péclet, 


Cette exposition est organisée par la F.A.V.A.. 
24, rue d'Alsace-Lorraine, 75019 PARIS, 
pour faire connaitre le travail artisanal des handicapés mentaux. 
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JOAILLIER | 

"6, rue Royale, Paris 8°_ Tél, 260,30.,65 + Le Claridge, 74, Champs-Elysées » Hecel Méridien, Pari. 
21, bd de fa Croisecte, Cannes + Hôtel Loews, Monte-Carlo « « Aéroport d'Orly: 

20, rue du Marché, Genève « New York » Beverly Hills « Houston - Dallas. 
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" JEANGEMET 
maudit et couronné : 
(Sue de La première page 
‘Le 


“romans : Querelle de Brest (1945), 
—‘Moacke de le rose. (1946), 

LL TRADCES Lo Notre- 

à (1948), Journal 
Panralenr (SA 949). 


* , Le théâtre suivra : les Bonnes 
: (1948), le Balcon (1949), les 
Nègres (1959), Jes Paraventre 
(1966). A travers des simulacres 
Pere Genet 


” Fée publier et, croit-on, d'écrire, sauf 
à épouser des causes extrêmes 
Panthers, Baader). ain 


É dien et MArEyr, 
-1952) avaient de. quoi stéritiser 
er nie Tant de 

par la soci €moins, 
: Danièle Delorme, l' errant n 
authentique. rebelle . . explique qu 

. écrivait pour sortir de prison, et Tien . 
d'autre. 2 1 

Après la 
d'aujourd'hui, 


Et 


consécration 


leçon d'immoralité rageuse -et 
c pres pure langue | de 
F« ennemi ». 
B. POIROT-DELPECH. 


ALEXANDRE TRAUNER 


7 NE le:3 août .1906 à Budapest, 
Alexandre 


Trauner vient à Paris pré- 


Ru e snvinnent de a par | 
tre oublié par ceux qui consid 

f.les artistes en fonction de leur 
Ar à un mou- 


RER à Couterne (Orne). en 1904, 


” Hélion est d'autant plus inclassable : 


DENISE GENCE 
Denise Gence est entrée à la 
" Comécie- le ls septem- 
CR. 





ses annéés de consérvatuire. Elle a 
été nommée sociétaire le ‘le jar- 


vier 1958. 
Malgré sa jeunesse, s2 première 
création a été un personnage de 
vieille fille : Mademoiselle, de Jac- 
ques Devel Elle s'est 
dans cet emploi : Marceline {Je Bar- 
bier de Séville), B£lise (les Femmes 
savantes), Arsinoe (le Misan- 
thrope) et même la comtesse .che- 
nue et lbidineuse du Sexe faible 
d'Edouard Bourdet. Denise Gence a 
joué Racine (Agrippine) Sbakes- 
peare (la reine Marguerite de 
IIT), Arrabal {la Tour de 
Babel) elle a créé la Célestine.et est 
actuellement Félicité de Jean Audu- 
reau, dans La mise en scène de Jean- 
Pierre Vmcent. ee 
: P # je” | 
ANDRÉ DU BOUCHE] 
. Poëte exigeent, André du Bou- 
chet ne cesse de retravailler ses 
textes en les réduisant, en les pulvé- 


risant. Dès Le début avec Dans la 
Chaleur vacante: (Mercure de 


France, Prix des critiques 1961)... 


l'originalité de cette œuvre s'est 
imposée. De 1940 à 1949 — c'est- 
à-dire de quinze à vingt-quatre ans 
— André du Bouchet a vécu aux 
Etats-Unis, où il a-fait ses études. Il 
a même enseigné un an à Harvard. 
- C'est à son retour en France qu'il a 
commencé à publier, non seulement 
des poèmes (Airs, son premier 
.recueil, a été éditE par Jean Aubier 
en 1951), mais des traductions de 
anglais (Shakespeare, Joyce), de 
l'allemand (Hälderlin, Celan) et du 

russe (Mandeistam). 
Entre 1966 et 1971, 1l a fait par- 
no Eee one T et (RES 
k 


présente des affinités avec celle 

d'André du Bouchet et l'a parfois 

illustrée, 

Velde, Tal Coat et Giacometti, 

il a consacré un Ouvrage : 

Qui n'est pas 1ourné vers nous. 
Récemment, André du Bouchet a 

‘publié deux recueils de poèmes, 

Ge AS een 

6 ui 

des textes relatifs à ls poésie, à la 

peinture, à la traduction. : 


| Histoire : 

VADIME ELISSEFF 
Archéologue et 
civilisations extrème-orientales, 
M. Vadime Ebisseff est né en 1918 à 
‘Petrograd. II a commencé sa car- 
rièré. en Chine, comme attaché 
culturel de l'ambassade de France, 
puis au Japon, à la Maison franco- 
Jspouse de Tokyo, avant de deve- 

nir enstignant à l'Ecole nationale du 
Louvre (1952-1956), à l'Ecole 
nationale des langues orientales 
vivantes (1952-1956) et à l'Institut 
national d'études politiques (1952- 
1972). Il est actuellement conserva- 
teur en chef des musées d’art et 
d'histoire de la Vile de Paris et 
directeur d'études à l'Ecole des 
bautes études en sciences sociales. Il 


crée aux trésors de la Chine 
ancienne au Petit Palais en 1973. 


Il est l'auteur de plusieurs 


Danielle, elle-même archiviste- 
.paléographe. « La Civilisation de la 
Chine classique de Danielle et 
. Vadime Elisseff, écrivait Lucien 
Bodard dans le Monde du 11 décem- 
bre 1979, est un onvrage magistral, 
de ceux qui incendient l'imagina- 
con, font vibrer les fibres ei Les 
.nerfs (….). C'est bien plus qu'une 
explication savante, c'est un voyage 
initiatique — le Dragon enfin 


: dévoilé en ses replis ombreux. : » 


ROBERT DOISNEAU 


NE en 1912 à Gentilly, Robert 


Doisneau publia ne per 
mier reportage-p sur le marché 
aux Puces) dans Excelsior, un 





peut citer Bram van . 


ouvrages sur les civilisations 
chinoise 


dont # 
ont été réalisés avec son épouse : 





-veur, sculpte 





culture 


LES GRANDS PRIX NATIONAUX 


grand quotidien parisien d'inforua- 
ions, plutôt conservateur, mais 


jt chaque jour, sur toute 
l'étendue de sa dernière page, 
d'excellentes photos de toutes ten- 
dances, De 1934 à 1939, Doisneau 
travaille comme photographe indus- 
triel aux usines Renault. Ami d'écri- 


du temps, à créé un portrait, on ne 
peut plus vrai et fort, du peuple de 
k travailleuse de Paris 
On lui doit notamment l’image sai 
sissante du pers de l'esprit, de 
l'histoire, des années du Front popu- 
laire. Mais l'art si direct, généreux, 
de Doïsneau, apporte une vision et 
une poésie d'ordre général. 


Archéologie 
ROGER AGACHE 


Roger Agache est né en 1926 a 
Amiens. Instituteur jusqu'en 1966, 
il consacre tous ses loisirs à la pré- 
histoire et devient directeur des 
vue de Nord-Picardie, puis 

RE  e 1363, 
à temps complet en 1966. 

Ses premiers travaux importants 
ont porté sur un gisement du paléoli- 
thique inférieur situé au pied des 
falaises d'Avlt (Somme), découvert 
seulement par grandes marées 
basses et sur des mines n 
de silex. 

Agache est un pionnier de 
rantéllons aérienne, On Ini on 
en particulier, d'avoir inauguré les 

vernales, 


bi et les sur- 
Fois aystémariquement répétés : 1 à 
ainsi repéré, en Picardie, plus de dix 
mille srtes et i 


alors qu'avant lui, queiques cen- 
taines à’ peine de sites analogues 
étaient connus. 

En bon instituteur très soucieux 
de communication, Dee organise 
des ex des conférences, 
anime des associations. 11 est 
l'auteur de plus de cent 
publications scientifiques, dont 
Détections aériennes id À Arlas 

r x aérienne de Picardie 
(1975) La Somme pré-romaine et 
romaine (1978). 


Danse 


MAGUY MARIN 
. Venue du Baliet du vingtième siè- 


Avec sa es elle s'oriente 
vers une sorte d'expressionnisme 
FER May B, inspiré de Beckett, 
un petit chef-d'œnvre de déri- 
sion Babel Babel, une caricature 
féroce de l’époque actuelle opposée 
à une vision nostalgique du par 
perdu. 

Maguy Marin est implantée à la 
Maison des arts de Créteil. Le Prix 
du ministère vient à point pour 
l'encourager à du recul, à 
aller au bout recherche qui 
l'apparente à Pina Bausch. 

MICHEL PORTAL 

NE à Bayonne en 1935, Michel 
Portal offre l'exemple assez rare 
d’oo musicien complet qui n'a 
jamais voulu le répertoire 
classique (Mozart, Weber, 

. la création contemporaine 
(Boulez, Dao, Globokar), l'improvi- 
sation, eu sein du New Phomic Art et 
le jazz 

Cet éclectisme qui l'a souvent 
desservi auprès d'une partie du 
public et des maisons de disques, a 
contribué à faire de Imi l’un des 


H 


. interprètes les plus inspirés de sa 


Cirque 
LE TRIO « LES ANTARES » 


Patricia, Bruno et Gilles, Agés res- 
t de trente-Cinq, vingt- 
sept et vingt-deux ans, composent le 
trio «les Antares ». Ils ont succédé 
Georges Gonnomps, dk 
1949, un numéro aujonrd'hui célè- 
bre dans le monde entier, appelé 
«un avion au Cirque» Ou l’a avion 
inf ». : L 


Cet exercice d'une extrême diffi- 


culté, a déjà été récompensé, notam- 


ment par l'attribution d'un oscar à 
Madrid en 1975 et du Clown 
d'argent en 1977 au festival de 
Monte-Carlo. 


Métiers d'art 
JEAN BERNARD 


Né en 1908 à Argenteuil (Séine- 
et-Oise), Jean Bernard, peintre, gra- 
ur, tailleur de pierre, 
est président de l’Association 


‘jours < In progress » 


ouvrière des Compagnons du devoir 
du tour de France. Il s'est attaché à 


reméttre à l'honneur le tour de 


France de haute tradition. 


Artiste et entraîneur d'hommes, 
Jean Bernard 2 par ailleurs réalisé 
une synthèse de ces deux qualités tés en 
créant, puis en dirigeant la Fond:- 
tion‘de Coubertin. En 1974, celle-ci 
disposait de deux ateliers de maf- 
trise : l’un du bois, l’autre du métal 
C'est alors que sous l'impision de. 
Jean Bernard s'est ouvert un atelier 
de fonderie d'art, devenu l'un des 
tout premiers dans le monde. Des 
pièces majeures des plus grands 
sculpteurs contemporains y oni êté 
fondues, et les musées les plus 
tigieux Ini ont confié la fonte 
d'œuvres particulièrement difficiles. 


Patrimoï 
: NORBERT DUFOURCO 


Norbert Dufourcq, n€ en 1904, 
devient titulaire de l'orgue de Saint- 
Merri à Paris dès 1923. Parallèle- 
ment à sa formation musicale, il 
devient archiviste-paléographe en 
1928, docteur ës lettres en 1935. 
te pre t secrétaire général, lors 

sa tion en 1926, puis prési- 
dent de l'association de AM de 
l'orgue, qui est l'une des origines du 
vasie mouvement en faveur du patri- 
moine organistique. 

JD crée à partir de 194] et occupe 
jusqu’en 1975 la chaire d'histoire de 
la musique et de musicologie au 

oïre national supérieur de 
musique de Paris. Il est l'un des ani- 
mateurs, Ps des jeunesses 


Chanson 
JACQUES HIGELIN 


Jacques Higeïin est né en 1940 à 
Brou-sur-Chantereine, en Seine- 
et-Marne. Il aborde la scène par le 
théâtre, dans les emplois de jeune 


. premier fantaisiste. Bientôt, c’est la 


fantaisie qui l'emporte. Il débute 
réellement à la Vieille Grille, dans 
un one man show ironico-musical 
éblouissant. El rencontre Rufus. puis 
Brigitte Fontaine, Areski C'est ke 
temps de « Maman j'ai peur». de 
chansons qui ont traversé les modes 


. — Cet enfant que je t'avais fait, Je 


suis mort, qui dit mieux. Ée poupe 


pes à l'après-68. Jacques Higelin 

Li 

Il fait l'expérience de la vie com- 
munautaire en Campagne, revient en 
1975, et prend le masque du rocker. 
Il devient rocker. Ses paroles folles, 
son sens de la dérision, ses qualités 
musicales, sa formation de comé- 
dien, le font grimper très vite au hit- 
parade des shows. À près de ee 
tante ans, Jacques Higelin devien 
lidole des adolescents et garde la 
faveur des autres. 


Sculpture 
JEAN-PIERRE RAYNAUD 


Jean-Pierre Raynaud, né à Paris 
en 1939, est diplômé d’horticulture. 
Depuis ses premières Œuvres, des 
< psycho-objets » rouge et blanc, au 
temps de nouveau réalisme, il a suivi 
un chemin difficile, celui de la 
rigueur ct du dépouillement 
extrême. Î utilise comme matériau 
de base des Carreaux de céramique 
blancs qu'il met en rapport avec des 
végétaux, fleurs ou feuillage, jouant 
ainsi sur la confrontation de la 
maiière inerte et : la matière 


vivante. 


Ce puriste austère, Prime Sié 
que, a à son actif plusieurs réalisa- 


tions monumentales : sa propre mai- 


son dans ia région parisienne, 
commencée en 1970, une œuvre tou- 
les vitraux de 
l'abbaye cistercienne de Noirlac, en 
1975; l'aménagement d'un espace 
au musée de Tokyo (1981). 
D'autres sont en cours ou en projet : 
l'aménagement d’un jardin à 
Monaco, une sculpture (un soleil 
noir ou # l'Éclipse »} pour les 
hautes cimes de Flaine, notamment. 





æ L’'ACTEUR AMÉRICAIN 
SLIM PICKENS est mort Le 8 décem- 
(Californie). {1 était âgé 


atomique, qui l'avait rendu célèbre. ] 


m ALECHINSKY ET VELICKO- 
viC AUX BEAUX-ARTS. — Les 
tre Pierre Alechinsky et Vladimir 
v _ Et 
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Cinéma 


« Get Crazy » 
d'Allan Arkush 


Rock en stock 


Pour fêter le Nouvel An, Max 
Wolf, le propriétaire de la dernière 
bonne vicille salle à dimension hu- 
maine de la ville, décide d'organiser 
le concert de rock le plus fou de la 

s Las! Le véreux 
de La région, qui rachète ioutes les 
salles pour en faire d'ignobles 
stades, imagine les pires machins- 
tons pour contrecarrer cette fEte su- 
blime. 11 bénéficie en outre de la 
complicité du neveu de Max Wolf, 
un benêt sournois qui ne pense qu’à 
l'héritage. 

Tandis que les groupes arrivent et 

ue le-public s'installe, l’équipe du 

turn Theatre doit déjouer d’msup- 

portables pièges (incendie criminel, 
bombe). 


Le scénario est mince, et pourtant 
on s'amuse comme des fous : le film 
est bien titré. Présenté à une heure 
tardive cette année au Festival de 
Deauville comme une «surprise », 
Get Crazy en fut vraiment une. Mat 
colm Mc Dowell (c'est lui qui 
chante) en pastiche de Mick Jagper, 
Lou Reed en parodie de Bob Dylan, 
tous les clichés accumulés sur trente 
ans d'histoire du rock sont réunis ici 
avec justesse et tournés en dérision. 
Le vieux bluesman noir, riche et pin- 
gre, c'est Chuck Berry. Les artardés 
du psychédélisme qui débarquent en 
communauté, je clochettes, les 
joints, les acides et le peace amd love 
en bandoulière. Le punk grandgui- 
gnolesque qui grogne. Le dealer de 
cocaïne et d'amphétamines, les 
groupies de luxe, les fans hystéri- 
ques, les petits malins : tout est là, 
personne ne manque à l'appel. A elle 
seule, la reconstitution, dans les 
moindres détails, de la pochette du 
Bringing It AU Back Home de Dy- 
rer avec Lon Reed couvert de toiles 

d'araignée, vaut le déplacement. 


ALAIN WAIS. 


x Voir les films nouveaux. Disque : 
Vogue, 542040. 


9 NOVEMBRE-23 DECEMBRE 


mes LEE à Nu 


d'après l'œuvre de 
Frank WEDEKIND 
.. : réalisation 
EUIC ENGEL 
NÉ 


Nicky RIETI 


une production 
Nanterre-Amandisrs . 


_ ONE ETAT Er RATES 





Car Îles opéras savamment 
filmés comme a Traviata de Zef- 
reili nous ont trop habitués à voir 
les cantatrices sans aucune de 
ces contractions labiales ou 
gorge déployés par l'effort vocal 
que l'on distinguait ici à l'œil 


beauté, une aisance et un 
charme souverains. Elle était 


naient pas à son timbre et qu'elle 
avait enregistrés au Cours d’un 
récital à Hambourg en 1962. En 
revanche, malgré une Synchronr- 
sation défañlante, le duo qu'elle 
interpréta en grande tragédienne 
aux côtés du magistral Tito Gobi 
dans ia Tosca nous remémora 


mière soirée parisierme 
cembre 1958 où la prima dorns 
asoluts à jemais regrettée fut ac- 
clamée en ces lieux mêmes par le 
parterre parisien. 


OLIVIER MERLIN. 


Rock 


Chaz Jankel 
à l'Eldorado 
Il y 2 un mois, Chaz Jankel débu- 
tait à Londres une tournée euro- 
péenne. C'était la première fois qu'it 
se produisait sur SCène en SON nom 
. On l'a découvert avec les 





mique en souplesse, son talent de 

mélodiste, comparable à celui de 
Boz Scaggs, tourne un peu à vide en 
concert. Même soutenu par un 
dont l'étor- 


A. W. 
* Ce lundi 12 décembre à 20 heures 
Eldorado. 


k Discographie chez CBS. 





Jazz 





Rava joue Rota 


Rs. des jazzmen ita- 
Turinoïs, j Joue la 
bn du plus com- 


positeurs de films : Nino Rota (/a 
Srrada, la Dolce Vita, Huit et derni, 
Amarcord..). Rava n'interprète pas 
Rota. Nuance, il joue Rota : c'est 
toute la différence du jazz Rava 
compose aussi pour le cinéma, et la 
trompette qu'il pratique depuis 
qu'un jour, au hasard des pro- 
grammes de radio, il a entendu 
Miles Davis, est son instrument de 
prédilection. Nino Rota a retenu du 
jazz la splendeur de ses timbres, le 
mäâché du phrasé, un souvenir de 
swing et l'écho du lyrisme. 

C'est dans cette parenté, dans ce 
croisement d'origine et de parcours 
que se justifie la rencontre. Dans le 
fi de la carrière (tant américaine 


délicatement contrastée, mobile, 
souple et soudain violente, nochs- 
lante avec soin ou précise avec dé- 
sinvolture, sa musique s’insinue par- 
tout où il y a de k2 musique. 

Sur scène où dans |a rue, avec 
Steve Lacy, Lee Konitz, Caria Bley 
ou le Globe Unity, avec les musi- 
ciens italiens dont il s’entoure cette 
fois Les Tony Oxley à la batterie), 
Enrico Rave maintient avec aisance 
une ligne peu facile à tenir : entre 
l'exigence des audaces et le goût 
confirmé d'une musique populaire, 
Et Nino Rota ? Il a déployé en ré- 
vant un monde sonore qui semble in- 
venté pour lui 

FRANCIS MARMANDE. 


x%x Eurico Rava à ai TEP. (le 
12. Rouen (le 15), Tours (le 16). 
Lyon (le 22) 


# SOUS LE PATRONAGE DE 
OSC, 


Re me ax profit 
éditions indépendantes en Pologne 
est donnée Le LZ décembre 5025 le cha 


 Piteau Gruss, pare de La Villette. Paco 


Ibanez et Jacel 


én seromt 
les pristipaux inrites. 
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SPECTACLES a | Fit 


Nr - 5 Murats, 16° (651-99-75) ; 
30% Lo (°°) : Maxéville, 9+ (770- Napoléon, fapoléon, 124 (7556542). 7 
: LA CAGE AUX FOLLES N°2 (Fr) : LC 
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Pour tous renseignements concernant 


théâtre 












LES JOUEURS D'ECHECS (lod., v.0.) : 
l’ensemble des programmes.ou des salles  ) SE QU'EN per 
ŒUVRE (87462-52),20 à 30 : l'Eruave- «LE MONDE INFORMATIONS SPECTACLES » DR Lonmbose, 6 (6433777. 0 ÇA 0) (9) :'Action Eodies SUR. ee 
L u k L Lie LÉ RE . 
LES SPECTACLES POCHE-MONTPARNASSE (548 R1-6-0+ En éOe Fa Eu Olke HO): Sail DE PARLE Ge po RUN MEET 
NOUVEAUX 92-97), 20 b 45 : la Dernière Bande. ide 11 heures à 21 heures, | * (325-59-83) ; Bretagne, 6" (222-5797); 91-68): Studlo Galande (Hp), 5 case 


T1 RUE CONSTANÇE (367-7940), 21 h: 


Le Paris, & (359-53-59) : Paramount 72-71 Boite à fims, 17: ( 
Loin du grenier. k ) MILLE DOIGTS DU 


Opéra, 9 _(742-56-31) : Fauvette, 13 LES CINQ DOC- 
TAf TH D'ESSAI (2781079), LE, (331-56-86) ; Gaumont Sud, Lé (327  TEUR T. (A. va.) : Action Christine 
20 à 30 : l'Ecume des jours : IL 20 h 30: * 84-50) ; Gaumont Convention, 15* (828 bis, 6 (325-47-46). 


Huis clos. | : | 42-27) ; Paramount Maillot, 1% 58. CLÉOPATRE (A. va) : Action Chris 
ne. . 7-46). 
DATE dan GT), Lundi 12 décembre M ee CSP CONTES DE LA FOLIE ORDINAIRE 
20 bh LS : les Babas-cadres : 22 h : Nous di 1 | nr te 14 Juillet Par- DE Templiers (EL sp). # (272 . 


on fait où on nous dit de faire. 


- 3 SUR 4 (327 





sauf les dimanches et jours fériés) 


BRUNO GARCIN 
09-16), 20 h 30. 

RISOTTO + Saim-Denis — 
A (243-00-59), 


Les salles subventionnées 

















ANDRÉ-BOURVEL 37.  . LE MONDE SELON GARP (A. vo) : : Rialto 

et municipales 47-84), 21 h : les Dames de ‘ Lucernaire. 6" (544-57-34). LE RE ge 07 : GE sp); D  . 

noire THÉATRE DE DOCHEURES (606- cinéma LES MOTS POUR LE DIRE () : Sa AE : Studio des Ur. a RL ie es rt 

OPÉRA (742-57-50), 18 h : Saïnt François 07-48), 20 kb : Naïves Hirondelles ; Harpe, 5" (634-25-52 sulines, 5° (354-39- mit PT ADR 
d'Ass. è 27 D 13 à Anime pere: mé oi ; SH CUS cü Pardi He :..Mar- Don CRD, LA EAU Q: Boke à  L A a NÉ N RR S R cet LU, ana 

SALLE FAVART (296-06-11), Danse : mi tuer. Les films marqués (*) sont interdits aux 11): (v Optn. 7 -  beuf, ï M fins : va Ben ee 8 TU ie ps. pono"e "et . 
soirées de ballet,19 h 30 : Inlets Li, Black THEATRE 13 (5889-16-30), 21 b : la moins de troie ana, (1e) aux moins de dire. .50-32) : Lumière, 9° (246-4 : OCTOPUSSY (A vo): Marigian, & LE TANGO A Pie (a [Shi gares tes DORE SR UT 
and blue, France/Dance. Femme indolcnte. boit ane, MEURTRIER (Fr.) ne ans ce Ro Œ sp), Na Enter dee RTS Lu Jun Pie RTE 

COMÉDIE - FRANÇAISE (296 UNION (246-20-83), 20 h 30 : le Chant ane : 8e (359-19-08) ! De : Montparnasse Hnd cAnm Gus: v5) ou Enr NS EE D 
10-20), 20 b 20 : Intermezzo. général La Cinémathèque. FAUX-FUVANTS (Fr) : Marais, 4 UGS Nc Dames 19 (3329 T8). ous Res ne mn te in 

CHAILLOT (27-81-15). Grand Foyer | : D ST TT (278-47-86). Cr.) : le (297-53-74) : Berlitz, LE DOULOS.(Fr.)_: Forum Orient Ex. a UE ES 
Pofsie : 20 h 30 : Rendez-vous de poésie Les cafés-théätres CHAILLOT (704-24-24) FLASHDANCE (A., v.0.) : Saint-Michel, > PEER Se (637 : 1e (2335-42-26 ; Hautefcuille, & RP ee et le re ges 
avec Picrre Debguche, —_—_ — Films réalisés par l'IDHEC : 18h: 54 (326-79-17) : Ermitage, 8 (359- Quinterte, N 633-79-38)- live RS aussi ï NE ! Vos 

TEP (797-9606); Jazz : 20 h 30: Enrico Au) REC FIN (29629-35),20h30:Tobu- 9148. de W. Green: Oh! ia memeuse. elle 1571); (vf) : Français, 9° (770 PERS nee a … Œ) (7: Paramoëde 7 enr oi tan PR te 
Rava joue Nino Rota. Babut: 22 h: le Président: 23 h 30: amoureuse, de FL Rousseau ; le Génie 33-88) : Paramount Montparnasse, | tion, du 5208243) : . ge Le Lun Ce En er a ee Pres fe UE 

BEAUBOURG  (277-12-33), Débats, Mod'Mod"Sbow. ; du beu, de M-F. Roncajolo : Jackie prend (329-90-10). (331-6074) : : Mia ie 00: LORS SENS Cape vo. ç ane RENE, Men an Rte ne ns tt 
rencontres-masée : 18 h 30 : L'œuvre de BEAUBOURGEOIS (272-08-51) le 1bé, de C. Bourdin FRANCES (A. v.o.) : Marbeuf, 3° (225- mor PA 1% (758-2424) : Data te Œ S 5. VC as one = æ eut ge Din ft MAT ET 
Wagner, Situations de l'art contemporain 19 h 30 : la Spécialité. : BEAUBOURG (278-35-57) 18-45). . 1 18 (522-4794). : De lé (32 DE: L'ENQUÊTE “ S'ne ee AR Eee Un Ne “Yu cpagagt da murrne À 
doavemle grondes manifestes er Sy ANCS MANTEAUX (8857-15-84) . FRÈRE DESANG (Ave) (): HR POUOGÈRE D'EMPIRE (na Uno) Cuél3,18 (841542 Ut, NE TS Les irait daurrees 
nationales ; 19 h : J. Henric; 21 h: Au- AN] e , 15 b, le Chevalier blanc, de G. Genti- Beaubourg. # (278-34-15) (H. sp). . … GT Ÿ.0.) : 184 2): Mn - far meme se CV cnutan és | 
tour de Georges Perec. — Coucerts/Anl- 22 h 50 : Fouillis. lomo ; 17 h, rétrosgective du festival des FURYO (Jep.. v.0.) : 1% (380- Vietnamien) : Epée bois. .5* (337- L (A. vi.) .: ET es le, tt 1 ne 
matious : 20 h 30 : Anton Webern: —- CAFÉ DE LA GARE (278-52-51), 20 b: 3 Continents - Nantes 1983 : le Coiffeur des 30.11 aP- Calypso, 57-47). Montmartre, 18° (606-34-25). . 7 Me re SR uieotien On RSR 
Cinéma-ridéo : First contact: 19 h : Chant d'épandage ; 22 h 15 : l'Anvont da an care GIE RD: 19 b. 11). PREMIERS  DÉSIRS Fc) : LA FABULEUSE HISTOIRE DE DO-.: . ne 0 Pa CN bee ee 
Uzeste bleu ; 19 h : Cinéma polonais. pavillon 4. cinéma polonais : Cauchemars, de GANDAI (Brit. v.0.) : Cluny Palace, 5 UGC. Opéra, à G6LS007 ; Blarcitz. NALD ET DES CASTORS JUNIORS. se ln dns en CS DST Jean A de : 

THEATRE MUSICAL DE PARIS (261- ‘ DIX HEURES (606-0748), 18 à 20: W. Marczewaki (3534-07-76). gr (723-6923) : Mariguan. 8 (359  <{A,v£): ÉD Cine) M de mer ses! RE 
19-83), Concerts : 20 h 30 : Saint John Spectacle Prévert. GARÇON (Fr.) : Gaumont nr - 9282): Maxéville, 9 Sr pre Tr ( Marais, 4° rs enre Drum jen DRE 
Smith Square Orchestra, J. Luback,  POINT-VIRGULE (27867-03). 21h30: Les exclusivités 1 CES carats, 2 (233-54-58) : UGC Boulevards, 9 Ce ) : Mom- SHELTER- (A, va): Vidtos en sentent ent M QAR, tes ns 
3. Oistrakh, N. Zertsalove (Bliss, Haydn, le Ticket; 22 h 30 : Moi je craque, mes ————"— Sen ES £a Lien RC mir og D, se ) m | tee.é (525404). Smet nt CT ges man tue UE 
Mozart} ; à 18 h 30 : F. Lodeon, F. Kil- paren went. : : : Odéon, Elysées PRINCESSE ( (Hong. v. Logos, CSSS PROGRESSIFS ee NS nome: ri DE oR EE à duc 
Fan (Fauré, Schmbert, Falmns). TROIS SUR QUATRE (3270916, OMEGA vo) : Stadio de Hame  @ GHSCIA Gacmon Colisée, & * (3442-34) : Olympic (h. sp), 14. CREAISIR Gr) (er): ne AR D D D a 

AIS ET A TA POURSUITE mi L'ÉTOLE Français, Ÿ 08383) ; Fations, 12 A eye .Meri-  1*G214121). # A D Go et ne ee Con Na did 

Les autres salles flual. wo): Cluny Bodies S (54 (420467); Feuverte, LA (331- 8e {359-92-82). — VS : Paramount HAIR (A. vo.) : Botte à fus, 17 CR NES Le 

Les concerts , 20-12) : Biarritz, 8 (23-69-23) ; (vf): 56-86) ; Mistral, 14 (539-5243) : Mont … il ‘y:iomphe, 8 (562-4576) : Rex, à 4421). st MEL = 

ARR TR Û UE. pan, O6IS03); UGC pars Pathé, 14 (1320-12-06) : Gau- CA239) ; Françals, 9 (770338 - L'HOMME BLESSÉ (Fr.) : Boîte 2. films NRA A 
Séance friction. . Théâtre La Bruyère, 20 h 30: Ensemble Rotonde 6" (633-08-22). mont Convention, 15 (828-42-27) : Miramar, id (320-89-52) : Pathé C- Fat (H.sp.), 17 (22-44-21). “ss : 

ARTS - HEBERTOT (387-23-2), Instrumental La Bruyère (Rameau, ANDROIDE (A. vo.) : Forum Orient Ex- 14 Juillet Beaugrenelle, 15° (575- chy, 13 iS2246 00). - L'H IOMME QUI VOULAIT RUX . de .. "a 
18 h 30: les Sincères ; 21 b: La Foi en Fauré, Debussy... } press, 1e (233-42-26) : Ambassade, &° 7979) ; Pathé Clichy, 18 (4222-46-01). LÉ ROI DES SINGES { v.£) : (A, v0.) : Espace Gaité, 14° C7: 1 SS ER 
l'homme. Salle Gaves, 20 h 30 : R. Bouboulidi (359-19-08) ; (v-£.) : Berlitz, 2° (742 HANNAE (4. v.0.) : Bonaparte, 6 (326 “Marais, 4e (2789-47-86). : 98-94). : M Ed | : 

BATACLAN (721-18-81),20h30:Lahl  Radio-France, Grand Auditorium, 60-33); Maxéville, 9° (7707280) : 12-12). RUE CASES-NÈGRES (Fr). : Rio ‘L'IMPOSSIBLE MR. BÉBÉ (A: va) À n : Le 

= PARISIENS (296-60-24), 20 h 30 : Solars Vortices, dir, : J.-P, Du- Montparnos, ]4 (327-52-37) : JAMAIS PLUS JAMAIS (A vo) : Fo- Opéra, à (742-82-54) : NES. 7. = . Acacies, 17° (764-97-83).. : | # 4 en mn, MG EÉ | “ 
21 h : les Trois Jeanne. puy (SchOnberg, Marco, Fénclon...). nou Mesa, 8 (OC E) rum, le (297-53-74) ; Ciné Beaubourg. 3e (271-5236) : U.G.C. Danton, 6: ( INDISCRÉTION (A, vo) +, Aplea se Le Host 
COMÉDIE-CAUMARTIN (7424341), Lacernaire, 19h45: À Dusinis, F. Gÿps À NOS AMOURS (Fr.) : Gaumont Halles 3 (271-52-36) ; Ciony Falsce, 5 (35€ 2262): Marbeu, 8 (2251845)- Christine, 6r(325-47-46). Puce VRP 
‘ (Bach, Schumann, Debussy...) s { F4 | ) : Marbeuf. 8° ( ) : JOHNSON (A. v.£) : Bdhe : Re La 
21 h : Reviens dorrnir à l'Elysée. : : ad reat L : Jnpéril, 2 (742- 07-76) ; U.G.C. Danton, 6 (329-42-62) ; 14 Juillet Parnasse, 6 (326-58-00) : a SE 
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l'automobile et du bâtiment. 
Ainsi Alcan tourne-t-il à plus de 


80 % de ses capacités. 


L'avenir n'en est pas assuré 
t. L'un des rares mar- 


A = 


Aluminium 
37 %. En Grèce, la rente des 2 des ee 
rités de relever les s d'électricité. 

d'Alumimium de Grèce (60 % Poche 


de fait l'objet d’une négociation 
Quant au maintien de la fr 
il semble directe- 


tee 1erme à son cobt d'accès à 
l'énergie. | 


Un coût social élevé 

Ce joiement ne peut pas non 
plus ne pas avoir d'effets dans 
l'Hexagone. À Tomago chaque 
homme produit 250 tonnes d'alumi- 
nium par an; en France, la producii- 
vité moyenne est de 100 tonnes 
an. La production est largement dis- 
séminée entre les Alpes et les Pyré 
nées : Saint-Jean-de-Maurienne 
(65 000 tonnes), 
(4 000 tonnes) et ie Saussaz 
{9 000 tonnes Venthon 

30000 


L' l tière (40000 tonnes) dans 


les ‘Hautes-Alpes, Noguères 
(115000 tomes} dans Les Pyrénées- 
Atlantiques. Lannemezan 


Déjà La Praz a été fermée et les 
fermetures de La Saussaz et de 
L'Argentière ont es annoncées. Le 
contrat de plan signé entre Pechiney 
et les pouvoirs publics précise que la 


7 000 francs contre 11 400 francs 
actuellement. Mais cette volonté, fa- 
par la signature avec E.D.F. 
d'un contrat de fournirure d'électrr 
cité à bon prix (le Monde du 26 juil- 
let), z un coût social élevé. Au 
terme de la décennie il n'y aura sans 
doute plus en France que deux sites 
de production d'aluminium, Saïnt- 

Jean-de-Maurienne et Noguères : 
peut-être trois si le marché le per- 
met. Et déjà les salariés de L'Argen- 
Gbue ilee Dr nt He 

tive ouvrière pour 
fermeture. Car arrêter une usine 
c'est bien souvent condamner la val- 
lée tout entière. 
La même politique est suivie par 
les autres grands de cette industrie 
ue sont Alcan, Alcoa, Reynolds, 
et Alusuisse. Ces groupes 
plus Pechiney contrôlent 45 % des 
Capacités d'extraction de bauxite, 
60 % des capacités de raffinege de 
l'aluminium, et 50% des capacités 
de production d’aluminrum existant 
dans le monde. Le rythme auquel 
s'opérera la relocalisation dépendra 
de l’évolution du marché (voir enca- 
dré). Mais elle n'est qu'un modèle 
pour d’autres industries énergivores. 
Ainsi à Florence, il y a deux mois, le 
président de Ja Mitsubishi Petroche- 
mical, M. Kurokawa, a-t-il souligné 
que le processus de désengagement 
total du Japon dans la fabrication de 
uits de base de la pétrochimie 
it inéluctable. 

- Pour ces groupes multmationaux, 
cette relocalisation s'accompagne 
nécessairement d'un développement 
en aval des technologies avancées : 
« Chaque kilo d'aluminium que 


Afin de stimuler la croissance 
__ H faut freiner la hausse des coûts 
et libérer les prix 
par JEAN MARCZEWSKI (*} 


Depuis une vingtaine d'années, il 
est généralement admis que la dis- 
tinction entre une inflation des coûts 
et une inflation des prix n'a pas de 
sens. Cette regrettable confusion 
s'explique par les conventions de la 
comptabilité nationale qui ne per- 
mettent pas d'établir une distinction 
claire entre les notions de coût et de 


_ prix à l'échelle nationale, On peut en 


effet dire que tout ce qui est prix 
pour le vendeur constitue un Coût 
pour l’acheteur. Et, comme tous Les 
agents économiques sont à la fois 
acheteurs et vendeurs, les prix et les 
coûts désignent le même phénomène 
va sous deux angles différents. 


La réalité économique est cepen- 
dant plus complexe. Il est vrai que 
tous les agents économiques achè- 
tent et vendent Mais les uns achè- 
tent des facteurs de production (tra- 
vail, capital, matières premières 
importées) et vendent des produits 
finals de consommation et de pro- 
duction, taudis que les autres ven- 
dent des factenrs de production et 
achètent des produits finals. En ré- 


servant le terme prix à le valeur uni- : 


grandeurs qui ne sont pas du 
tout identiques et dont les variations 


des salariés des entreprises et des 
administrations publiques, les pres- 
tations sociales, les revenus de la 
propriété et de l'entre distri 
bués aux ménages et à l'étranger, les 
intérêts versés par les entreprises et 
les administrations aux banques. En 
revanche, les contributions sociales 
et les impôts directs sur le revenu et 
la fortune, payés par les ménages et 
l'étranger, en constituent les élé- 
ments négatifs. 


Une observation systématique des 
trois taux de croissance ainsi définis 
pour la France et ia République fé- 
dérale d'Allemagne pendant une pé- 
riode de onze ans (1971- 1981) (1) 
_ ce qui donne vingt-deux Combi- 
aaisons des trois variables — nous a 
permis, entre autres, d'aboutir aux 
cinq constatations suivantes : 


1} Une hausse des coûts unitaires 
plus rapide que la hausse simultanée 
des prix coïncide dans 1ous les cas 
observés, sans aucune excepiion 
(France 1971, 1973, 1974, 1975, 
1977, 1978, 1980, 198] ; Allernagne 
1974, 1975, 1980, 1981), avec un 
ralentissement de la croissance du 
P.I.B.M. à prix constants ; 


2) Une. hausse des prix plus ra- 
pide que la hausse simultanée des 
coûts détermine normalement une 
accélération de la croissance du 
P.LB.M. à prix constants {France 


- 1972, 1976, 1979 ; Allemagne 1972, 


1973, 1976, 1979). Les ions 
(Allemagne 1971, 1977, 1978) s'ex- 


sr nero tous les avionneurs 
re et qui est de nature à 
retarder de dix à quinze ans le rôle 
des matériaux composites dans 
l'aviation. Car l'aluminium doit se 
battre contre ses concurrents 
mais aussi contre les matériaux 
concurrents — verre, plastiques, fer- 
blanc, : composites, — selon qu'il 
s'agit de l'emballage, du bitiment, 
és l'aéronautique ou de l'automo- 

LA 

PA la een D la 
compétitivité passe par l'allonge- 
ment des séries. En Llaminage, les 
coûts de production sont supérieurs 
de 50 % sur un site d'une ca cu 
de 30 000 tonnes par rapport 
usine de 300 000 tonnes. Voilà pour. 
quoi toutes les activités de laminage 
de Pechiney seront regroupées à 
Neuf-Brisach, pour tenter de concur- 
rencer le voisin d'outre-Rhin Norf 
(S0% Alcan, 50% l'allemand 
Vaw) : il faut économiser 1 franc 
par r de 3,80 francs à 
2,80 frañcs quand Norf est à 
3,20 dent ce qui représente un 
ae 60 millions de francs el 
e pour les laminés durs 
ue D'acanté sera-t-elle centrée sur 
ie site d'Issoire. Pour les filés durs il 
faudra économiser 2,3 frañcs par 
kilo, et quelque 3,3 francs par Kilo 
pour les filés doux avec en perma- 
pence l'objectif d'être dans chaque 
domaine « dans le premier tiers de 
La profession ». À terme, cela signi- 
fie sur Lous les sites non performants 
(on passera dans la transformation 
de 22 à 11 sites) des problèmes 
d'emplois que l'utilisation systémati- 
que de la mise en préretraites a 
Jusqu'à présent perrnis de minimiser 
dans la nationalisée Pechiney. 


Enfm parce pour vendre sur 
un marché Ré mondial 1 fa il faut être près 
des clients, Pechiney esssime. Au 


Japon, sa filiale cie est la 
plus importante société commerciale 
française (1 milliard de francs de 
chiffre d'affaires en 1982), tandis 
qu'aux Etats-Unis la firme cherche 
à renforcer ses positions par le ra- 
chat d'une 
Pour une société qui opère sur le 
marché mondiai, les termes de re- 
uête du marché intérieur, d'in- 
vestissements prioritaires dans 
l'Hexagone trouvent bien vite leurs 
limites. Des 16 milliards de francs 
que devrait investir Pechiney dans 
les cinq années à venir, une bonne 
partie le ee à Déanger A tee pour 
principe la tion des ues 
(mieux vaut cinq fois 20 & es 
fois 100 %) et pour crainte perma- 
nente de ne pas voir l'aluminium 
(58 ® de l'activité du groupe) deve- 
nir la sidérurgie des années 90. 


BRUNO DETHOMAS. 


(it L'alumimum peut être recyclé 

re. er gs 
secondaire n'exige vingtième 

Pr. sd el première fu- 


ur a 





cient s'imposent les disciplines 
nécessaires, C'est dans ce sans 
que la libérale Mme Thatcher est 
sérieusa et que Îe libéral M. Rea- 
gan ne l'est pas. À un député 
conservateur, maïs d'idées très 
« keynésiennes » (une variété 
très répandue), qui l'intérpellait 
mercredi aux Communes pour lui 
dire qu'elle ferait bien de s’inspi- 
rer de la politiqua du président 
américain pour relancer l'écono- 
mie, Mme Thatcher a vertemant 
répondu qu'elle préférait mille 
fois être dans Sa peau Que dans 
celle des dirigeants américains, 
car la position dans laquelle elle 
se trouvait était « tenable » 
tandis que celle dans laquelle ils 
s'étaient mis ne l'était pas. Son 
argument central : l'énormité du 
déficit budgétaire américain, et le 
haut niveau des taux d'intérëêt qui 
en résulte, non seulement cause 
d’e énormes préjudices » à la 
Grande-Bretagne et aux autres 
pays européens (et ici, elle rejoint 
les préoccupations de M. Halmut 
Schmidt sur les effets de l'exode 
des capitaux vers les Etats-Unis), 
mais aussi prépare de grands dé- 
sordres (great troubie} sur ia 
scène internationale, aux consé- 
quences desquels les Américains 
n'échapperont pas plus que les 
autres. Fait inhabituel en matière 
- de prévisions, Mme Thatcher 3 
précisé dans quel délai elle pen- 
sait que les siennes se vérifie- 
raient : dans les douze mois qui 
viennent. 
En dépit de l'optimisme plus 
ou moins forcé du F.M.IL (que 
M. Jacques de Larosière, son di- 
recteur général, a exprimé cette 
semaine à Versailles où il partici- 
pait à un eolfoque sur l'exports- 
tion}, tous les éléments d'une 
crise financière d'énorme dimen- 
sion sont en train de se mattre 
en place. Dans un monde surerr 
detté, le taux élevé de la mon- 
nais dans laquelle sont libellées 
fes dettes les plus considérables 
et un crédit cher risquent de 
créer une situation effectivement 
«intensble + pour un nombra 
croissant de débiteurs. Les voies 
qu'emprunte le déficit béant des 
finances publiques américaines 
pour saper les bases déjà très 
fragiles des systernes bancaïre et 
monétaire du monde sont encore 
plus perverses qu'on pouvait s'y 
attendre. Comme pour endorrnir 
l'attention des futures victimes 
du krach, le déficit crée une si 
tuation dans laquelle {a monnaie 
américaine, dopée par les hauts 
taux d'intérêt qu'il provoque, 2p- 
paraît en pleine santé. 







































































PAUL FABRA. 


La Direction, les Professeurs et les Élèves de 
l'E.S.C. DIJON ont le plaisir de vous faire part de la 
naissance le 21 novembre 1983 du 


GROUPE ESC DIJON 


une nouvelle struciure de formation. de recherche 
appliquée et de conseil comprenani : 


e L'E.S.C. (École Supérieure de Commerce et d'Adminis- 





RE un cours iriférieur au coût ds pro- ee ésptife de l'éluminium — . aussi sur le croissancé de la  bliguent par les réévaluations du 
Ti. duction de la plupart dés indus-  péérospatiale — ne connaît pes production et de l'emploi. Pour s'en  deutschemark, qui ont accru les tration des Entreprises de Bourgogne et Franche-Comté) 
tre ts PE 4 à - a henhmhes ss re ce coûts intérieurs allemands par rap- Le C.E.A. (Certificat Européen des Affaires) 
set. emma 7 raie sen Les six grands de l'élumini mt ce métal! par rapport aux maté- les variations concomitantes des port aux prix extérieurs : e . n à P - 4 | 
FR ir le 75 qui jongtemps les … Maux CONQUITENTS nr trois taux annuels de croissance : ce- : eLe C.LF.CE. (Centre d'intervention en Formalion et 
EE de D : <= . prix et les trois quarts -dè {a-pro- dede dant de son coût. H pp ; lui du PUS brut mar- {Lire la suite page 25.) Conseil d'Entreprise) 
D DM € ci duction, “contre 50 % actuelle chend (P.L-B-M.) à prix constants, : : dei 
a ne Alcos, Reynolds, ‘complètement substitué au celui da prix moyen courant : e L'ER.E.A. (Institut de Recherche et d'Etudes Appliquées) 
EE Mn I OJENUS ment — Alcan, AI - cuivre dans les lignes de trans- de ce même produit et celui de son (1) 3. Marczewski, « Théorie de la 
Siret Kaiser, Péchiney et Alusuisse, — . Lr d'électricité; au fer-blanc coût par unité produite. Ce dernier : et expérience comparée de la 
Re Grasse ETS Re de pour les boites pour boiseons, et ‘|  agrégat — auquel nous avons donné France ct de l'Allemagne, 1971-1979 », 
Su rer a parte de 3 milliards pre: (Y_ Fautomobile. Méral adulte, l'alu- e Lg Le sscraue J007 6! développée dans notre rapport au 
= en .. ; mie = = doute k : congrès ® termitional Associa É 
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is Le Monde de l'économie _ | 
Nouvelles initiatives pour le développement des marchés à terme 


L'amplitude des variations de taux d'intérêt = 
conduit à l'essor de nouveaux marchés à terme des 


à rivaliser dans ce domaine avec les grands marchés 
américains, et en premier lieu avec celai de Chicago, 


qui a joué les pionniers. Lonûres envisage de traiter 
à partir de 1984 de nouveaux contrats basés sur les 
fluctuations des indices boursiers. La France n’est 
pas totalement à l'écart du développement que 


Après un an d'existence, Londres se pose 


Après une première année d'exis- 
tence, le London International 
Financial Futures Exchange 
(LIFFE), qui a ouvert ses portes en 
septembre 1982 dans la capitale bri- 
tannique, affiche un bilan très satis- 
faisant. «+ Avans l'ouverture, nous _- Dépôts 
étions tous assez anxieux sur les di 
chances de succès de ce nouveau 
marché à terme des produits finan- 
ciers», se souvient M. Michael Jen- 
bins, qui est allé, comme ies autres 
dirigeants du LIFFE, faire ses 
classes pendant plusieurs mois à 
Chicago avant de sudo l& direc- 
tion générale es execuiive) de 
cet organisme. = Nous escomptions 
alors réaliser environ un million de 
contrats dans le meilleur des cas. 
Or nous avons alteint ce chiffre en 
dix mois d'activité seulement et, au 
30 septembre dernier, le LIiFFE 
avait traité plus de 1.2 million de 
comirais, ce qui te une 
moyenne quotidienne de 


5000 contrats », explique-t-il 


«Pour preuve de ce succès, les pro- 
fessionnels londoniens mettent en 
avant l’accélération du taux de 
croissance constaté au fil des jours. 
Au départ, il avait fallu soixante- 


suivante. 


on voir 


délai n'était plus Que de quarante- 
deux jours par la suite. Dans le 
même terups, on assistair à une forte 
augmentation des positions Ouvertes 
sur les trois principaux contrats de 


les atouts 


R Le jeogranmme international : 
ESLSCA plus MBA en 3 ans, 

Grâce aux accords conclus avec des 
universités nord-américaines ”, tout éfu- 
diant « reçu .au Concours » peut en $ 


taux d'intérêt négociés sur le 
IFFE : 


_- Eurodoilars à trois mois : 
2070 positions ouvertes au 
1” novembre 1982 et 7924 à la 
mème date un an plus tard; 

) à trois mois en ster- 
ling : 1066 et 5603 contrats ie 
1e novembre 1983; 

_ Titres publics à long terme liés 
à des obligations ä vingt ans 
648 positions en novembre 1982 et 
2780 à la même période de l’année 


Cette forte croissance des 
volumes traités sur ces trois Contrats 
de titres financiers à revenu fixe, 
surtout sensible sur les eurodollars à 
trois mois (Londres est la première 
place mondiale sur ce marché), 
s'accompagne par contre d'un échec 
des quatre autres contrats libellés 
devises (sterling, franc suisse, mark 
aliemand et yen japonais). 

Cette désaffection des profession- 
uels s'explique essentiellement par 
petite taille des contrats, ht 
(il faut acquérir quelque 
quarante contrats en devises pour 
placer 1 million de livres sterling) et 
pour la concurrence que livre l'Inter- 
national M Market de 
Chicago (I.M.M.), qui a déjà plus 
de dix ans d'expérience derrière ui 
(i a été créé le 16 mai 1972). De 


plus, les marchés à terme américains 


de produits financiers, tel ce dernier, 
offrent la possibilité aux interve- 
nants d'effectuer de nombreuses 


opérations d' arbitrage entre les 
divers contrats qui y sont traités et ie 
marché interbancaire, ce qui n'est 
pas encore possible sur le LIFFE. 


Tirant la leçon de cette diversité 
de résultats selon la nature des 
contrats, les dirigeants du London 
International Financial Futures 


I 

taux d'intérêt. Par ailleurs, une asso- 
ciation plus étroite est à l'écoute 
avec l’'LM.M. de Chicago et k mar- 
ché de Singapour pour parvenir à 
des cotations sans interruption 
horaire d'une place à l'autre. 


En ce qui concerne l'ouverture de 
nouveaux contrats sur le LIFFE, les 
dirigeants adoptent une attitude très 
prudente, seule étant prévue à l'hori- 
zon 1984 la création d'un nouveau 
contrat basé sur les indices boursiers 
locaux. Le London Stock Exchange 
doit, en effet, élaborer en janvier 
prochain un souvel indice boursier, 
baptisé «S.E. 100>, qui comporte- 
rait les cent valeurs les plus repré- 
sentatives de la Bourse de Londres, 
sans que le célèbre indice Financial 
Times des trente valeurs indus- 
trielles, communiqué toutes les 
heures, soit définitivement 
condamné pour autant. Î faut donc 
attendre la mise en place effective 


connaissent les marchés à ferme, fout aa mois en ce 


parisien 
dé 2 Ven de fre 
nr D le ne 
de créer avec in 2550- 


qu concerne les 
des sucres blancs 


sactions 
l'idée d'un négociant français 


Nord. 


_—. a mm = 


cié américain one filiale comme à New-York des- 
tinée à amener des clients à Paris. Un marché à 
un 


déjà en concurrent des places américaines 


peut habilement jouer la petite 
guerre que se livrent 

ment l'Internationai Monetary Mar- 
ket et Le Chicago Board of Trade 
dans la course aux nouveaux pro- 
duits, mais il lui faudra surtout cap- 
ter des er RU pour 
assurer la pérennité de ces contrats, 
ce qui n'est pas encore le cas pour 
toutes les positions. 

Comme il est de règle sur tous les 
marchés à terme, le princi 
reg PRE Pt lee 49 
teur qui laccepte, moyennant cer- 


pour gagner ; 


M Une vie asccistire | 


Ne SU ne nie 1300 ces d'mpice 
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- taines conditions, un risque que le 


rier DE POUITA a UE ou 


d'intér augmentent, le bénéfice 
réalisé sur le marché à terme com- . 
vraisermblablement le coût 


sapplémentaire de cet emprant - 
Si le pe relative- 


princi 
ment simple, son application exige 
une profonde connaissance de Loutes 
les techniques des marchés à terme 
de produits financiers auxquels sont 
contraintes de recourir de plus en 
plus souvent les entreprises indus- 
trielles ou financières qui ne veulent 
pas faire subir à leur trésorerie ou à . 
leur portefeuille les aléas d'une évo- 
D des eaux d'iabiit en deuts de 
scie ou de brusques sauts de carpe 
des devises. 


A cet égard, il est intéressant de 
constater que sur les deux cent 
soixante membres occupant les trois 
cent soixante-treize sièges du 
LIFFE, 45 % d'entre eux sont des 
sociétés pr _ Provezance 
d'une vi ys différents 
dont trois ee True hlses 
(Société gén nationale 
de Paris et Banque Paribas), qui ont 
cherché dans ce nouveau marché 
londonien le moyen de protéger à la 
fois leur propre situation financière 
et celle de leurs clients contre.les ris- 
ques quotidiens liés aux fluctuations 
de taux de change et de taux d'inté- 
rêt. 


SERGE MARTL 
(1) Lorsque les taux d'intérêt baïs- , 


sent, les prix des titres à revenu fixe 
augmentent, et 


Sucre : un négociant français 
à New-York 


On a suffisamment critiqué, dans 
le passé, l'inhibition de nombreux 


— pour ne pas mentionner les 
récentes initiatives destinées à 
et 


la ae est assurée par 
M. Michel G. Wiart, l'actuel 


sionnaires 

cier, à partis égales, au groupe. 
sucrier français Desbayser- . 
Wiart-Desbief (D.W.D.) pour créer : 


à New-York une filale commune 


constituée avec un capital de 
300 dollars pour un Imvestisse- 
ment final de 1 million de dollars 





e L'importance croissante du 
re 
Paris: il représente actuellement 
40 % des transactions mondiales sur 
cette denrée, contre 5 # à 10 % seu- 
lement il y a une dizaine d'années, 
catho jp mél ele 
f depuis q Le Le 
ont quelques mois les 
tears londoniens ; 


e La possibilité offerte depuis 
juillet dernier aux seuls non- 
résidents de convertir i iate- 
ment en dollars américains les tran- 
sactions effectnées en francs. 
L'initiative reste toutefois limitée. 
Les sociétés Wiart-Terme et D.W.D. 
qui sont étroitement liées (Wiart est 
une filiale de D.W.D.) spaces 
parmi les plus importantes de le 
place et tous les commissionnaires 
agréés n’ont pas les moyens techni- 


tion aux Etats-Unis où la concur- 


rence est très vive. Enfin, et c’est 


teaux de soja intervenue ‘en 
juin 1982 n'a pas encore donné les 


S. M. 


Pomme de terre : les premières transactions 
auront lieu en avril 1984 : 


chambre de commerce et d'industrie 
locale, aura lieu en avri 

Situé . la région Lille- 
ment dans Done 

qui abrite SEA Le auarehé à ea 
la laine), jà où se trouve l'essentiel 
de ia production, de négoce et de La 
transformation, ce nouveau marché 
traitera la pomme de terre de 


tion, à en où encore à la 
transformation (flocons, chips, 
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Le Monde de l’économie 


Pour stimuler la croissance LE PROGRAMME 
il faut freiner la hausse des coûts | | DES CADRES DECIDEURS. 


/ “Z = ; 
et libérer les P riX | Sous l'égide de la Chambre de Commerce et 


d'industrie de Paris, le Groupe ESCP propose un pro- 
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© LAWRENCE G FRANKO, - 
Réplique occidentale aux 
multinationales japonaises. 
Préface de Eneko Landaburu. 
Avent-propos de ee 
Ozawa. 


La très courte préface du désiré de 
l'I.R.M. (Institut de recherche et 
d'information sur les multinationales) 
est une simple justification de l'intérêt 
attaché, par cet institut, aux recherches 
du professeur américain, lui-même... 
multinational, 

Thème général : une réaction contre le 

mythe décourageant de T'invincibilité 
japonaise. Il s'agit non seulement de 
combattre illusions et postulats trop 
répandus, mais aussi d'indiquer des 
moyens positifs de mener une lutte qui, 
elle, n'est contestée par personne. 

Dès le début, mise en évidence du fai- 

subi par les identaux 
‘ («une simple égratignure -) et Contes- 
tation Ou mise au point sur diverses supé- 
riorités techniques où avantages 
sociaux : c'est ainsi que le nombre 
d'heures de travail par semaine ne serait 
guère supérieur à celui de la France et 
que, pour l'importance des conflits 
sociaux, l'industrie japonaise, certes très 
avantagée par ra à celle de la 
Drande Prutasne et des Etats-Unis, 
souffre plus que d'autres, si l'on excepte 
bien sûr Ja Suisse et l'Autriche. 

Et les investissements ? Sans doute un 
peu plus importants là-bas, mais surtout 
plus efficaces. Quant aux ententes elles- 
mêmes, souvent conclues en vue de faire 
baisser les prix, elles ne doivent pas nous 
servir de prétexte pour justifier les 
nôtres. 


Un facteur favorable, en revanche, 
bien peu cité : la population, non seule- 
ment du fait de l'économie d'échelle 

qu’elle permet, mais aussi de sa densité. 

ou au licenciement à cinquante- 
cinq ans, il n'est de règle que pour cer- 
" taïnes catégories de personnel et que 
pour les seules grandes entreprises, les- 
quelles ne font que 20 % de l'ensemble. 
Pour les autres, on a recours au 
nisme sélectif. L'existence de « syndicats 
maison » et du large usage de la rémuné- 
ration par primes personnelles, deux pra- 
tiques étroitement liées, sont également 
reconnues. 

Brièvement présentée, mais Sous un 
jour intéressant, l’utilisation de la multi- 
nationalité est largement orientée vers 
l'Extrèême-Orient. 

Après l'étude de cas, où les téléviseurs 
tiennent la plus grande place, vient la 
question brûlante qu que faut-il faire ? En 
bref, transporter le combat chez l'adver- 
saire, utiliser ses méthodes, bien sûr, 
mais aussi vendre chez lui et même pro- 
duire chez lui. 
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NOTES DE LECTURE 


. % Presses uni 
1983, 210 p.. 95 F. 


Bibliographie-de cent trente-six titres, 
dont dix-neuf en langue française et les 


“autres en anglais. 


Bonne traduction de Françoise 
Arnaud, un peu eutachée peut-être de 
conformisme : ainsi, elle emploie les 
termes ROHE et technologique 
lorsque le mot correct est ec 
Fâcheuse accumulation de notes, di L 
ciles à consulter. 


de France. Paris, 


© SHALOM REICHMAN. -— Les 
Transports : servitude ou 
liberté. 


Ce n'est jamais sans inquiétude que 
l'on aborde une étude sur les transports, 
tant l'information en ce domaine obéit 
souvent à d'autres lois que le hasard et la 
fidélité. Cette crainte paraît au début 
devoir se justifier, le facteur espace 
étant, comme souvent, mal entendu. 
est en outre déclaré comme une évidence 
que, dans les divers pays, le montant des 
taxes perçues sur automobiles est 
supérieur au coût pour la collectivité. 
Pour La France, en particulier, sont 

de nombreux calculs « non offi- 
ciels », notamment ceux de M. Lammers 
et de M. Malignac. 


Du reste, lorsque le cas des villes est 
abordé, le le facteur espace devient si 
important qu'il s'impose aux praticiens 
comme aux doctrinaires. Ici, il est we 
question, à propos de la congestion, du 
« coût social », mais les précisions man- 
quent, et les travaux de M. J.-M. Beau- 
vais ne sont cités que dans la bibliogra- 
phie. L'étude n'en est pas moins 
poursuivie avec conscience et sans affec- 
tivité. 

Le ton s'améliore peu à peu, en parti- 
culier à partir du moment, si fatal à tant 
d'auteurs, où est abordée la politique à 
suivre. Sont en particulier bien mis 
évidence les retournement décidés 
Grande-Bretagne et aux Etats-Unis à la 
fin des années 70, ainsi que la taxe fran- 
çaise instituée sur les entreprises par les 
lois de 1971 et 1973, lesquelles, cepen- 
dant, ne tiennent pas compte des dis- 
tances parcourues quotidiennement — 
donnée essentielle. 

Après avoir bien dégagé les brous- 
saillie ot évité les pièges, le professeur de 
l'université de Jérusalem en vient au 
jugement le plus honnête : en dehors 
mème de la querelle classique morale ou 
efficacité, et sans faire intervenir le coût 
des vies humaines, il n'est pas possible 
de donner une solution pleinement scien- 
tifique sans quelque arbitraire. 

En fin d'ouvrage, des vues trop som- 


maires sur les pays en 
où les distances rurales retiennent 


. davantage l'attention, Accumulation 


—— terne = ve 
— — nm 


Le Monde de l'économie 


© LÉOPOLD SEDAR SENGHOR, de 
l'Académie française. - 
Liberté IV. Socialisme et pla- 
nffication. 


‘Ce volume important, ie RE de 

la série Liberté, fait directement suite À 
Liberté II. Nation et voie africaine, et 
rassemble dans Jeur ordre chronologiqne 


ports prononcés ou rédigés par le célèbre 
humaniste et crésteur africain. Si nous 
disons «africain», de que le mot 
« sénégalais » vient à l'esprit, c'est 
raison du caractère général de la doc- 
trine, établie bien plus pour une région, 
un Continent; que pour un seul pays. 

De ce remarquable recueil, qui 
s'arrête malheureusement en 1973 — 
mais d’autres Liberté vont suivre, — 
quelques pièces méritent une attention 
particulière. Si vaste est la notion de 
socialisme que le besoin se fait sentir 
partout de régionaliser, on même de 
localiser, la doctrine, Confirmation ici, 
dès le premier texte : Rapport de politi- 
que générale, présenté au congrès de 
PU.P.S. (Union pere sénéga- 
laise) P.F.A (Parti de la Fédération 
africaine), tenu au lendemain de l’indé- 
pendance, le 23 juillet 1960. De 
l'immense lot des constructions se déta- 
che l'investissement humain Tous les 
aspects sont bien présentés, et la femme 
n'est pas oubliée. 

Citons encore : Socialisme, unité afri- 
* caine, construction nationale, rapport au 
troisième congrès de l'U_P.S., rie le 
14 juin 1961; Décoloniser pour créer. 
quatrième de FUPS., à Dakar, 
en juillet 1963, où est mise en relief la 
notion de responsabilité ; et Problèmes 
de développement dans es pays sous- 
développés (leçon inaugurale du cours 
d'administration publique à l'université 
d'Ottawa, le 20 septembre 1966). Est ici 


l2 solution du problème crucial des prix 
des matières premières. 

Enfin, au cours d’une allocution sur 
l'Organisation internationale du travail 
et l'Afrique, prononcée à la Conférence 
de CET ( (Genève, 1969), est prononcé 
avec tact l'éloge d'Albert Thomas. 

Un ensembie précieux, qui retrace les 

grandes lignes d'une doctrine novatrice 
et d'un vie politique exemplaire. 


# Le Seuil. Paris, 1983, 669 p., 195 F. 


© JEAN-PAUL PIRIOU. -— L'Indice 
des prix. 


Dès le départ, si l'on peut dire, le titre 
de ce re uable ouvrage suscite une 
crainte, par l'utilisation du singulier au 
lieu du pluriel; simplification certes 
conformiste,. mais qui correspond à la 


am Re me 





contradiction tragique avec la masse 
qu’ä doit supporter. Des milliards sur 


une décimale incertaine, tel est le jeu . 


aujourd’hui. La faute incombe d'ailleurs, 

pour une large part, aux pouvoirs 

puni puisque, par exemple, M. ue 
card d'Estaing — cela est 

nt — 4, cn décembre 1976, 


opportunéme 
désigné l’« indice des. prix» comme le: 


seul juge de la réussite ou de l'échec du 
plan Barre. M. Delors n'est-il pas, sur ce 
point, quelque peu giscardien ? 

Cette remarque formulée, 


que nous nous trouvons devant un. 


ouvrage remarquable, le meilleur sans 
doute, de la bibliothèque édifiée sur ce 
sujet ardent. Sont, en particulier, bien 
exposées les difficultés soulevées par les 


changements de qualité des produits et,. 


plus encore, par l'apparition de produits 
nouveaux. Les divers cas présentés ou 
évoqués donnent à conclure que la 
mesure dé l'ensemble des prix à la 
consommation ne Se prète à aucune 
mesure rigoureusement scientifique, 
d'où l'adoption cruelle, lors du calcui, 
d'hypothèses de bonne commodité. 

En beureux Se ue assez rare, 
une Critique 
que, de l'indice de la C. TE, 

Les responsabilités de l'INSEE ? Sou- 
vent attaqué et avec légèreté, cet orga- 
nisme est ici correctement et justement 
défendu, sur le plan technique plus 
encore que sur le plan tactique. Opports- 
nément est prb ar par le jeune maître 
assistant de Paris-Il, le calcul d’autres 


indices appropriés à diverses catégories . 


sociales (les vieux de condition modeste, 
par exemple), non pour brouiller Îes 
cartes, mais au.contraire pour les éclai- 
rer. Vient d'ailleurs à l'appui de cette 


une excellente déclarätion de 


suggestion 
M. Malinvaud sur le sujet 


Annexes de grand intérêt dents 
taire. Courte bibliographie. 


Un ouvrage à consulter, à conseiller et 
à conserver. 


Regrettons seulement qne cette inté- 
ressante collection n'indique pas le prix 
sur la couverture de ses ouvrages, alors 
même qu'il ne s'agit pas cette ais d’un 
calcul d'indice. 


x La Déssvers/ Maspers. liés 
Repères» 127 


© BOHDAN HAWRYLSHYN —- 


Les itinéraires. du futur. Vers 
les sociétés plus efficaces. 
Avant-propos de Saburo 
Okita. Introduction d'Alexan- 
dre King et d’Aurelio Peccei. 


Ce nouvean rapport au-Club de 
Rome, dernier en date, vaut beaucoup 
mieux que les si regrettables deux pre- 
miers. 


—— —_ 
_ = en ee mm, em Pa modem me à Je nee an 


d'EÉncausse. Et, de même, les here + 


techni-. 


. @ M.E. BENISSAD, : _ Economie 


général . - 
vaste lot de problèmes économiques et . 


am 


lat si bien mis en lg 
cependant,. par Hélène -Carrère 


tions pénétrantes sur la Chine 
accompagnées d'aucune mention. du: 


grand renversement démographi 


Laïssons pour la France chaque lec- .… 
‘teur juger: l'examen .ne ‘nous paraît 


cependant pas pénétrant, non plus que 
celui des Pays-Bas. Quel que soit notre 


jugement, d'ailleurs, le fil se suit tou- : 


jours avec intérêt. sinon avec anxiété. 
C'est à propos de l’inde qué la popula- 


.Gon reprend son importance, sans me . 
tion tastefois des efforts considérables et: ! 
parfois pittoresques à souhait entrepris’ 4 


depuis trente ans Contre l'exubérance. : 


« Par des «voies différentes vers une...’ 


destinée commune » : dans.ce Chapitre- . ” 
clé, le facteur population est, cette fois, 
pris en considération, jusqu'à La recont- 


mandation d’une « politique migratoire i 


internationale +», esquive un peu facile” 
du grand problème de demain‘ 

Régime commun ? Nous n'allons pas. 
jusque-là, si contraignante-que soient la”, 
solidarité croissante et la réduction des 5 

« distances », Non tranchée, non traitée * 


même, la force du double pouvoir nsatio- #. 


nal : battre monnaie et assurer. la sécu- 
rité sociale des hommes. 2 

“Une lecture attachante, tantôt atti- 
rante, tantôt inquiétante, qui peut inspi- : 
rer de multipies sentiments, sauf {” indif- $ 
férence. 


* PUF, « Politiques d'anjondut +. : 
Paris, 1983, D P= ne ni 


internationale. 


CE ÉRigarsre 


. Unexamen et remarquable du 
financiers qui courent ia planète (com- 
merce, 
plan de la théorie classique et des soucis 
actuels. De Ricardo, et même A.-Smith, 
à Samir Amin, de l'étalon-or aux diffi- 
cultés actuelles du Fonds monétaire 
international, nous passons en revue tout 
ce domaine si enrichissant, -du moins : 
pour les lecteurs. Le rappel presque pro- : 
tocolaire des revendications des 
soixante-dix-sept fait pendant à la 
constatation, Sinon au regret, de : 
l'absence d'une autorité supranationale. 

. Si étendu, si général, est ce . 
qu'on en vient à regretter. hoc 
d’allusion à ce qu’on pourrait appeler 
l'agriculture nourrissante,-en opposition :. 
à l'industrie industrialisante. Serions- 
nous, en ce-cas, si loin de la momnaie ? :‘ 


Vases, 


C'est Le seul aspect quelque peu dogma- … 


monnaie) sur le double : . 
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: de notes, pas de bibliograe- ; tique de ce remarquable ouvrage, si peu . 
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micro-ordinateur, 
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x pi | : Journée d'études marchand de journaux. 
vient de Mardi 10 janvier 1984 - 10h-19h 
; | — L'internationalisation de Ia profession : nécessité et défi. - Poe 
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Des idées nouvelles. ci 


. domaines : le sport, 
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la musique, 

le cinéma, | 
; Le SEE Ve 


— Opportunités et spécificités des marchés anglais et allemand. 
— L'apport de l'informatique et de la robotique dans Île secteur : 
pourquoi, cornment, à quel prix ? 
Prix : 1 600 F (déjeuner cornpris) - Non essujetti à la T.V.A. 
Veuiltez contactez : Patrice RENARD, coordonnateur du séminaire, 
108, bd Malesherbes, 75017 Paris: Tél. : (1) 
766-5 1-34. Télex : EAPFRAN 640611F. 
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nu es . know-how. et de l'implantation sur le marché, il recherche un ingénieur d’études pour renforcer son équipe 
Fe RS en __ … Afrique Francophone .. NT Sec | 
ie GE ë er Vous êtes actuellement un homme de B.E., à l'aise dans diverses techniques (mécanique générale, mécanique 
h 2 tes ne. à Sous re pee naene pes RS hf ; des fluides, automatismes...}. Vous voulez vous affirmer comrne patron d’une équipe. Rattaché directement au 3 
RE CE k ÿ » loppement ms activités de la société hs Fe Directeur général, vous aurez la responsabilité du développement technique de la Société, appelée à une forte 1 
a Le croissance. Vous aurez à intégrer une dizaine de spécialistes divers pour en faire votre équipe, dynamique et x 
marketir 1g CONCErTIAN produi dis Unilever expo tés politiques motivée. 
“e de brication ee rar gs SA lobñg Lieu de travail : importante ville de l'Est de la France. 
N Merci d'adresser votre dossier complet (C.V.. lettre manuscrite et photo) sous la référence 1/DBE/LM à notre Ÿ 
| ous souhaitons rencontrer des candidats en an - Conseil qui:vous garantit toute discrétion. . e 
des biens de grande consommation que dans la fonction commerciale et : s S 74, rue de la Fédération - 75015 PARIS 


conriaissant l'Afrique. L'anglais est nécessaire et le poste implique des missions 
ponctuelles dans les pays concernés. Les possibilités ultérieures d'évolution 
a 

Société spécialisée daps la vente au détail de 


"Fée. - 
sr sn rod l'é la maiso is, 
Merci d'adresser CV. puoapéions ne Con lines 2) he 
UNILEVER FRANCE SERVICES - 8, avenue Delcassé ‘ 
75384 PARIS Cedex 08 sous la référence XXV/S3M 












Curriculum 






Le Conseil Général d'Îlle-et-Vilaine commnenique : 
Le Conseil Général d'le-et-Vilaine 
recrute par voie de détachement un 
DIRECTEUR DES AFFAIRES ÉCONOMIQUES 
ET INTERVENTIONS DÉPARTEMENTALES 
devant être pourvu par un Directeur de Préfecture 
ou un Attaché Principal. 
Les candidatures sont à adresser à : 
Monsieur le Président du Conseil Général d'Ile-et-Vilaine. 


Drechon Générale des Services Départementaux. 
3 avcnuc de la Préfecture à Rennes. 


RS 










MISSION : 

» Conception er mise en application de la poli- 
tique comm 

e Encadrement et animation des directeurs de 

magasins et des verrdeurs 

e Mise en place des promotions 

PROFIL : : 

e Formation supérieure commerciale souhaitée 

e Dynamisme et ns de travail 

Lieu de travail : SE NORMANDIE 

Adresser lettre mansucrite, CV, photo et 
prétentions à : P. Evangélistz - FIDORGA - 

18 bis, rue de Villiers - 

92300 LEVALLOIS PERRET 












‘diriger une filiale 
_ commerciale 


sur la Côte d'Azur de l'Afrique 


GABON : un important Groupe Industriel très diversifié en fort dévelop- 
*_ pement (500 MFF de CA) implanté en France et en Afrique recherche le 
Directeur de l'une de ses filisies (80 personnes, 100 MF de CA) COmmer- 
cialisant et assurant là maintenance d'engins de T.P., forestiers, des 
-véhicules automoblies et du matériel industriel. RenGant com pee 

‘ Directeur FinanGier de la hoiding. aprés une période d'intég 
fi assurèra avec une très large: jon; ka eSpOrSADIIItE 0 
(représentation des plus 
ues mondiales) que financier et technique. f animera 





DS LSLLL LS SL SSL LS SLI LL 





Tes a tot ti Del Tee 


Groupement de Sacieie de Crèdi Immobilier. S.A. HLM et CIL, recherche un 
Responsable de programmes, 


UN SECRÊT AIRE S'appuyant sur des services technique, administratil u1 commercial, 11 assure iv 
nr S ° développement de l'activité d'un secteur de construction (lovucif ur aucevsionti. 
GENERAL Le candidat retenu devra avoir : 


- une expérience similaire à Celle fonction, 


LA MAIRIE DE BOUC-BEL-AIR (13320) 
 recrate. 





=; fonction. 

. “‘sédant.une. PRE commerciale supérieure 
-: ment] Son expérience professionnelle l'aura amené à exercer 
2", des responsabilités de direcpon Similaires, ne une première expérience de. 

- : F'AIQUe serait apprétiée.: :- 

. À une rémunération d'un très Don niveau et aux intérêts liés au statut 
de Cadre expatrié. s'ajoutent les avantages SOCIAUX ropres au Groupe 
“ainsi qu'un Intéressement sur le résultat de la file. . . 


ä 
"EXPÉRIENCE EXIGÉE - une mañrise de la construction sociale. = 
La rémunération sera fonction de l'expérience acguise vi des reullats deja < 
obtenus. à 

7 soit d'une licence en droit, “  Adresser letire manuscrite. €, V.. phoïo et prétentions à 


soit d'une licence ès sciences éCOnOmIqUuEes 
BERRRRELE 
hé ait Hu GIOUENE GROUPE ARCADE - Sersice du Persünnél 
Fe nul En EE 63. rue de le Victoire - THAS PARIS 
jusqu'au 31 décembre 1983 à 17 heures.  Pourur habes tonal de quai 


-"LIBREVILLE combrend une importante" ‘COMMUNAUTÉ française et un 
"cadre de vie très agréable. | 
si vous désirez de plus ‘amptés fnformations Sur certe réelle N 
opportunité de carrière adressez votre candidature - 


SOUS réf. 1104-M à REALISE, BF. 2233, 69123 Lyon Cedex 2° 
: qui traité confidentiellement cette recherche. ne 





RIT CUS 


RCRULCA RL URSS et Internationales 








#4 til Co Le, 
SAT . volution de cATT TE. 


ie QUVMELL 

Responsable des 557 
de l'audit . 
el du contrôle gÉHÊT 















Directeur financier . 


Rattäché 3 la Direction Générale de cette société de 125 per-". 
sonnes pour 

Animer et gérer une petite équipe coinptable. Sà 
Assurer les responsabilités de FE di ice ais ï 
Dies at Ronnie (CORRE GARRE, MOGEIGES FRS Le 
. ting, trésorerie, etc). ‘ 
Participer à la mise en place d'un IBM 36. ne . TU ‘ 





Filiale d'un grand éroupe indusuiel final none sodété Qu emploie 1300 personnes et réalisé un chiffre 
d'affaires de l'ordre de 500 Millions de Francs, crée le poste de Directeur Administratif et Financier. 
Rattaché au Directeur Général il animera et supervisera les fonctions suivantes: comptabilité, contrôle 
budgétaire, contrôle de gestion, trésorerie, relations banques, reCOUvrement, FORCE oinsi que la 
gestion du personnel et les services généraux 






























IL aura en outre, personnellement la charge des relations sodales au niveau de l'Établissement Central. G Expérience réussie de 3 à 5 ans dans un poste où l'on a _ ic HS 

Ce poste s'adresse à un candidat êgé d'au moins 40 ans diplômé d'une Grande École, et maîtrisant 6 le comptabilité a A . : : PR Re s.. 

parfaitement les problèmes de gestion d'une S.A. de taille comparable. 2 re : A asc mu 2 Or . : | | 

Adresser votre dossier de candidature accompogné d'un CV en mentionnant votre rémunération actuelle = Bilingue anglais {écrit - I}. A ! Te Re ÉSRON EIRE 
& j : s'adresse à candidat x k ser 
à HAVAS CONTACT 1, place du Palais-Royal 7 5001 PARIS, 27 ans minimum Ca poste: un(e) (ere * . | : 


sous référence 94057 M. Discrétion assurée. a 


Etrire us Leur sicEstus téléphone : 


NRI “oeil 


Danièle Chapuis - 13, rue Madeleine Michelis 92522 Necilly. - 


. 
Lx ” 
; 


É 























DIRECTEUR ADMINISTRATIF 
ET FINANCIER | 


Si votre souhait est de pouvoir Utiliser des outils d'information et de gestion spécialement 
conçus et ajustés aux problèmes de l'organisation que vous aurez en charge et si vous 
êtes capable de résoudre aetficacement les problèmes du quotidien (au plon social. fis- 
cal et comptable) cette annonce vous concerne : 

Nous sommes Un Groupe important de Services en Informatique {10 Sociétés en France) 
dont l'expansion constante dépasse 20% por an. En liaison avec la Direction Générale, 
vous aurez Gresponsabilté des services de comptabilité (générale et analytique) financier 
ei de gestion (y compris ls Personnal]. Une équipe de 9 personnes et des moyens perfor- 
mans vous permettront d'assurer l'élaboration des budgets prévisionnels et des comptes 
d'exploitation (automatisés): en outre, vous aurez en Charge le suivi administratif (paie. 
FRANCE déclorotions fiscales ei sociales, secrétariat des assemblées générales, administration du 

Personnel), les relations bancaires, les bilans et l'optimisation de la trésorerie. 


Agé d'au moins 30 ans. votre formation de base (ESC + DECS). l'expérience de ka fonc- 
tion dans une Société informatisée, à taille humaine et surtout votre ouverture d'esprit et 
votre alsance dons les relations seront des atouts majeurs pour votre réussite à ce poste. 


Lo salaire proposé ne sera pas Intérieur à 280 CO0 F. , 
Votre dossier (avec C.V. photo, salaire actuel) sous la référence 84008 M sera étudié en 


toute confidentialité par notre Conseil : 
na ré£ M 28312 à Rudolf von pr 


Sons 4 r ‘ | TEG 18. place Henri Bergson - 75008 Paris. LS e de r :. 
HAY Ménages 13 rue Alphonse de Neuville 75017 PARIS = Mie = Mere 


' 
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1 
1 
i 
1 
i 
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4 J um L 
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Directeur Financier et Administratif | 


250 000 F + - |: Paris ot 


lmportante société française de prestations de nrvices hé à un prestigieux groupe international de ” 
communication, notre politique de croissance tant en France qu'au niveau Son ne un 
renforcement de notre organisation financière et administrative 
Le collaborateur que recherché notre Président est sans conteste l'un des piliers de notre c : 
Sa mission recouvre en effet de larges responsabilités : comptabilités générale SL oulote Dore “1 
* plans et budgets, Informatique, personnel et juridique. Financier, il doif être orienté vers les procédures : 
et les moyens d'analyse'et de contrôle fecilifant la rapidité des de décision de la Directiott- - 
Ses idées seront très écoutées si elles vont dans le sens de notre développement à l'international. Il est 
capable d'assurer à l'intérieur de l'entreprise un esprit de communication dynamique. ll dirige et animé 
une équipe de 25 personnes. 


Une formati rieure, HEC, ESSEC, Sup de Co. MB passées 4. 
d'audia une sde ser 3 ESSEC, Sie de Co. MBA qusiques ondes poné _—_ me S al Fes Froless Jona! 


société de type anglo-saxon sont les meilleurs atouts pour réussir. 
n = SAV dd 
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Cette expérience témoigne de sa fermeté et de ses qualités de contact - 
La pratique de l'anglais est fortement souhaitable. ‘ 


Merci d'adresser lettre de candidature, CV détaillé, photo et salare-acnel a 

















RCE LAC ONDES | TS CUT ONE emplois internationaux 


& 
PAPAN ape LOUE Mme ue coms #4 











Let departements d Outre Mers: . | | (et départements d'Outre Mer) éet départements d Outre Mer) 1 A Der. CE5 LE Chpey ten croipraiegs A à 
ar” REP TRES RTS ere re 
_ : - re ve ee F Ce une "Le A J a : 
- re ss ao 4 Sara ah SEE ae Attac 2e qe 
LE FONDS MONETAIRE INTERNATIONAL D de a 
| | | Se are r __. LOL hr mi 4" Nat FROM) ou 
ASIAN DEVELOPMENT BANK ER PARA Cane tige de come A 
. é à ë ar te ë À Ms de ; . ete k ; 
é : % % | - ne re 4 . # es RS Ponrun : à 











TRADUCTEURS 


The Asian Development Bank is an international finance institution based in Manila, Philippines, and established 
for the purpose of leriding funds, promotüng investments and providing technical assistance to developing countries and 
generally, for fostering economic growth in the Asian region. Its membership comprises forty-fve countries, thirty-one of which 
are from the Asian region and fourteen from Western Europe and North America. 





spécialisés dans ia traduction d’anglais en français 
de textés économiques. Les candidats devront être 
de langue maternelle française et avoir une connais- 
sance approfondie de l'anglais, des connaissances 
au niveau universitaire dans les domaines écono- . 
mique ou juridique et/ou une longue aies 
rrofessionnelle de ia traductibn dans ces domaines: ” 
Lie concours sen. organisé pour-les candidats‘ 
retenus. : | 


. : 
: = 
mu 


The Bank offers challenging opportunities to highly qualified and experienced professionals who seek employment 
Li on a career or fixed term basis, and applications are invited for the following positions for which staff are required for 1984 : 


FINANCIAL ANALYSTS /PROJECT ECONOMISTS Ada Education, Demography, 


Fisheries & Livestock, Water Supply. Industry and Health) — identification, preparation, appraisal and 
evaluation of financial viability of Ioans and technical assistance projects : financial anatysis including 
forecasting of financial rates of return ; evaluation of financial impact and viability repercussions of 
changes in project implementation conditions : administrations of financial aspects of loans and 
technical assistance projects. Candidates should be acquainted with acadermnic, social and 
technological developments, especially in the developing countries of Asia and the Pacific region, and 
should have a university degree or equivalent education and a minimum of 5 years of professional 
experience in project work in less developed countries, preferably in the Asian region. 














Les ere je foncäon des connaissances et 
de l'expérience des candidats; les avantages com- 
prennent le congé dans les foyers tous les deux ans,. 








= SERL" RES ET 
me “FSRMATIQU ere 
Pinenuisg dj. Re LA IOMF: 






des indemnités pour personnes à charge et des | LEE MPERE a gd ere 
EVALUATION SPECIALIST — independent performance audits of completed Bank-assisted projects allocations pour l'éducation des enfants, un régime rh he pou ta 










with a view to assessing the Banks developmental lending activities and the efficiency of means used de retraite et d'assurance maladie et vie. 
to achieve these resuits. Specifically, duties invoive research of project documentation, liaison and 
consultation with representatives of developing member countries, consulting Specialists, and Bank 
operational staff ; analysis of social, economic and financial impact of Project written reports on 


findings. 






Cameroun 


INGENIEURS. 
. ANALYSTES 







Les éndidats sont priés de joindre à leur demande 
un curriculum vitae et de l’adresser, au plus tard 15 
jours après la date de er de la FE 
Candidates must have a university or equivalent education, preferably with advanced Amonce, à : .* 
degrees, in economics, finance, public administration or business mäñnägement and a minimum of | 
5 years of professional experience in these fields, preferably with an intemational development or aid 
agency operating in developing countries. Experience in development banking, industrial or power 
supply sectors would be an advantage. 








M. Berend:P. van Baak-. F4 XF at 
Recruiting and Training Division cu 
International Monetary Fund 

Washington, D.C. 20431 
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: Fluency in written and spoken English is essential. Staff will be based in Manila, Philippines, but the positions + era 


involve mternational travel. 


An attractive salary, normally free of tax, ant comprehensive fringe benefits will be offered to the successful 


cncdne | | | MTITIE internationaux 
interested persons are requested to send their curriculum vitae, including present salary and details of their 
RE working experience, and quoting REF. NO. FR-19 to : 


CET TERRE 


Cette classification permet aut sociétés F 





Head, Employment & Staff Relations 


vai Lreh SN mag 
. hs . . 













Personne Division nafwnales ou infernationales de faire De : 
P.O. Box 789 pour leur siège. ou leurs établissements situës NS TS : 

LI sus . " a °F s% ,°: _ s , 
PRO hors de France leurs appels d’ fre d emplois. Ë ne Mie 





a 


PRE nn — 










nee des. services 
de l'audit | 
et du contrôle généralnr 


un important organisme. bancaire. 


d'iñtervention ee les dreuits a procbdurès de 
traïtement des Services et Ag 





Via ten LL PL dd pêe 


Tu AE Re État 
TN fuir agé 1 6 Hey 
rare. norte Dnmr ». 


5 ir 





°°° LE MONDE — Mardi 13 décembre 1983 


ou équivalent 


. Rattaché directement au P.D.G., il aura en charge la responsabilité complète 
terme (fabrication, . conditionnsment, planification, stockages ) avec pour objectifs constants, l'amélioration Ge ja 
qualité ef lé gain de productivité. 
Sa réussite, Sous réserve de formation Complémentaire si nécessaire, dépendra pour une large part de ses capacités 
d'adaptation et d'animation, avec perspective d'évolution au sein du groupe. | 


— Page 


Ingenieur chimiste ou génie chimique 


Responsable du Secteur PRODUCTION ( 250 personnes )_: 


- : Notre Société, filiaie. d'un grand groupe français de renommée mondiale, activité Parfumerie-Cosmétiques, effectif 

500 personnes, dotée de moyens modernes de gestion, implantée en Normandie, recherche pour remplacer l'actuel res- 

.:". RoRSabIS promu à d'autres fonctions au sein du groupe un jeune ingénieur ayant une expérience de 3 à 5 ans minimum 
., dans une fonction similaire et dans un secteur d'activité performant comparable au nêtre. 


de la production au sens le plus large du 


Adresser lettre man., CV détaillé, photo et prétentions, sous réf. 71650/M à R. VERDET. 


[a Te O S Sélé-CEGOS, Tour Chenonceaux, 204 rond-point du Pont de Sèvres, 92516 BOULOGNE Cédex. 


PONTICELLI pamssa 


:# CCE mue. 1} vous AU Lure d'en faire Fanalyse 
" PE PER ee «ne de critique el de contrôler le respect des rè regis ecsianies. _…. “ro 
a in Fe RSS. airs CT any Le- exige une formation supérieure’ alliée à une. solid : 
” at LE Hess cie v rs dpi CPE ou informatique. CHEF COMPTABLE recherche 
Fe implique de porter intérêt aux questions d'organisation ainsi cu 
MRI £ semi au nouvelles technologies ; d'être capable de saisir un problème | e Pour assurer la responsabilité de la coor- | e Pour seconder le Directeur du 
Rat ns sa globalité tout en conservant le souci du détail dinafion, de la réalisation des travaux Centre Nord - 
chiens neufs ef entretien de ses aciivités dans la 






= M qe ee £ 








Une expression écrite de qualité est nécessaire. | . D.E.C.S. 


La fonction demanrle d'avoir le sens du contact ficimairi el de Soie 


- & assurera 
comptabilité du groupe. 











région de DUNKERQUE 


INGENIEUR 


INGENIEUR 


| des qualités d'animateur. Ê | Salaire ce haut nivéou soon ô é 
TS à ue vous remercions d'adresser voire dossier de camidature. ge d'avenir. a 
Fhancier | RM fl. | TRAVAUX Pom 
ef 8 : Lou assurée). ... . ) = POOLE. 2 SU 907 a A æ débutant 
| 7. diplômé ou Et mel de FRS 







Agge limite 40 an: 


TA Or ge me Pin = . 

: | Es Ÿ<E Sera éaal assistera le Directeur dans toutes i 
A ne tone ur, ment des étu _ De ic Er Lee rire era 
D ue . ss U ARE: Et au. D et Sn ose. le morRQe de louis Fees — 
de A Perdu ie Porte IC EXT PET] antérieure des travaux de 

A er Le Fe PE POReMS Ts (et departements d'Outre Mer) | fuyauies ef de MoNIDgS, nécessare. Bcsé près de la ou Her out énioue 

MO net se È 
a. . _ Effectif actuel à encadrer : 100 personnes. de fonction et un salaire intéressant. 










lonsultants 


RE 


SOCIÉTÉ À CASABLANCA 
recherche 
1 INGENIEUR 


Peintures 
et industrie. 
fexpérience miniriumn 4 
Écrire avec C.V. à Ets Veuve 
rus Champigny, 


LES EMPLOIS 
INTERNATIONAUX 

Cette classifica- 
tion permet aux 
sociétés . nationales 
ou internationales 
de faire publier 
pour leur siège our 
leurs établisse- 
ments situés hors 
de France leurs 


appels d'offres 
d'emplois. 

















Mr Raymond Kashartan, 
à me Re So 154 a 28 Ware, RD 
07470 USA 











CONSEILLERS EN 
DÉVELOPPEMENT 





GROUPE 


























Basé à BOURBOURG (59630), il dépendra du 
Directeur du Cerire Nord. 


Ets avc CV4 r'obénion di Soc diie Céac: Ets PONTICELLI FRERES 
Boîte Postale 22 - 94407 VITRY CEDEX 


| 629 


* Etablissement de FONERA 





INFORMATIQUE 


Vous avez une formation de huse en informatique et 
électronique. 

5 années d'expérience vous ont Ffamiliurisé avec les 
systèmes onentés temps réel. ex. : Perkin Elmer 
200, SEMS Solar 16 / 73 et 16 / 4). Philips P &X). 
Vous avez un goût marqué des réalisations 
concrètes. 

Vous screz intégré dans un groupe responsable d'un 
ensemble -de matériels informatique à dominante 
mini où 52 bits. orientés vers le calcul scientifi ique. 
l'acquisition de données. 1 CFAO,. assurant : l'assis- 
tance tectmique auprès d'utilisateurs ingénieurs el 


* rechniciens. ainsi que le développement d° upplica- 


tions spéciales. notamment la conception. la réalisa- 
tion ei la maintenance de sous-ensembles intégrés. 


STRUCTURES 


LILLE 
4 INGENIEURS 


Nous sommes spéciilisés dans Les activités de Rechcrche-Dév CORRE 
Nos principaux secteurs d'activité : l'Aéronautique et le Naval 


Nous disposons de plusieurs mayens d'essais importants dont certains Sont uniques en Eurupe. 
Nous bips nos structures êt proposons aujourd'hui à + Ingénieurs de s'intégrer à nos équipes 
travaillant dans différents domaines : 








HYDRODYNAMIQUE 


De formation « Grandes Evules ». vous mañinisez les 
méthodes actuelles de calcul en hydrexls numique, 
Vous avez déjà participé à lu conduite d'etudes et Je 
recherche-développement. Vous possédez des quuli- 
tés d’animateur cr avez le goût de la confrontation 
calcul expérience. et celui de l'application concrète 
de vos i1ravaux. 


i Votre mission : participer au développement d'un 


groupe d'études et de recherche en hydrodsnami- 
que. notamment dans les domaines de ls dynamique 
des corps immergés et des impacts sur l'eau. 


AUTOMATIQUE 


Vous travuillerez uvec une équipe assurant ke 
déveluppement de travaux de modélisation menés en 
luison avec un support cxpérimemal faisant appel à 


1 RE ..  Fortes rémunérations | 
4 soc CES CONSE : 7e . ‘ des techniques apparentées aux essais On col. 

: De 1ETE DE SERVICES ET © ae FOUE de hautes responsabilités — une formalion - Grandes Ecole: -. Vous appunerez vus competences dans ke dumuines 

« frontières » : automatique. informatique. mathé- 


















Notre Société Internationnle de Conseil arganise 
constamment de nombrenses missions de conseil- 
lers dans des pays en développement pour des 
durées de quelques semaines à 2 ou 3 ans. 


Pour nes missions en 1984 et 1985, 
sous recherchons 


Me ‘techerche pour le 


| | Cameroun - 


 INGENIEURS- 
ANALYSTES . 


-2 à 3 ans d'epérience n infomgrique dé 
gesüon ; 
- Connaissance d'au moins un des langages : 






. : DES EXPERTS 


Niveau minimum licence avec au moins 3 ans d'expérience 
des pays en développement dans chacune des 3 spécialités 
suivantes : 


— Gestion et restructuration de grandes cutre- 












- -: . prises publiques ; 






si GAP I: BASIC ou COBOL exigée - CR Pen: 
- connaissances bancaires souhaitées Analyse macroéconomique de She 








. — honnes connaissances en 











mécunique des 
milieux continus et en aéroélusticié. 

— mañtrise suffisante des cufcuis en éléments 
fi inis. 


Pour ces postes la nationalité française est exigée. 


matique. traitement du signal. Vous possédez une 
expérience similaire excreée dans l'industrie ou en 
laboratoire depuis quelques années. 





Adresser C.V. détaillé et photu à : INSTITUT DE MECANIQUE DES FLUIDES DE ELILLE 
$, Boulevard Paul Painlevé, SNNX) LILLE, 
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Membre de SYNTEG Publival 
























| chef de produit ‘maille” 


La part de Fa maille dans nos coflections JOUSSE (pour la 
femme) et KLIMAGER'S {pour l'enfant} va granchssant, 
30 % du CA erwiron. Nous souhaïtons confier la respon- 
sabifité de ces produits à un professinnel de la malle. Ce 
ECS en haison avec les ? Directeurs de 
Départ plans j ne pr rar fait les 
Se nées io Dec Le En ral ose scie poste convient à un homme pro- 
duit capable de bien onenter les coliectons, ayant des connaissances techniques en bonneteñe, et pouvant 
Smilaire réussie. Le poste est à pourvoir à CHOLET. 























M. CRAMER - DFC 


Env.cv, ique dét. à: 
| 75116 PARIS. 


= ANALYSTES- 
PROGRAMMEURS 


: ! 242.5 sos d'expérience. _ s. D. 





| ARABIE SAOUDITE 









ë e 
| Rés Po pue ve dm F3 = Si cette proposihon vous iméresse. nous vous demanions d'acrescar vou dossier sous référence 316.3 M & 
Re - 61, bouievard Haussmann - : 
FU géo digue dut, À INGÉNIEUR GÉNIE CIVIL noie Gonsal 
— | 5: avantages liés aux statuts d'expatriés. $ connaissant maintenance de bôtiments, infrastrectures por- 
: _Envopec le manu, CV. photo et Ê ire ei VRD pour parier à sein port mer Rouge. 
si ‘ k ° rétentions sous référence 2045 à ë : nor Et nb 
hs Fes "GR UPE SYSECA - Service du Psrsonnel « Fi Écrire sons 7.246 le Monde Pub. 
‘":. 15,Burseux de la Colline . |‘ Service ANNONCESCLASSÉES 





Se 





92218 SAINT CLOUD Cedex - 





5, rue des Italiqns, 75009 PARIS. 
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Tam — ——. 
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Jeune cadre 
_ adroinistraûf 


sOCIÉIÉ, en eXpANSION CONSLANLE, est l’un des lea- 
commercralise essentiellement à 


















< -escii. 


ar MES par RU CPE ONE 


PENSER . Biumen | 
L'AVENIR... LE + FRANCE :..:.. 


L'avenir des hommes de Texas Instruments à travers leur formation ; celui d'uneligne de produits à 2ravers [à stra- re k 
tégle mise en œuvre par son chef de produit. C'est la responsabifité respective des deux hommes que nous recher- 
RO D ne Ge Un 

la France et l'Europe. ts # Eee. 


responsable de la formation: | 


Sa mission est certes classique dans son contenu : élaboration du plan de formation à partir ds besoins individuets 
+ et de ceux de l’entreprise, suivi de la realisation, aspects juridique et budgétaire, sélection des organismes exte- 

rieurs… Mais nous attendons de lui ou d'elle créativite, sens de la coordination et de la stratégie. pour conseïlier : 

notre direction en matière de politique de formation. Ce paste evolutif est très motivant par sa rémunératiors:H . 

implique une formation de type Grande Ecole natisre ou jsance de ouen en Humaines et une pe: 

‘rience en ae consei connaissance i 

ri des à 10 ans par exemple eng | fret. CORSA. 


chef de produit ‘automates programemaples.: 
industriels” pour l Europe 


Cet ingénieur automaticien ou équivalent assure la gestion de ses produits au niveau j européen à travers : analyse 
des marches. définition et introduction des produits, prix, publicité, formation des commerciaux, support techni- 
que. Ce poste implique une solide connaissance des automates programmables et des applications industrielles. ‘: 
dans la fabrication mécanique et/ou des contrôles de processus. Une expérience de la vente et du marketing lui: 
seront utiles. Basé à Nice mais disponible pour des déplacements de courte es à r étranger, il parte couramment: ; 
l'anglais et si possible une ou deux autres langues. {Ref. EIC/1 283 1M) | 
Monique Nervet vous prie de lui adresser votre candidature avec photo et rémunération souhaitée, sous référence. : 
du poste choisi à TEXAS INSTRUMENTS France - 8/10 av. Morane Sauinier - - 78140 VELIZY-VILLACOUBLAY CEDEX  ; 


ES 
pete JU br 4 Sue mie © 












des de carrière. La rémunération, fl del 
sera assortie d'na logement de fonction. Ecrire à M. LE GOUEFF en précisant ka 
A/3TT4M. 


FA 


78, bd du 11 Novemabre - 69100 VILLEURBANNE - Tél. (7) 893.90.63 
Lille - Lyon - Nantes - Paris - Strasbourg - Toulouse 





MEMBRE DE SYWFEC 






“, 
is “ RCE | 


DENT =. rate on 7 février ns À 
3 L L oee 4 ë Cite ere À ee #49 POP. 


l'ur: y 


= gs en NT Gif Tout Re ms UE 


LB OO funds 
CC CLOS DE CS 4h de 


_ le Chef du Personnel 







qui implantera notre seconde usine os MICRONDE | < . A ee des 
AL Lagede cpuge ue mure dede 28 tt 
At 180.000 + PNGEMEUR | VIDÉOCOLOR RUE Ta 





Notre groupe s'installe en Lorraine Nous allons développer la s, D'ÉTUDES 
fabrication de produits de haute technicité destinés à l'exportation. Le ÉLECTRONICIEN 


nn 


à Lyon, flale du groupe THOMSON Branche Grand Pub. 
Chef du Personnel que nous recherchons, après un stage de quelques 


: : = Nous cherchons pour nos services techniques 
mois dans l’une de nos usines située à 200 kms au sud de Paris, ents hyper fré- 
participera avec le futur Directeur de l'Usine aux démarches que un | DES JEUNES INGÉNIEURS 
ere nl cs à la cr d'un pren PT RON: 
é industriel. H établira les contacts avec les administrations, recruterale 101, rue, Ph.-Hoffmann. 
rsonnel, organisera Îe fonctronnement des instances sociales qu'il 93116 ROSNY-SOUS-SOIS. Q 
animera, veillera à l'instauration d'un bon climat et nu de la SOCIÈTÉ | ASSISTANCE TECHNI VE. 
mise en place de l'ensemble des procédures et mentations D'INVESTISSEMENT C 
d'ordre social qui régissent la vie d' une entreprise. Il trouvera au sein us RE . A LA PRODU TION. . : 



























du groupe tous e appuis Pe Dares Le re DRE actif, son équipe de vente | 
dynamique, ayant le goût du challenge, sera ägé d'environ 30 ans, de VERRERIE INDUSTRIELLE, 
formation supérieure (juridique par exemple) et justifiera d'une AGENTS VERRERI CRE stat mate dos ÉLECTRO- : Poe = Lteé 
expérience réussie d'au moins trois ans comme Chef de Personnel (ou L COMMERCIAUX QUE, voilà les iechnologies qu mai in maîtriser dans ja fabrication | Sr de 0 
adjoint}. Les perspectives d'évolution sont de nature à motiver une épices de plusieurs milliers de on | “* Eur etes tr ce LU er 
RE dotée d'un _ pores ni A 28 ans au moins, vous rs Lyon, A; et M, ECAM, ESIEE, . 
ION vous garantnt une discrétion absolue et vous remercie de lui — minimum 25 ans : INSA alliez ess production de série à La connaissance 
sn os le re 212264 en p manuscrite, POARE Tree dois qe noms us en gg po __— | LES POS TES : 
rétentions)} sous référence en précisant si vous le voulez - vante : | RSS : . 
les sociétes auxquelles vous ne Souhaïtez pas que votre dossier soit n de d'au moine 2 ane : sus Chez sous, vous améliorer es perormans de oë iris de roue, coiez à La aa, . re 4 HUM TRr 
Tansmis. e fine encens : concevez et mettez en œuvre nouveaux: vous. prenez part à la formation | 4. NE # 
: : Se DORE TON cet hommes. Votre réussite vous ouvre TR 5l : re ct e Lana: 
| néon: ‘taille internationale. | | .# 22e cmt pren venue 
35 rue du Rocher 75008 Paris _ dr gg très moti- | _Notre consultant, M. Michel j PERROT. vous remercie de hui écrire qi 92 LM ‘he -. : 6 ; : _ UuTAR Meens UT Es me ur 
— formation continue : ; ALEXANDRE TIC SA - 2, rue Servient - 69008 LYON. - ‘+ À mt face 
— possibilités de promotion ri Fe | . . à CE 4, AL € 2 ES 0e SU us 
selon résultats. | “# “ SU ET A 2| Mie 1: 
= et + . TT. : Pr 


ENERTEC: 
Département INSTRUMENTATION GENERALE … À. 


Instruments de mesures électroniques, en registrements . 
graphiques, centralisation de données et analyses manques | 
| recherche réseau CODE 






ris incsponsabies. 
Ad. C.V. + lettre manuscrite + 
D Ms Jesn-Jaurès, 

” 31000 TOULOUSE, 
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Dre * ETIENNE 
Populaire ! ES LA CON 


Rd Eibrsin 5300 Vennsstfé Ceûn 





QE CIAPEM S.A. 
Filiale THOMSON 


ensemble industriel de 2 000 personnes. 
leader européen du lave-linge, crée à LYON Le poste d' 


_ INGÉNIEUR 
ÉLECTRONICIEN 


ou équivalent, ayant une première expérience ou débutant. Il intégrera une 
équipe au sein d'un laboratoire d'assurance qualité aux normes internatio- 
nales. Chargé des essais de qualification et de Fhomalogation des nou- 
veaux composants, il les suivra à partir du fournisseur, en fabrication pour 
le repérage des défaillances et jusqu'au SAV compris avec une grande 

autonomie permettant ka meilleure fiabilité de nos produits de grandes 
séries à base de microprocesseurs. L'importance du Groupe et ses structu- 
res lui permettront d'envisager une carriére farmatrice et ouverte 4 une évo- 























pour développer son 


Ingénieurs. 


hnico- -COMMETCIAUX 
Rouen - Montiuçon ou Bourges - Poiti 


Jeunes ingénieurs diplômés d'une gra tie cts d'htcrcniais ions ee 
connaissez bien le Basic et si Jane VUS Be prés à Sue 





nan eq à 







vis 


Ing rieur Slect ronities 






_… 


Ltée lngrnn ie 48 


Cr de ® produits 





ms 













lution. 0 à n0S produi, cnlri leon 

Anglais écrit et oral maîtrisé. cale et notre stanigie e produit ® _—. . e ere . P nr 1 + 

Écrire au CABINET GATIER - 32, rue Barrème - 60006 LYON sous réf. Merci d'adresser CV et prétentions en précisant le secteur ° “AIT ;-- : Feet get eu. 

800M -* t instrumentation G : , 
/ \ù ue énéraie. Service du Personnel 8, 5 rue Degueée, © mur D ; 
æ : À | 


ee si : mes 'uale era, Lt 








im, : om tte 2 eye 8 
tee 





nv PR A en on: 


un té: “are "._s 






THOMSON 





Schlumberger ï 


















L Là ot etre 

Chef de Personnel Ne up bin 

F F | sounare sous nef 05128. à: " Ouest de Lyon L .. de «| F 
VONNE , ::170:000 + D de one pic os . Jeune ES | le . 
Filiale d'un groupe important de réputation internationsle, ‘notre ne ee Toulouse *Py concevez et expérimentez a avec noué : RS 
Société -700 personnes- fabrique des produits semi-finis destinés NE À et 
aux industries électrique et électronique. Notre Chef du Personnel va de nouvelles approches commerciales f" Ée. 
ra En nat de ou co: absentes da es PE er + 
ee la fonction au sein d' une Loti developpe de ÉTABLISSEMENT FINANCIER RÉGIONAL ; - Résidence Lyon ser ‘ QUE 
nouvelles activités et qui a su maintenir un bon climat social Sous , RECHERCHE UN Peu d'entreprises sont aies au in den leur marie, ce qui crue ds explain de à ë 






l'autorité hiérarchique du Directeur Général, il élaborera et mertraen 
œuvre la politique sociale. conseillera et assistera la hiérarchie, 
animera les instances sociales, développera une politique de 
formation apte à assurer la conversion du personnel à de nouvelles 
technologies. Cette fonction s'adresse à un candidat expérimenté, ägé 
de 30ans environ issu de l’enseignement supérieur, diplomate et 
ouvert au dialogue, soucieux de participer activement à la réussite 
d'une mutation ouvrant de nouvelles perspectives. Ambiteux, il 
trouvera dans notre groupe d'intéressantes possibilités de carrière. 

‘ ORION vous garantit une discrétion absolue et vous remercie de lui 
adresser votre dossier de candidature (lettre manuscrite, CV. photo et 
prétentions} sous référence 312263 M en précisant si vous le désirez 
les sociétés auxquelles vous ne souhaitez pas que votre dossier soit 
transmis. 






DU meubles GRANGE (500 personne rant en FRANCE qu'à érranger (eapor 





RESPONSABLE RELATIONS HUMAINES | 


de formation supérieure, en droit ou en législation sociale, 
Le candidat éatre 30 et 40 la té dn 
âgé a“ ans éura la responssbil 


En outre, 


il supervisera le Service Juridique, Contentieux et Fiscal 


E a une expérience de 3 où 4 ans dans nn poste similaire. 
Des connaissances bancaires seraient appréciées. 
PS A RE ne 


us D Le: est à 
Adresser C lettre manuscrite et prétentions 
l'AGENCE HAS 18. rue Care 51100 REIMS 


Res 
RECRUTEMENT 


55 montée de Choulans 69323 Lyon Cédex 05, 


35 rue du Rocher 75008 Paris 
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Ge à Dames 0) 


D'EMPLOIS 


“One fre acod 
_ l'établissement des Gagaostics Enencice, 
— l'étude des risques sur ls cüentèle. . 


Nous souhaïtons rencontrer des 
de 2 à 3 années dans un établissement 









—- dans Le rest crus intégrés 





2 — 


| ‘europe computer systèmes | 
L + “Notre Socsfté spécialisée dans location de matériel IEM, 


ANALYSTE FINANCIER - -HF 
RON AA PI VID ÊE CRÉAGORENS 


candiets(es) ayant un formeton supérieure et ünè expérience d'an 


Novo remcion ar an ete moe à app evo CV à Hervé Boni, 
… ECS - 16 rue Washington - 75008 Paris - 


ENERTEC 
| DÉPARTEMENT SYSTÈMES DE TEST 


L Vous êtes débutant ou avez une première expérience: 
, és LR vs de Lies dépimxt à Faune 






OFFRES D'EMPEOIS 










JoVREEs 






LUTTE COTTON TT 


p 


RESPONSABLE 
FINANCIER 


— Hsortia du SLF de CO ou 
DESS : 






isa Vors Éd ingéaieor dé ie ni — (liner cherné Ge la gestion 
w "à dass lee . se ; 
PSE cirque notre équipe comptes chants, 
pen CR € our Le éme, pe ne ue période de e Des irpormtone. de 
Léna mp, de vu EURE ob, me re D = om ge 
Merci d'envoyer votre C.V. ea mentionnent votre rémunération 
actuelle à Michèle - SCELUMBERGER — Hi sers libre immédiatement. 
D RP | 10e professionnels 
MALE EU | "23700 BRIVES CHÂRENSAC. 
LA MISSION :. - ECOLE SUPERIEURE 
Gérer et développer un portefeuille de D’INGENIEURS 
P.M.E. et d'artisans, Comprenant ehtre.au- 
… tres fa préparation et lé suivi dés dossiers DE MARSEILLE 
de financement sous l'autorité du directeur | recherche 
ne INGENIEUR 
LES POSTES : 1 très bon GENERALISTE 


. Chargé {e) s de relations 
pour les agences de | ‘agolomératiôn cler- 
| Cons ie Car 

les Candidats retenus pourrént rapiiement 

évoluer: selon leurs eptitudes vers des 
| fonctions de directeurs d'agences. : 
&i vous possédez une expérience bancaire de 3 à 5 ans 
dans des postes similaires, merci d'adresser votre can- 


didature manuscrie, cv. détaillé, photo, salaire at pré- . 


tentions à le direction des relations humaines. 
À  SECAUYERGIE 
ETDE LA CORRÈZE 


Vous-êtes. : 


A rmgénieur RTE 


et souhaitez évotuer vers une fonction de -- 


Chef de produits 


au seïn ‘d'un secteur très porteur et d’urié 
. Société se situant parmi les plus performan- 
tes dans son créneau. 


7, ‘Votre mission : : soutien t8chnique de nos sept 


agences françaises, vous assurerez !3 Super- 
vision de le mise en route des’ installations et 
prendrez part aux commerciales. 
Mous serez notre homme-contact auprès de 
notre usine-mère en ce qui concerne l'infor- 
mation sur le marché français. Une pratique 
correcte de l'allemand est à cet égard ise. 

. Qui sommes-nous ? - D | 
HELLIGÉ [BR Etude, fabrication et commercia- 
iisation d'apparsils électroniques de surveir : 
lance at di . Notre base fran- 

- çaïse se situe -à STRASBOURG, grande ville 
de province, bénéficiant d’une qualité ds vie 
rare, associant. les ‘richesses cuhurelles et . 
touristiques. 
Nous avons choisi de confier ce recrutement 
à notre Conseil qui étudiera votre dossier sous 
‘référence 3951 - : - ? 

40, rue du Tivoñe 
67000 ST RASBOURG. É 


sta, 


“ik a 
DE MISSION 


:Enrie ie commercialisetion 
de sa zone d'activité 


Faénatiôn ‘sup. “souhaités. 
: ft + COMMISSION 


Cv. +. photo à CCE. 5 
RE LAS 











formation et Std ee industrielle diversifiée - _ 
P°35 ans envirog — des contacts et de l'organisation, * 


Hi prendra en charge me partie du programme de 
formation serfique ex mohniqe générale (conception, 


Dans cmt À de pos DRE aus 
de développement motivants. 


Ecrire avec cv. et prétentions à : 
CEE 


28, es ae Her. 
13012 MARSEILLE 


La Direction de l'Expioitation de 
: FRANSPAC à RENNES, recrute 
LE RESPONSABLE DE LA GESTION 
: 7: ‘DES MATERIELS 


Placé à la.tète d'une équipe dont i assumera 
… f'organisation et l'encadrement, il aura pour 
mission : 


aan de 
. . l'identification des matériels : 
RE ne D Re 
‘ _ graphiques distincts + Magasin central}, 
| + A eee 
"  matisaton des activités de gestion de 
maténels. 


| ST vous êtes diplômé d'une écôle d'ingénièur 
AE si possible quelques années d'expé- 


june C.V. manuscrit. photo et prétentions 
à la Direction de l'Exploïtation 


Rléseau national! de transmission 
de données Par pacats. 


5, rus du Chêne Germain 
BP 80 - 35510 CESSON SEVIGNE 


les annonces classées 


Se Monde 


Se sont reçues par téléphone 


du lundi au vendredi 
heures à 18 heures 
au 296-15-01 
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OFFRES TON OFFRES D'EMPLOIS 
Stratégie - Diversification 


Société de conseil en stratégie, en forte expansion 
(+40% par an) 





e Travaillant à l'échelon international pour des grands groupes et 
des entreprises moyennes performantes. 


e Intégrant dans sa démarche conceptuelle les caractéristiques du 
secteur étudié et les spécificités culturelles des entreprises. 


e Assistant ses clients dans l'élaboration et le choix de leur 
stratégie. 

e Ayant la volonté de devenir l’un des leaders de son marché. 

Souhaite renforcer sa structure et recherche la collaboration d’un 


consultant de haut niveau 


° diplômé d’une grande école et possédant ou non un MBA, 


e ayant acquis une pratique professionnelle d’au moins trois ans 
dans l’industrie, 


_ maîtrisant parfaitement la langue allemande. 
Ecrire à M.I.D. 
1232, rue Louis Blériot - B.P. mo 78530 Buc 
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Dete AE Evil ÉCEEEEL ÉCÉLDE PEER EEE LE loto! 
trek Liber Lolo ÉPRELEEE MÉPERELELRP PEER CRE LLE LELERE 
ECÉE FLE LHEEEEREEE REERE ÉFFÉEPERRE SHHÉHÉPEHEEEEE “= re EC rrt 
ELEC te CÉCEEEE ÉÉRÉRECELECEETEEEE 


is d'Informatique ? Une des 
rance, un ÉRPneR dans un 
de services très 


Le Groupe F 
dr ns 


_: Contexte international, une ne par 
SU diversifiés (conseil érudes et tion sur gros matériels, 
ne | logiciels de base, télémariques..). 


s C'est pour chacun, le moyen de développer son meilleur 

= niveau informatique et Ÿ élargirson activité, Cetre ouverture 

: nous la proposons à de 

‘ Jeunes ingénieurs 
ou école 


nformatique 
” 49 avenue de l'Opéra 75002 Paris. 


chef de produit 


PEDAGOGIE INFORMATIQUE 


oe enaprise st spécialisée dans La concepon at Fabrication de manéril 'expérimentaion desiné aux 
établissements scolaires. Nous envisageons de lancer une nouvelle activilé centrés sur du matériel informati- 
que à vocation Nous souhaitons recruter un jeune diplômé d'une Ecole de gestion (HEC, 
ESSEC, ESCP) pour lui confier une mission d'une durée déterminée d'un an afin de vérifier l'existence de ce 
ÉrpreetKo ieerogshedren belote mas Si nous décidons de développer cette nouvelle activité, nous 
pourrions en confier la responsebiité à ce nouveau collaborateur. Ce poste, à dominante marketing. peut 
convenir à un jeune Chef de Produits ou Chef de Marché de produits de grande ' 

que grand public, hr oi ic un a hé Le posie est à pourvoir So à Pans, soit 
à 100 km à l'Ouest de Paris. 

Si cette proposition vous intéresse, nous vous demandons d'adresser votre dossier sous référence 320.83 M à 
notre Conseil - 61, boulevard Haussmann - 75008 PARIS 


Elaborer et mettre en oeuvre 
notre stratégie produits. 


nous désirons ayant 
Le corn pbences dense les lechniques ds l'niprmiatique ofau tacle 5 ar8 
dexpérience dans un domaine proche de cette fonction. 


A Lx rois moteurs et coordonnateurs pour UT RER ONeRE 


e formuler l& stratégie produi 
e définir et suivre le développement dé produit on assurer le lancement 
Cette activité est liée à différents dornaines soit : terminaux. 
concentrateurs-serveurs, terminaux télématiques 


Merci d'adresser votre dossier de can 


complet sous rét 1219/2 à Michèle CÉCRBINEAU Dont 
BULL TRANSAC - BP 92 - 91301 MASSY. 
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OFFRES ‘ D'EMPLOIS OFFRES D'EMPLOIS OFFRES D'EMPLOIS OFFRES D'EMPLOIS 


RE L'INNOVATION TECHNIQUE 


3) COMPAGNIE GENERALE 
CGC 323 DE CONSTRUCTIONS 
NAN À) TELEPHONIQUES 


Centraux téléphoniques, péritéléphonie, télématique, réseau et commutation 
à large bande, la vocation de la société est de concevoir, produire et installer 
des matériels et réseaux dans le monde entier. 


LA DIRECTION TECHNIQUE CENTRALE 
recherche 





Doris le cadre du ner Fe ses | 
activités iniernationales, notre us 


TRAVAUX PUBLICS 


recherche un 


adjoint au directeur financer 


TANT : vous êtes jeune diplômé d'une Grande Ecole de gesion-fnances: 
HEC, PSE SUP de CO, Sciences Po-Ecof.. bilingue ariglais. 


Vous avez acquis une lère expérience des finañcements internotionoux de sonde . re 
projets auprès du département Mernolones Hs grande Sorque ou société Rp me 
totrice. se 
: Votre poste : 3 VOUS VOUS verrez confier la i résponsabilité de- domi de crédit ss : 
pour nos chantiers à l'étranger: montage, gestion de ces. dossiers, établissement et. .- 
suivi des différents documents financiers et juridiques: | 
Dans un premier temps, vous serez bosé au siège ; vous aurez à vous déplacer” é CE 
l'étranger. sise 


Merci d'adresser voire nhlore sous réf é7ét au Service du Personnel < re 
Travaux Publics - B.P."204 - 92142 CLAMART CE; _ 









a 










à ne. ACTE - 


.s ns mt" ny cs dti 


de un Dre : 
TR, 2e Lits + Se EE ee 


CEMEURS 6 COMMERC: 







» pour son Service Techniques d'Equipement 


INGENIEURS POSITION fi 


({ESPCI, ENSAM, ENS) 


| TECHNICIENS CONFIRMES 


pour participer à des études des technologies d'équipement dans les domaines 
nouveaux de la micro-électronique (couches polymères, report de composants 















cadre classe VI. 



















hybrides). 
re candidats devront avoir une bonne connaissance des phénomènes physico- 
imiques. 
_ GESTION CLIENTELE PRIVEE | L - 
INGENIEUR POS] JON !! | Nous sommes l'une des premières banques de dépôt françaises p rivées (tot de bilan : 1 Miiard de ‘ (& ” Me | 
l | Francs, 12 agences). Le Dec Gépariment Geo clore 1 ere recherche un ao ; ES : 
| pour assister l'Ingénieur responsable du Groupe CAO : Nu des appuyant sur une role és ls connaiance 6 ph Er lord cor dr Mois pa devra . 
e étude de développement et maintenance du système, jouer un rôle de conseil auprès de ses clients. Ce poste nécessite un fort dynamisme, un entregent person «” ‘ ë FRS 
e mise en place de procédures et élaboration de spécifications. | La salaire poutre levé porn ColborsteurPeroma. — LR DOS 3 2 PONON A PAR BEM - . 
Travail en double équipe possible. Connaissances HF et UHF appréciées. Si cetle proposition vous intéresse, nous vous demandons d'adresser votre dossier sous réf. A 302.83 à | s ae 
| notre Conseil - 61, boulevard Haussmann - 75008 PARIS  - | me s - 
»-pour son Service Appareils | : 
AGENT TECARIQUE Chantal Bd si  . FORMATEURS 
DE LABURATOIRE Wa ( : 
Niveau BTS (optique) oi È & et 
2 ans d'expérience minimum dans le domaine des composants ifs en Er Lee nie 


transmission optique avec bonnes connaissances sur coupleurs et/ou multi- 
plexeurs: et/ou connectique optique. 


Nous vous remercions d'adresser CV et souhaïts de rémunération à CGCT 
Direction du Personnel - 251, rue de Vaugirard 75740 Paris Cedex 15. 


INGENIEUR 
« politique produits : 





 Asareur Fonços du Béinenr er des Tovoux Ab 
. recherche un. sa 








: Char d'Etudes Statistiques : 


INGENIEUR GRANDE ECOLE (oprion ques) ENSAE. SUP. DEBUTANT. 1 : 
de formation, au sein de cerre équipe, à l'élaboration er à DERT ANT A poncperci gré bord Genk Fée d RER 
êr la suveilance des nsque, airs ua l'VOh l'évolurion du système . Lu Bree 


Eee nous en prédionr ges e prenons sus fer 629 3: 





IMPORTANT DISTRIBUTEUR DE MICROS IBM et APPLE 
IMATIC DIVISION de ISTA GA TOME). | 


en très forte expansion 
recherche 


ADJOINT MARKETING A LA D. 


HEC - ESSEC - SUP DE co 
2 à 4 années d'expérience. 


INGENIEURS COMMERCIAUX 















: intercarrières . 
.. à, rue du Helder 75009 Paris 


















INGENEURS | 
 X, ENSAE, ENST. 
SODERN ENSTA, ESE 









2 à 5 _années d'expérience de la vente pour région parisienne avec ë Domaines . La capacité d'innovation de la SODERN lui à valu de ° | 2h EE 
possibifités d'évolution dans ses centres de province. œ rt à de grands cree | C1 D A One mue en 
| | Ë d'activités : culler aux programmes de safelltes SYMPHONIE, SPOT. SN : 
Envoyer C.V. à ISTA, Service du Personnel = - METEOSAT. INTELSAT V, EXOSAT.: Re - Yi ° B. 
R.N. 186 - La Boursidière - 92350 Le Plessis-Robinson 5 e Nucléaire Ingénieur grande école, débuta à quélques années d'enpé- , à POur reniogrege pr Miss 
à _nence, vous êtes fortement motivé par le Mr te Cons! uen: ne Se De 
ne Rene ne 
£ . de des de sr formats +. | 
& Systèmes de L qui- associent logiciel, .é : cru Bropcss e Éot 
. LÀ optique, physique et mécanique. SE: 
icati - SODERN : 1, avenue Descartes - 
e Visualisation! | 92450 LME BREVANNES - È :. 


ue | 


Li 


CRT 


6 = 
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Un skipper | À ie 
FORMATION À L'INFORMATIQ 


pour piloter notre service 


eg ur dr 
2. 287 





oi a | ï ï os 

Jeux ‘domaines qui. font votre - ve 

ae eo des ès " 
| Sands rune arçae ue sons 


7 







_. D nt din ns hr ne ee dé =. 
LL AEE LR 










nence, au Coeur des technélo- É 
EP | 
planning-ordonnancement a se D 
F chose quotidienne. 2 & oO 
: vobs Îerez réaliser …": ; ne He Neue | 
Grand Groupe Français du secteur tertiaire, Métiers..), vous pouvez tustiier dus expé- _ munication, À A Mu mr ee dci. #1 \ SE sa HU 
nous recherchons un ingénieur pour lui confier  rience-de 5 à 7 ans minimum dont 3 dans la | - {vos collaborateurs. Bonne plume, vous prêterez es Hé M ee are. | PR te 
l'ordonnancement et le macro-planning de nos planification Idéalement, vous avez assuré la de rédacteur. La connaissance de l'anciai Ligne IÙ à PA Se EE 2 
chantiers pluridisciplinaires "gestion de travaux traditionnels pluridisciplr chose acquise. Mais tous ces un S, Certes, ru si à Be : ARR AE A 
Véritable skipper, vous menez à bon porties  naires à caractère répétitif Blen entendu, vous les trouver chez vous CS RS . IN pris : Fe te 
traveux avec le maximum d'efficacité Votre connaissez itement des logiciels informa- [sue ai A dc 
autorité fonctionnelle s'étend à toutes les direc. tiques de ffication Une dernière chose : | M ““érase ; Noos de ere ee 
tions de la société : vous assurez l'interface nous ns beaucoup d'importance à votre à in alle Las ae Rat 2 
amer etes Emme | leChniques De . 
me prévisio ez Vous o i : | LE NT RES 
aites vivre les procédures de descente et de uscrite et ’ YOte candidature détaillée. 1 saura être diseret Rues ee (| ME tue er dits Prus 
remontée des informations lées à l'activité M OR réE 1590 en non de D OI n te e Î M ae À FOURNIER - 251, ss Martin “78008 LS À LU US 7 Ft a Songe: 
planning. Enfin, vous déclenchez l'alerte et des sociétés auxquelles votre candidature ne . + Re : Kransmettre ï: Es OÙ Ge. vue 


RL 
12 





pannes, emmenés | COMMUNICATION 


qualités de contact et d'autorité pipe d'une 
une passion. 


_ 
"dti: 
fus: 


ni 
d 


école d'ingénieurs généralistes (Arts 2 





FFE 


on À 
e . sn '"S “ . 
mm nn nm 










Re ee ie CIE" =. “, : aus" 
E er Ra use ne as 
e - 


" De 5 er , 
e =upn: Dr 
ER ee 1 si F5 2; riuus 3 ee 


| Franspac, réseau national de transmission des données informatiques, 


RUE NT te la télématique des années 80, propose des postes d'avenir: 
ot Se PERRET. 
ve mr “rare ., du. Ge one de Luis 
A 1 2 PR NE . 
ras ee Te . INGENIEURS COMMERCIAUX 
PPT TRS cat cmd ne *_ Elargissez voire horizon prêce aux réseaux. 
. D ie êtes jeune “ingénieur commercial en informatique ou frais émouiu de 
ï PR Eragon :’ l'enseignement-supérieur, opfon informatique. 
Tee ep leon. pren activité limitée à un arrondissement de Paris vous fait 
D Re Ve :! trémir, Vous avez soif d'espace et de-diversié. . 
Pr ne annee qe as | .: Orientez votre carrière vers un domaine où le potentiel est lité : la télématique 
ne tem” si et les réseaux. 
E + 25e : TRANSPAC — Réseau. national’ de transmission de données — est le jer de 


‘lance des applications de télématique en Francs. Il met ne à la 
- portée des PME comme des grands orgañisines. 


rioppament commercial au un Scieur d'avné sars iminion péograp 


TECHNICO-COMMERCIAUX 


L'avenir est à côux quichajsissent les techniques de poirite. 


| Je ‘ : . Fe ë = 


M HR RE se | / . h Te L La téléinfonnatique est en profonde mutation. Ses techniques évoiuent à un 


PRÉ RNRS ce AU ds . fythme-rapide. Ses applications pénètrent 
ete LE TE: Re .. Sion de données par paquets s'est imposée avec l2 norme 


‘ Nos clients sont aussi bien des PME que des grands . Pour les aider 


ri avons besoin d'Ingénieurs technico-commerciaux qui recherchent le contact à la 
._ fois avec uns moderrie et.une clientèle variée. . 

Si vous avez quelques années d'expérience en informatique, avec si possible 

le domaine des réséaux; saisissé2 l'occa- 


# à + ! des connaissances techniques dans ne ; 
Fi | Saxiron. sion d'acquérir, dans notre "discipline, FAN qui fera de vous | 


Vd.. . un spécialiste rare. 


a | FORMATEURS : 


ue 


Énque. FR à, gs _ 


FE ln ge ame . 


:* des réseaux, 
aura assuré près de 2 000 jours x hommes de formation en 1983. 
Si vois avez-uns expérience ique dans le domaine informatique, avec 


chance de rejoindre le monde passionnant de l télématique en prenant en 


prevent inerte tar" 
en D 


“INGENIEUR 
€ « politique produits » ». 


ann US ‘Auburi coma fier nou pensons À Son avenir 





fermer Fr. 7 


e d'Erudes Sroristiques 


at hay enese “ s , 
RD RO EN de Des roptai en acid peter Da TRANSPAE : ét 
Fret rene at ie 2 ma à | TE de rné Do TRUE dE MURS 

zur se 2 Œuvrer au cœur même de-l'évoluiion télématique, ne si Fin 
RS ee 


Pour ious ces postes : 
- : V : le leu de aval t à PARIS. 
np de er << st." Er CPE Fi 


ae TS je ns ss suses, 1%! P. 


ROSÉ ee LP c RE des eu pt … 

: Pr Re es Er Ur Re lrdiate na or SUN E 5 
J.F. GUILBERT, Dette Connie 
‘TRANSPAC, Tour Maine Mon | 
BP 145 - 75755 PARIS Cédex 15 


Bull Systèmes 
| pour ÉRN les équipes d'étades qui : 
‘" constituent son atout principal . 
dans.la compétition sur le marché . 
informatique, propose à. des 


| INENIEURS DEBUTANTS 


Eboles d'Ingénieurs (toutes options} ou 
DES: É: (disciplines a 
de leur assurer une . | 


FORMATION 1 L'INFORMATIQUE. 


‘Elle leur die une corhpéterice ds le domaine du 

: LOGICIEL él leur permettra de s'intégrer dans les unités 
de.très haut niveau (implantées en région Parisienne), 
responsables du dévelopnement de ses systèmes. 

Cette otre donne une opnortunité à des débutants de 
faire une carrière dans un sècteur en grande expansion. 
Une session de formafñion débutera en. Février 1984 et 
.$ ‘éténdra sur cie mois. | | 


Adresser jettre mänuscrite, ce fait et préjentons en 
* précisant: à rélérence. 136.M 


: Gérard Lrone. ie | 
‘Ci Honeywell Bull * 
PCOG021C , 
04. avenue Gambetta - 


= 75960 PARIS CEDEX 20. 


RE  — a 








CS os ne Due den deu contribuant à son 


Dans ce domaine, le réseau TRANSPAC est l'un des leaders au plan mondial. ‘ 
TERE Les FR ex | L à mettre en œuvre leurs sytèmes téléiniomatiques autour de notre réseau, nous : 


Pour répondre # un besoin sans cosss croissant de formafon dans le domaine . : 
TRANSPAC éfend les activités ds son centre de formation, qui ‘ 


pédagogique 
si possible des connaissances techniques sur les réseaux, nous vous offrons ta: 


|‘ Si vous avez une expérience du marché et des techniques de la téléinformati- : 





[1 
HE 
COLE LE CECILE ERLEE ÉLETUOILLLII EI LILELLL. 
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CRTC DS "LUN EEE OFFRES D'EMPLOIS 


(#P LE GROUPE RHONE-POULENC 
CREE LE POSTE DE 


… Responsable organisation et informatique 
des services centraux 


Sa responsabilité : 


° Le management des Systèmes d'information pour les services centraux de l'un des premiers groupes industriels françeis 


{ environ 80 000 personnes, 40 milliards de CA, dont 70 % à l'étranger}. 
H est rattaché hiérarchiquement à l'un des membres de la Direction Générale et ses clients sont toutes les grandes Directions 
fonctionnelles de l'état-major du Groupe, regroupées au Siège à Courbevoie. : 


Ses misalons : 


- Consell auprès des Directeurs fonctionnels 
- Conception des Systèmes d'information, choix des-solutions { organisation, informatique, bureautique }, 
études d'opportunité. 
- Maîtrise d'œuvre de la réalisation, confiée à des prestataires de senices intemes ou externes, et de la mise en place. 


Votre compétence : 
Vous êtes sorti d'une Grande Ecole de premier plan et vous êtes devenu un expert en Systèmes d'Information, avec une axpé- 


” rence professionnelle réussie d'au moins 7 ans dans une grande entreprise où dans une société de conseil, Vos connaïssances 


vous permettent de dominer fa technique, mais vous êtes surtout un manager rigoureux, un organisateur méthodique et un crés- 
teur ouvert à une collaboration permanente avec les utilisateurs. Votre tête bien faite et votre ascendant personnel vous permaet- 
tront d'évoluer dans un-environnement complexe, où votre autorité ne pourra se fonder que sur une compétence reconnue. 


Adresser lettre manuscrite, C.V. détaillé, photo et rémunération souhaitée sous référence 73694M à Madame CLERE, 
Sélé-CEGOS INFORMATIQUE, Tour Chenonceaux, 204 Rond Point du Pont de Sèvres - 92516 BOULOGNE CEDEX 


Chef de service export 
Trilingue : français, anglais, allemand. Nationalité indifférente 


Groupe internatlonal, kader européen sur le marché de {a menuiserie pour le bâtiment - doté d'une importante capacité 
de production - - recherche, pour consolider une croissance rapide à l'exportation et atteindre des objectifs ambitieux, te 
Chef du Service Export. Ce poste convient à un homme expérimenté {5 ans mini dans un poste analogue), 32 ans mini, 
dynamique, concret, ambitieux, aimant le terrain et la négociation, mais aussi sachant Préparer et planifier son action. 
Formation école supérieurs de commercs international ou ingénieur. 

Missions : Directement rattaché au Gérant de la société, it disposera des moyens nécassaires à son action et devra : 
— poursuivre le développement à l'exportation, avec un objectif de doublement rapide du C.A. déjà réalisé, 

— encadrer une équipe de 5 personnes dont 2 Chefs de Zone, 

— Contrôler, animer, dynamiser les réseaux d'agents existants pour optimiser leur action, 

_ rechercher et mettre en place personnellement de nouvelles implantations pour de nouveaux marchés, 

— collecter et analyser les informations nécessaires à l'action et à son développement. 

La rémunération comprend un fixe important .+ un intéressement. Lieu de travail : SARREBOURG. Déplacements à pré- 
voir 30 % du temps minimum. 

Adresser lettre man., C.V. détaillé, photo et rémunération souhaitée sous référence’ 73696/M à Mme CLERE, Sélé-CEGOS, 
204, Rond-Point du Pont de Sèvres; 92516 BOULOGNE. 


CEGOS 


Filiale d‘un très important Groupe étranger — er transformateur d’acier 


recherche pour poursuivre son développement sur le marché français un 


: Responsable de marché “ France ” 
manager et négociateur He 


Nos clients actuels, leaders dans leur spécialité sont tous des industriels transformateurs de produits métallurgiques. 
Notre coopération avec eux est basée sur les mellleures solutions techniques offertes par la gamme de nos produits. 
Les missions - maintenir et développer la clientèle existante, 
adapter en permanence la stratégie de conquête de marché, 

- rechercher les opportunités de développement par des améliorations techniques où des produits nouveaux, 

- assurer l'interface entre [a clientèle et les usines. 
H pourra se faire assister sur le plan technique par un ingénieur de l'usine, et aura des relations fonctionnelles avec les 
services du siège à l'étranger. 


. Ce poste ne peut convenir qu'à un homme ayant le goût et les aptitudes pour assumer seul des responsabilités importan- 


‘tes. Îl aura aoquis au Cours de sa vie professionnelle, à des postes de haut niveau de responsabilité, une très bonne 
cohnaissance du tissu industriel français et des réalités de l’entreprise, en particulier le travail avec le Bureau d'Etudes 
et le Service Méthodes. Bonne connaissance de l'anglais appréciée. Domicilié en région parisienne, il aura son bureau 
sur place avec les moyens nécessaires. Voiture personnelle. Rémunération motivante ét évolutive sur base fixe + 
budget fonctionnel. 

Adresser lettre man. CV. détaillé, photo et rémunération souhaitée, sous référence 73692/M à Mme CLERE, re 


Tour Chenonceaux, 92516 BOULOGNE 
M sélé 


| Division Moyens de Paiement 
La compétence monétique 


SLIGOS assiste l'ensemble des professions de ja banque et de la distribution dans l'élaboration et la mise en place des 


| nouveaux systèmes de paiement électronique (cartes magnétiques et à mémoire, terminaux point de vente, autorisation 


en temps réel, systèmes d'autorisations mulhticartes, « home banking », transferts électroniques de tonds, ingéniérie de 
systèmes de paiement, etc.}. L'expérience acquise depuis 12 ans lui a permis, non seulement de devenir le leader euro- 
péen incontesté dans Ces domäines, mais aussi d'acquérir une réelle maîtrise dans les techniques les plus avancées, 
tant informatiques que de télécommunications. Pour faire face au développement rapide de cette activité an France et à 
l'exportation, SLIGOS est amenée à renforcer sas équipes et à rechercher des 


assurer : 
ltés de projet important comportant l'encadrement d'équipe, 
TE 0 DRENS d8'0on SRE À CNRS pOur Re: CONDePNL RE A TES ONL-PRROE 08 ORNE de 


Ces posles conviendralent à des ingénieurs ayant ayant une expérience confirmée de 4 à 7 ans dans les domaines des applications ban- 
caires Ou de gestion en temps réel acquise chez des utilisateurs, des banques ou des SSII. 

Pratique courante de l’angials technique ; connaissance d'une autre langue appréciée. Une formation aux techniques spécifiques 
de l'activité-sera assurée. Courts déplacements en France et à l'étranger. Lieu de travail : PUTEAUX. 

Nous avons demandé à Et LES CIE CRE PLOE Tie L E  r n L 
rémunération souhaitée, siréf. 73695M à Mme CLERE, Sélé CEGOS, Tour Chenonceaux, 204 rond-point du Pont de 
Sèvres - 92516 BOULOGNE Cédex 


Publval 


# 


Mambrs de SYNTEC 


Mombre ds SYNTEC Publa 


. 
Mernbre de SYNTEC  Publival 





À 








“ 


tr 





Page 34 — 





OFFRES D'EMPLOIS 


sf RHÔNE-POULENC 


OFFRES D'EMPLOIS 


LE MONDE — Mardi 13 décembre 1983 °°° 


Pour sa nouvelle filiale, RHONE-SILTEC, prévue pour être 
créée début 1984, en association avec la société américaine 
SILTER, pour fabriquer en France des WAFERS (tranches de 


. Silicium), utilisés pour la fabrication des circuits intégrés. 


1 DIRECTEUR 
ASSURANCE QUALITE 


directement rattaché à la direction générale, son rôle est 
d'implenter et de maintenir dans la société une politique 
“ Quatité ” de très haut niveau. 


RE A ane nu at es 
de la production et du contrôle, que sur les aspects 

a reion et motivation du personnel !l assurera égale- 

ment les contacts avec les services-qualité des clients. 


Ce poste contiendra à Un mgtiens CRD SNS RSR 
t ts, 

CPR es méthodes les plus 
récentes d'Assurance Qualité. 

La pratique courante de l'anglais est indispensable. 


Le suppose des des déplacements relativement fréquents. 
Fee en Europe et aux U.S.A. 


2 JEUNES INGENIEURS 


Le premier sera rattaché au directeur de production qu'il 
sera chargé d'assister dans tous les aspects scientifiques et 

RS POSE OT 0 NOUS M 
de tranches de silicium. 


eee Énrr que ent d'évolutions de 
ces postes, les candidats seront 
jugés tantsur leurs qualités humaines (dynamisme, usgine- 
tion, toner aptitudes au contaët) que sur 
leurs compétences techniques. 
ES de FOR SERRES la connaissance 


"France, en Europe et aux U.S.A. 





Envoyer CV manusert, photo et prétentions sous Ne 84322 à CONTESSE PUBLICITE 20, avenue de l'Opéra - 
5040 Paris Cedex O1, qui transmettre. 


déve 


Au sein de la Direction des Etudes, des équ pee d'ingénieurs (| 
inées à laCaLLstLOn de mesures géophysiques sur les sites de Éd 


concoivent et réalisent des unités mobiles 





E.P.S. SCHLUMBERGER 


La société Etudes et Productions Schiumberger accroît l'efficacité de la recherche pétrolière par la conception, le 
ent et la production de systèmes de mesures pour évaluer les gisements d'hydrocarbures. 


iciens, EleCctroniciens, Mécaniciens, informaticiens.) 


Does Ces unités mobiles sont équipées de minrordinateurs. 
ur renforcer notre potentiel d'innovation et d'études, nous recherchons un 


Ingénieur informaticien 


Temps Réel. 


Diplômé d'une Grande Ecole ou de niveau équivalent, vos 
uelques années d'expérience vous ont peut-être permis 
d'acquérir des connaissances en traitement du signal 
Informaticien au sein d'une équipe pluridisciplinaire, et en 
contact étroit avec nos équipes terrain vous aurez la 
responsabilité de mener à bien les projets en: 


- introduisant de nouveaux produits adaptés à nos besoins. 


- Assurant la maintenance de ceux existants. 
La Dimension du Groupe Schiumberger à travers 77 payset 


vos relations avec nos équipes aux Etats-Unis, impliquent 
une parfaite maîtrise de l'anglais, et vous ouvrent une 
perspective de carrière à la mesure de votre implication, de 
vos résultats et de la diversité de notre Groupe 5 


Des déplacements à l'étranger sont à prévoir. 


Merci d'adresser votre dossier de candidature accomps- 
né d'une ph oCgrpne à la Direction du Personnel, 
EPS Schlumberger, 26, rue de la Cavée 921 40 Clamart 


Schlumberger 


. En prise directe sur l'actualité. 


#7 


nous offrons à un 


Votre intérêt marqué pour l'actualité, qu’elle soit politique, écono- 
mique ou sociale, vous donne le goût de l'anticipation, de l'étude, 
de la réflexion, de la rigueur. et de l’action. C'est l'opportunité que 


Chargé d’études 


à qui nous confierons le soin de rassembler les informations nécessaires, de participer à l'élaboration 
des projets, de suivre les études auprès des opérationnels, de dépouiller les résultats et de participer 


au rapport final. 


À Paris, auprès d’un Directeur d'études, vous mettrez en pratique vos connaissances acquises au cours 
d’une formation supérieure, complétées si possible par une première expérience de la fonction. 


Merci d'adresser votre dossier de candidature {lettre manuscrite, C.V., photo et salaire actuel) en pré- 
cisant la référence 8/ICE/LM à notre Conseil qui garantit toute discrétion. 


Raymond Poulain Consultants 73, rue de la Fédération - 75015 PARIS 


Votre expérience et notre savoir-faire : - 
une réussite commune. 


- L'informatique en direct, c'est depuis plus de 10.ans la vocation de SP1, Société de Services et d'ingéniérie en 


informatique, filiale de Pechiney. 
Nos moyens : 425 collaborateurs dont une forte 


d'ingénieurs et Cadres, 2 centres de traftement, run à . 


Clichy (IBM 3081 et 3083), l'autre à Lyon ( 2 IBM 3083), et un vaste réseau (plus de 1.200 terminaux et 10.000 


tétex). 


Nos prestations : des services complets en Télégestion et des Progiciels. 
recherchons des 


Dans le Cadre de l'expansion de nos activités, nous 


INGENIEURS INFORMATICIENS CONFIRMES 


afin de prendre rapidement des responsabilités dans la mise en œuvre dé projets importants, dans notre 


DIVISION TELEGESTION. 


Dans un environnement technique très évolué, dans une Société dynamique à taille humaine, et après la forma- 


tion nécessaire, vous évoluerez au sein d'équ 
d'avenir à la mesure de votra compétence. 


Merci d'adresser votre candidature, 

en précisant la référence JM à 

SPI - SERVICE DES AFFAIRES SOCIALES 
98, boulevard Victor Hugo - 92115 CLICHY 





Fernie A qe 


larges perspectives © 


D 





STORE 









OFFRES 








* DANS.UNE IMPORTANTE + |. 
mr BANQUE FRANÇAISE | | 





Direction administre 
et Financière 





CHEFS DE PROJETS. 


Expérimentés ou ou confirmés, vous élahorerez 
réalserez des projets de nature très diverse. q 


a | 
L'inctcs de lécuine oi tou Les code : : 
ot nee RCD ORERRN De Us pins) HE 
et de. votre potentiel. | + 

| Merci d'adresser C.V. et prétentions sous réf 69689 à Er 

" à BLEU Publicité, 17, rue Lebel - 84307 VINCENNES EC 
CEDEX - qui transmettra Le: 






BANQUE: PRIVEE PARIS. 8. 
‘recherche 


CHEF COMPTABLE « A 
250-000 F+ Le, 

* La‘ préférence sera donnée-à un véritable : c s + 
professionnel de la comptabilité bancüire, + 
ayant une expérience réussie d'au moins  ‘ 

. B ans daps la responsabilité d'un service. . 
d'une quinzaine de personnes. 
Anglais souhaité. 

Adresser C.V.. lettre manuscrite, photo récente at 


rémunération actuelle à n° 5134 PUBLIFOP 
29 rue Bleue 75009 PARIS qui transmeltra | 





Carte 
de paiement et de crédit 


UN IMPORTANT ÉTABLISSEMENT FINANCIER DE 
CRÉDIT A LA CONSOMMATION ie 
{L'UN DES PRINCIPAUX ÉMETTEURS DE CARTES EN FRANCE) : 
.  ACTIF.ET ÉVOLUTIF. 
FAISANT PARTIE D'UN. DES-GRANDS GROUPES FRANÇAIS, 
recherche 


AE 
RAEONE 


RATTACHÉ AU PRÉSIDENT : 
ss et avec une démarche typiquement MARKETING; : 
(à partir d'Études quantitatives et qualitatives) 


IL SERA CHARGÉ DE F2 - 


« CONCEVOIR ET TESTER DE NOUVELLES FORMES DE MANIEMENT 
DU CRÉDIT A LA CONSOMMATION. ET - DES. CARTES. DE 
PAIEMENT. : 

-_ PERFECTIONNER, MULTIPLIER et DÉVELOPPER LES SERVICES-ET : 
PRODUITS [originaux ou à adapter} À PROPOSER AUX PORTEURS |. ; 
DE LA CARTE. . es 


SON PROFIL | 


— Jeune CADRE DE BANQUE (formation supérieure), familfa- - 

. .risé avec le maniement’ de la loi bahcaïre française.” : 

— EXPÉRIENCE BANCAIRE (3 à 5 ans minimum) EN MARKE: 
TING, CRÉDIT AUX PARTICULIERS et, si possible, ( CARTES 
DE CRÉDIT. 

— Capable d'utiliser les procédés statistiques, … nee Fin- 
formatique. Apte à mener un projet db A 













S.C. vous garantit une DISCRÉTION ABSOLUE et vous remerci 
d'adresser votre candidature (lettre manuscrite, C.V. détaillé, ; ds 
. photo et rémunération) sous réf. 7018 à 


sélection conseil 


38, AV. a VILLIERS, 75017 PARIS 


. sue 
. 


Notre Chiffre dAfisires a dépassé le miltarg detra 

porte Me Css à un pre moyen de 40 nc 
na 

co Erne sommes aujourd'hui 1300 personnes 


Pour nous aider à gérer les aspects immobiliers de té: croi issañce, 
de la planification Jusqu'à la Coordination: générale c de projets de ‘. [2 
construction et ement iniérieur nous recherchons un... {à 


| Get de projet 
immobilier 


Prenez le parti 


d'un construc 


É Choisi 
Héro, 


noire nur 
Ordinoteirr 
au sum eut 


Personns] 
nn de réseau 
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-- Appareils et Composänts Electroniques | 
‘CA. consolidé 5 miHiards de Frs. 
11:000 personnes — mi usines : 


: Direction Administrative 
- et Financière. | 


Ê recherche : 


* INGENIEURS + formatiôn de gestion. 


e Souraitant évoluer dans LES DOMAINES DU CONTROLE DE 
GESTION. 


Ces postes impliquent une affectation immédiate ou à court terme 
en Province Ouese. RENE 


Adresser C.V., photo et prétentions à : 
LA RADIOCTECHNIQUE 
à l'a attention de M. BOURGES - Département Central dû Personnel 
! BP. 301 -92156 SURESNES Cedex. 


Un in développement 


OFFRES D'EMPLOIS 





OFFRES 
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IBM France explique 
sa campagne de recrutement 


Notre Campagne de 


Recrutement. - 


Elle s'inserit duns la mssique du déve- 


loppement d'une entreprise qui depuis 
IS a grandi sans aucune fuxion ou 
absorption d'autres soviéiés En 1982 
nous lions créateurs d'emplois puix- 


. Au'aux termes du Cantal de Solidarité 


ayant entraîné le départ de 1200 cul- 
liboriteurs, nous avions embuuché 
1600 jeunes 

Sans contrainte de cet ordneen JON3. 
AOS AVONS EAPUPAUIVT NC M PUr LATE CAM - 
pan de rerutement. Pounquei ? Pure 
que Dous voulons nous diner des moins 
humains névesstires à Et puma d'une 
pelitique cemtinue dinnevation L'élar- 
sienne de be ssammer de nos matériels 
où D diversification de mire dlientèke 
nos amenentà techercher des métho- 
des commeorciles nouvelles 

kr exemple nous avons en 'TIN3 

Lancé des ordinateurs de moyenne puis- 
*anei IBM 4361 et 1381 e1 FIBM 360onli- 
naleur msolument innovileur qui in- 
ègre  mfommatique, télémalique et 
lirruitique 

Enfin, il nous fut assurer le ronpla- 
cement de nos oulliboriuteurs qui ont 
attoint lâge de quitter Ba Vie active. En 
J9K2 nous’ avons rädisé un chiffre la 
Güres hors Laxes de 2 milñanks de 
frs, en progression de 29 Pa sur 
l'année précédente. 

Nos collaborateurs st sentent bien 
chez MUUS, | | 

En 1982 sur un effeelif d'environ 
21000 personnes, nous D'avuns enre- 


ee. des ciulaires d'une mtrise scientili- 
que ou de gestion buiaunts eut asint 2 à 
ans d'exrience professionnelle. Nous 
leur demandes de bonnes commuisin- 
ces de Tangdais Îs doivent acecplet ke 
principe de ki mehilité ogarapalie pre, var 
Nus Postes sun à poutvoir à Paris ct en 
pruUiner:. 

Nous sivons ccsnbelement une 
paitique ke promelion inteme. Nous 
n'embauchons pas pont satisfaire des 
lussines à court termes mecs poste répron- 
dre aux Besoins à moyen et longtenme: de 
l'Ecanomie Frunçise. 


Les postes à pourvoir. 
. Notre Camjreyme [ere principu- 
lement sur kes Ingénieurs Commerciaux 


ct Ingénieurs Technieu-Commerncdiuux. 


Nous sommes exigeants UNS Dour at- 


ant quil existe nn proûl type de can- 


didut Cest la diversité des fmmautions 
diplômes el personnalités qui fait [a 
richexke el l'efficacité de nes équipes 
Nous Érisons en effet appel à plus de LXt 
Gvoles ot universités. 


Peut-on faire carrière chez 
IBM? Me 

. Absolument LEA ext une entreprise 
où est possible d'excrecr différenix 
métiers, duns le cours d'une carrière. Lu 


* 
passible d'accéder à des responsthili- 


tés de haut niveau demeune. I n'y a pas 
de purchase : les dirigeants acthels 
sont d'anciens ingenicurs 


Les candiduts sont regtts pour des 
eXunens d'aptitude elcune séquence 
d'entretiens Atjourd'hul notre outil prin- 
ciel de recrttement, est entretien 
Las candils retenus à ce stube rmvon- 
Dentenaile keur ft peutren Directeur 
Faggence où de région qui approuvent 
leur cendidatune . 

Nous apprécions à ki fois les conniis- 
sinces qui résulient de Li Tonnation, et 
ls malités humaines 


Le marché de l'informatique 
atteint un tournant où la 
vente des solutions 
apportées par les logiciels 
importe autant que celle des 
caractéristiques techniques 
des matériels. 

Cette évolution, nous lu constitons 


chaque jour, Cest pourquoi nas ions 
besoin de femmes et d'hommes ambi- 


eux, modvés par la vente capables de 


Güre preuve d'imagination dans ln 
recherche de nouveaux dienis comme 


dans ke préparation dun quiet infor 


matique. 


Où les jeunes diplômés 
peuvent-ils adresser leur 
candidature ? : 


A notre Pépartement Reerulement- 
Orlentiion-Consoils rue de Marengro 
CHU Puis, en mentionnant lt rfé- 


HMELET A: : re sistré que 195 démissions, suit moins de 1e JL 
D ne Net DER 7 : 44 ie Ce NP ee , rence : IPM- 13:12. 
OU d'eeaia h rc Steve: ASE j EX possible: 1% du Lotal. Comment s'exerce notre Elle sera traitée aver la plus grande 
ARR eg ee, 7 FN choix final. dixerétion. 


. FRS Fami ‘+ Se s. x L'+ TL KE: 
+s ee 


” 


ds 24e: "x 


CHARGÉ D Ad) 
& DE MISSIONS 





Rose | ” Si nous avons su par ces quelques phrases attirer votre attention. écrivez 
ENS de RAR ie nt SP R SR enr nt 
PUY Ori on. crie réepene ne "1" | = : V.AG. France, BP 62, 02600 Villers-Cotterets & | ([F _— 
ou MUR Ris RUE gen ee es PE RENT ue : : J [) NN L . = : 
M D es dire RE ES rat = Groupe de Sociétés d'Assurances et de Crédit - Quartier OPERA 
Rom sad na 00 À INTERTECHNIQUE = *_… Recherche pour son Département Contentieux Crédit 
. | : s = = e Ke] Le e e 
A PORE INFORMATIQUE = juriste spécialiste 
SR : _ és | Dans le cadre de l'expansion | 
| de so informatiqe de gestion = du recouvrement 
FRS NMRS PME RIT LL à te let à ee ——= À possédant une grande expérience prolessionnelle de la procédure et des 
FRE HREENITe 44 : LT Fou aa Le dérlpement = | vois d'exécution 
_.. e . : —— - Age souhaité : 40 ans et plus. 
" a NT HouE © Pour la Direction des Etudes —= À - Le poste est à pourvoir 
put Ami dot er man ne som, er 1 S = 
ar : AR I == Les cancidatures devront ètre adressées sous forme d'une lettre manuscrite 
Se ne ee 0e na INGÉNIEURS LOGICIELS — accompagnée d'un Curriculum vitae détailé, phota et prétentions, 
Tree < —= À sous référence 84339 à E PUBLICITÉ - 20, Avenue de l'Opéra - 
+ oups ptit t ag. M Ts tas 2 T RER En D: 75040 PARIS CEDEX 01 qui transmettre. 
dre cest ou A mat eg se DE 2° D " AT, 


méme ET Tr TA acte 


dif formation 


dde raie cpéerce d'enéacrement de vendeur vous à permis 
eee aies dé négociateur et de patron. : 


: Vous auez donc pu mesurer vos points forts et ceux que vous deviez 
.. améliorer 


; Pour yparvenir la formation vous semble être Fun des moyens privilégiés 
car vous êtes convaincu que le développement des autres passe par le 
| à us a jopportu ité d'intégrer tre 
* Nous vous au n notre jeune 
de formateurs-conseils. La structure d'accueil est performante, 
| ouverte sur le changement etnous privilégions la progression personnelle 
* avant tout | 





- Notre Politique de 


Recrutement, notamment 
dans le domaine . 
commercial. | 

Nous recherchons des jeunes dipl 


ane d'éeules di inkériiqurs utile Comunur- 








Notre premier enitère parte sur une 
Eermation supérieure. sanctionnée pur 
un diplome de niveau Bac + 1: pitis nous 
sommes Lis a1lenlifs d'une part à l'apti- 
tie à l'informatique, d'autre part à la 
capacité d'établir des contacts commer: 
CRLUX. 









Le 








— Pace 35 





Notre Direction Recherche et Technologie 








ER ete ere om conne + Er RER 





INGÉNIEURS ne 






































































STATE ({réf. DCI-60) recrute un 
= ” Les titulaires d'us diplôme d'Ingénieur ou MIAGE 
gisis ik De JEUR DE DEVELOPPEMENT 
ji F0) Après unë « période de formation sur nos INGEN c 
ordinateur + verront confier des projets et DE PROCEDES 
î | # un daté Ë personnel 
RE ess + ee de réseau. V. avec V avec prévenu ation, ea précisan ga re o RrREIpeRs, au Rene . procétés 
PRES tons DPI ES SUN ES A : : Pre | é ‘ assemblage.de semi-conducteurs complexes 
#7 < : 14° d ratricie ‘de COTE nn .au sein d'une équipe travaillant sur des techniques de 
Ps à Apas Spéciale art de MD Saes eu Faso _. pie 300 collbee INTERTECHNIQUE B.P. N:° 1 - 78374 PLAISIR CED Sr 
en = ns dans 13 agences. . Re Le aps one à un Horneur débutant ou ayant 
ON sue VOUS QDEZ : quelques années d'expérience dans cette activité. 
chef dep rO } et el in fomaten ptdqu metre ra DER Ge nc got de La De solides connaissances en métallurgie et en micro- 
Si vous êtes : | | ai mécanique seront appréciées. 
un spécialiste des réseaux, pertelèrement dans un environnement Sté en expansion à. Boulogne-s/Seine Anglais souhaité. 
immobil 4 FE  d IBM où BULL _- ps set recherche Lieu de travail : les Clayes sous Bois (78). 
: LS | : 
paTaTE ANG LONSTEUTON -Venez rejoindre © 8] | ANALYSTE PROGRAMMEUR ane een 1 M 
LR | | notre service communication. S Pronique Bourist Le 
BOUT 1 1 117 1 2 | fhaessen nouvo candidotné comprenant etre = «Dé de pts de es FU OGC nil 
RS Se 5 2 US : ré be Dal DS Parce SA, Tour Gamma LD e Aa l au lp ct maintenance des ap- “ 94, avenue Gambetta | 
Gate Me pe ee TT : ÿe A". existantes. . i 
Fa ot De ad co Par :L 197 rue de Bercy 75582 Paris Cédex 12. - MOSFRANCES.A. Contacter M DEMIR où M. FAURE au 604-91-44. tr : 75590 Paris Cedex 20 
ee Le nn, nn. | te LORIE 
Ë& EX ; SR SE - | . COLLIER EEE LEE EEE TEEOEE 
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BOURSE DE PARIS 
1 


| Chef de projet 


‘la gestion'dés Titres vous intéresse 
CENTRE INFORMATIQUE 


Un des axes de développement. les plus importants de notre centre informatique - — 140 personnes, deux 1EM 13083 et 
3031 API, un réseau important de mini-ordinateurs at de terminaux'— : COnceme. les trames centralisés de. gestion des 
charges d'Agents de Change. 


Nous voys confions la responsabilité d’un de.ces-projets : vous en assurez la conception et en conduiléé le réalisation en 

animant unie équipe que vous constituez. Nout vo vous donnons les moyens da mettre en valeur vos compétences et d'évoluer. 

De préférence diplômé d'une grande École, vous avez, au cours dé .Auatre ans minimum d'expérience en informatique de : 

gestion, acquis une pratique de la conduite de projets Temps réel avec Bases de Données, dañs un secteur bancaire où: tinan- ê 
* Cier. Des connaissances en gestion des Titres seraient, bien sûr, appréciées. 


É Ne nec ice ennemie à Hlène REFREGIER ui étucira votre candidature confit, ne 


















DES JEUNES... 
” INGÉNIEURS 


FORMATION CENTRALE, MINES, À. êt ML on ÉQUIVALENT, 
OPTION THERMIQUE ET/OU MÉCANIQUE DES FLUIDES - 


in a pen ds de pq S 
7 milieu méustriel, - 







+ 





SERRE . Pa NE Jettre avec curticalant vi  - “+ 
: mous m° 278711 M és : 
SELECTIONEZ 25 be re Rien, 75002 Paris. 





GROUPE 









ÉNERGIE INFORMATIQUE ° 







1 b [ EE UT] 
de Télecommunications 


recherche 


L'un des prerniers Groupes de Services et d'ingénierie informatique hace 


.. INGÉNIEUR-COMMERCIAL 
GRANDS SYSTÈMES 


L'homme idéal: Vous avez la trentaine et votre expérience professionnelle s'est faite dans une activité commerciale ou 
technico-commerciale chez un constructeur de gros ordinateurs, dans une SSCI, ou à un poste de responsabilité dans le service 
“exploitation informatique d'une grande Société. 

Vous connalssez l' informatique de haut de garnme, ordinateurs et Operating Systems IEM notamment. Vous avez intégré les 
.. problèmes majeurs posés par sa rnise en œuvre technique. 
Votre compétence et votre dynamisme étayent votre goût pour le diagnostic, l'étude dé solutions nonpieen leur Re et le 
suivi de.leur réalisation. 


Sa mission: Après intégration nous vous confierons la promotion et la vente auprès d'utilisateurs d'ordinateurs de grandes 
dimensions, de prestations de Back-Up, d'Assistance d'Exploitation, d'Énergie Informatique. Vous bénéficierez du patentiel 
informatique de centres de grande puissance en région parisienne et de l'assistance d'équipes de techniciens hautement qualifiés. 
Vous participerez à la définition de la stratégie de promotion des Services d'exploitation dans le Groupe. 

. Votre rémunération suit la progression de vos résultats, 


Merci d'adresser votre candidature (lettre manuscrite, CV, photo) sous référence IC/SE à Christian ESPINOSA - SG2 - Direction 
Commerciale - 64, rue du Ranelagh - 75016 PARIS. - 
réf: BZ | —: 


dn'YHDV4 e TLLNAIDOANI e AWEL HODO'TA e ALRMIIFS - XDVIASHI e DNRIVHS ue 2 de l'anglais. Nationalité se exigée. 2 


F | : . | ; - Avantages Sociaux. … MI, 


| Merci d'adresser voue Eu CM (CV et énions) 
Chef de service études informatiques en rappelant |a référence du poste.chaisi, B 
dans l’industrie de pointe 


78141 VELIZY-VI LLACOUBLAY Cedex, : 
Nous sommes une Société de piusieurs milliers de personnes, un des lesders mondiaux dans sa spécialité de baute technologie. Notre, 
matériel informatique comprend à notre siège social en région parisienne des IBM 4341 complétés par des Mini-ordinateurs. 
Rartaché au Directeur de !'Inforrhatique'et en relation étroite avec les utilisateurs, vous assurerez {es responsablit£s et la-cohérence 
des activités de l’ensemble du Service Etudes : une trentaine de personnes, dont plusieurs chefs de projets spécialisés par application. 
Au-delà de la conception et de Îs réalisation de l'existant dans le cadre de notre plan informatique, du sh en des daic en 
cours {gestion de production, comptabilité analytique), vous serez partie prenante dans nos choix: md Tr 
Formation souhaitée : ‘ : 
- Formation Ingénieur de préférence. “ei ; 
- Expérience informatique en milieu industriel soit comme chef de service études, soit comme chef de projets ävant mené boon ièrme 6 à 
deux ou trois applications dont une en gestion de production. à 

- Connaissance du COBQOL, TOTAL/CICS/DTF. 
- Capacité à animer une équipe importante. ‘ 

" Merci d'adresser votre dossier complet [lettre manuscrite, , C. V. déraié et she récente] sous la référence 3/SEA/LM à notre Conseïl Ÿ 
qui vous garantit toute discrétion. 0 +. ea — 





Grandes Ecoles ou Universitaires 3ème cycle Ru 


Quelques années d'expérience pour. études théoriques en électrome- 
gnétisme. 

e modélisation de cibles radars : : UT. 
e antennes micro-ondes. # Le 


HAVAS CONTACT : 
INAWEALIVALITAL e dTHOVE 


ë Très bonnes connaissances en soie UrPAIqUe eten Fan ion 
réf. SM 


ingénieurs grandes écoles | = 


pour animer Une équipe responsable de l'étude et du développement 
des systèmes 


e ASSISTANCE D'EXPLOITATION e 


radars. 5 à 10 ans d'expérience er 


AWLL © 





PRE LEE mm mue à 


& 4 
= ie ms. 


Faites parier 
les chiffres 


‘430-440 000 F 


En fait montrez-nous vos talents d'anaiyste: 

. Comptable. Prévisions, statistiques, études - 
-- sectorielles des frais généraux, tel set: | 
‘votre quotidien. À vous donc: de signaler : 5 
" Re re ee DOSOUAUEREUTES ; 
. être amélioré dans la veniilation de ; 
budget. - : : 

À 30 ans environ, vous pouvez vous , 


©) : : Suns malien joe DES où B6 ordre 
| " * expérience professionnelle comparable. ” 
Le Chef du Service Budget auquel vous . 
Hootes apprécierait en outre une bonne ouverture à l'in- 

icmalique Comes RU de AUS quiseront mis à voire disposition " 
dans le cadre de vos fonctions. Un matenfin sur notre société :fillale. L.. … : 
| frünçaise d'une mulfinationaie US, CA 290 MF, otre ie me & 

MercT de nous adresser votre dossier de candidaturé 

nuscrite, CV et photo) sous rét. 4550 à l'agence DESSEIN - LP rec À 

Provence - 75009 Paris qui transmeitra en toute discrétion. 


74, rue de la Fédération - 75015 PARIS 


RESPONSABLE "DEVELOPPEMENT El REGLEMENTATION” 


Agro-alimentaire 1 - PARIS 


re (500 personnes - CA 450 millions de francs, dont 80% à j' ) fliale der nice industriels 
français, et spécialisée dans la.production d'acides aminés destinés à l'alimentation humaine et animale, recherche UN. 
RESPONSABLE eDEVELOPPEMENT ET REGLEMENTATION». Au sein de la cellule Marketing, à analysera en permanences 
l'évolution des tendances et besoins des utilisateurs. I! sers chargé de développer un argumentaire rs destiné à l'équipe 
commerciale, de conforter les emplois déjà connus des produits de là société et d'en proposer de nouvelles utilisations. Il 
mêners les actions nécessaires auprès des autorités administratives et sanitaires de chaque pays importateur en vue de : To: - : n ES : 
promouvoir l'image de marque des produits st d'obtenir fes autorisations nécessaires à ieur utilisation. |l veillera de méêma à è . a + 2 3 i 
leur conformité aux réglementations en vigueur {demande d'homologation, contrôle des spécifications exigées par les nr - ° : 
dients.…). 11 représentera activement sa société au sæin d'organismes professionnels ou de contrôles natianaux et intmationaux 

chargés de la défense des produits. {| gérera directément ou en participation dfférents budgets d’études. Le candidat retenu, 

&gé d'au moins 28 ans, de formation Ingénieur. Agro, ENSIAA.... possèdera quelques années d'expérience acquise en «food 

tchnologys. Ce poste implique d'assez fréquents déplacements, une pertes à maltrise de l'anglais st, si possible, une bonne . 
connaissance de l'allemand. Ecrire sous références 645/M à : 4 Pets 


GRH conseils 


3. avenue da Ségur 75007 PARIS. Discrétion assurée. 





: TELESYSTEMES RS 
{ Mes so Le ram tir de ses man nn 
en Europe ! : 
Pour assürer le développement de nouveaux nouveaux produits farcer è 
présence commerciale ue de Tindustrie A red è 
européenne, nous recrutons 


| mer 


D or de an pci de cos avira dinar en Jène , 



















Ah Mob hs. un 
L CCR 











. ie . : - 
- une très bonne pratique de la a nor Bqué de pr _ 
- une formation de base scien ue, si possible en chimie. . Ex 
Rémunération directement bée à l'envergure du poste (Rèt 1CM). 


ingénieurs informaticiens (hf) 


© 


{ \ Société lecder mondial dans Le do d Le d combustible. cé 
( À X EMA (9. 000 Solaris] onda de pour sa eh or ve A 


- GROUPE CEA  --- BRANCHE FD SSEMENRS ë VELIZY 


{unité de’ gestion budgétaire) 






2 pour prendre en chirge Ia Nr ns. j 
_. DE GESTION CT. Ame pen | 
Nr tre tat du budget, SDénE Dp GRRS Sae qét vu) CS 






e élaborer les documents et leurs révisions périodiques (exploitation, investissement et fi inancèment); 

« cssurer le contrôle de gestion de la branche et effectuer les liaisons avec lo Direction Financière ef les établisse- 
ments industriels. TUE ; | 

Il sera assisté, pour accomplir sa mission, d'un Comptable. 

Ce poste conviendrait à un candidat de formation supérieure en Gesiion, eyont quelques années d'expérience 
dans un milieu industriel. 

De réelles perspectives d'avenir peuvent être offertes à un candidat de-valeur. 

Merci d'adresser lettre manuscrite, C.V.,  PneRS el pren sous réf. 1212 M à Élisabelh FRIEDEL - CET AGEP 





ingénieurs analystes Mn cd. 
| CA RO (ares 0 las de comes mr HE ed: 


| Mer d'adresser votre dossier de candatre sous référence 
| Service Recrutement - 115, rue du Bac - RUE PAS 












30, ovenue de l'Amiral Lemonnier - 78160 MARLY:LE-RO 
COMPAGNIE GENERALE DES MATIERES NUCHEAIRES Se 
| mas D, Eu 





‘ingénieurs électroniciens |:: l: 








me 


ARE 





CRE" GÉNÉRALE 


"1 Le me 








EE nn ae 


Nos efiectifs : 1700 personnes. 
Notre croissance nous cmène & recruler pour nôtre Direction : 
iechnique des 






Hu 
4 














: A .. eu «7 


recherche | 


ingénieurs électron 





re. ingénieurs Grandes Ecoles 
‘ expérimentés 










LL ETS sos. 2 Nous Jeur ÿj fé nts ! d'a H Hé 
tn ee D UE ! ® logiciels de base et systèmes d'exploitation orientés rnini-micro. 

des ° développement matériels orientés micro-informatique, 
AN ADN GE de terminaux. 






contrôleurs et 
e développement firmware spécialisé terminaux et stations 


Ces opportunités sont à pourvoir au sein de petites équipes très 


SN enr n 
SR Mer Rene NE AT Een à 






Tr ie “ét ee 2 un 



















Jr. etre basés sur des lochniques de tu 
pointe us, notre appartenance à grand groupe permet de 
génieurs grandes | écah LÉ garantir de larges possibilités d'évolution de carrière. mm 
Merci d'adresser votre. dossièr de candidature LE 
: PH :  compietsousrêt 1212/1 & Michäle CORBINEAU Aer jun 
FE BULL TRANSAC - BP 92 - 91301 MASSY. nn 
ii 7 . 1 | LÉ 
s ia ; | Tr. 
LÉ 


: THOMSON CGR _ 
: ÉQUIPEMENTS MÉDICAUX 
Le Département Études 


| Développement --- 
et Imagerie Nouvelle ÿ 
recherche pour porticiper à Ji : conception et à la réalisation d'un 
système numérique d'archivage associant texte et images : 


UN INGÉNIEUR 
. INFORMATICIEN 


: GRANDE ÉCOLE OU ÉQUIVALENT 


Expérience d'au moins 2 ans en systèmes de gestion de fichiers. 
Le prolet utilise les wechnologies les plus récentes de mockage et 
s'inscrit dans le cadre d'un réseau local d'imagerie. 


LE PRE 
pourvoir d'urgence à Lesy-les-M 


ce poste à oulineaux adressez 
ENV nn Pa TT ise LÉMAIRE, THOMSON EDIN, _- : 
48, rue-Carille-Desmoulins, ISSYLES-MOULINEAUX. : 


inteme Ou en 


Le 





SOCTETE D'ASSURANCES 
Filiale d'un important fn hot Financier 
| Nous.nous adressons pa 
aux professions Médicales et et Paramédical 
Nous recherchons 





LR a RE UE 0 IN ee er 
. RURENES | _ JURIST E ” H/F. 
de CHEN mie TT pour prend en charge une patte équipe gérant les inires Assurances de 
: Fe € Met LORS e M ie a Ro 
Se Re PNR LT US praeente . fisation Droit des Assurances souhaitée) et si possible, une pre- 
Le nues mière expérience, même courte, de F' 
a. (Hi … Envoyez lettre manuscrite’et CV. ss réf: 84316 à CONTESSE PUBLICITE 
notes comemercinu s— 20, av. Opéra - 75040 PARIS CEDEX O1, qui transmettra. 
is ES 4 CARS tas mn st jo dément et de la 


: : SOCIETE- DÉË BIENS D'EQUIPEMENTS 
Fr $ recherche . | 


inSénieur commercial 


-- POUR DEVELOPPER EN FRANEE-ET-A L'EXPORTATION 
8 SON ACTIVITÉ TUVAUTERIE INDUSTRIELLE 


MISSION : 

- assurera la prospection. fera établir tes uffres-en réponw aux consulta- 
tions obtenues ct népOCiCTa 
-i. PAREpes au ancien en recu 


PROFIL : 
- jeune ingénreur vu due re expérimenté dan, la vente de. 
restations aux mgédieries et donneurs d'ordres internationaux 
une connaissance des prublèmies liès à la conscrucnon d Re: 
|'iniSérieh dam les pays en | 
- anglan Luurant cxigé. seconde langue appréciee 


Envuyer lettre manuserte, CV. photo et préténnions a X. 35-46 
PUBLICITES REUNIES - 112, Bd Vottaire - 75011 Paris qui transmettra. 


et avez une 


Adressez C.V 





= =mrau—s 7 _ 











, IMPORTANT TT. 
LABORATOIRE PHARMACEUTIQUE 
"  —Banlieue Sud de Paris— 
: recherche ” :: 
NA TIUTNNE SE) 
POUR SON SERVICE RECHERCHE 
ET DEVELOPPEMENT CLINIQUES 


candidat devra 
périence mm dans da praque mé 
cale en mifieu hospitalier et / ou.en 


CE 
ne spécialisatior ES ecine 
que le diplôme du CESAM. 





La Direction de l'Exploitation de 
TRANSPAC recrute pour ses centres 
. PARIS 


dans un premier temps du raccor- 
mainenance du 


du centre, se voir 
: exploita 


inte- 
nance au 16 niveau des différents matériels. 


Si vous êtes titulaire du BAC F3 (niveau 
réQuis pour assurer les täches de raccords- 

ou du niveau DUT, ou BTS, électro- 
nique. ou diplôme professionnel équivalent 


expérience 
. dans le domaine de la téléinformatique. 


, photo et prétentions 
Service du Personnel TRANSPAC. 


de 3 ans l'aisance souhaitée dans ce métier. 
Adresser lettre manuscrite, CV, phoïio et prétenhons en 
précisant la rél. 467 M à 
Véronique Bourlet 
| Sa enreel Bull _ 

Résesu national de transraisnion 0G0 é sens 

om PU 94, avenue Gambetta se Il Due 
75990 PARIS CEDEX 20 : 


Tour Maine Montparnasse - BP 145 
75755 PARIS Cédex 15. 
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OFFRES D'EMPLOIS 







OFFRES D'EMPLOIS 


| L'envergure des sn envergure des solutions, 
Des carrières d'envergure, 


Matra Micro Systèmes 





Nous gr rem répondre aux des organisations dans 
le dornaine de la micro-i n et de la bureautique. Pour faire face à 
‘ surce marché en croissance rapl Dem tenioqiq aigue Fours por ere, 


RESPONSABLE DEVELOPPEMENT 
HARD ET SOFT 


Rattaché hi uement au Directeur Tottiae 1e Dites dnpoRS Anne a mp ee ses 
Dora bien de matériel et court terrne, sa 


ingénieurs sa confimmation dans la fonction et 
sa connaissance de Pentreprise lui permettent ten Eu en EDEN par D THE en does de 
environ diplômé d' us école 
M ttc de eu : éoie ne 
des automatismes sous leurs aspects hard et soft de un 
j de la langue anglaise et une expérience américaine sont 


La développement de ln SOS af}i0e PeREnéeREs El érEtée soude ere À PEUVEr Ces à 
professionnels de haut nivea 

Merci d'adresser lettre Le Cv de dédie on 

Mari dar Ts de 


EGORSA 
8, rue de Berri 75008 Paris 


ana À 






ÿ 






TOUTE L'INFORMATIQUE AU SERVICE DU BUREAU 

France un chifire d'affaires de 250 Millions de F. - 350 personnes - 
plus de 2000 systèmes et des ventes en progression 
constants (60% d'augmentation du chiffre d'affaires cette année). 


WANG Er 


responsable des es opérations comptables 


sÈ sous la supervision du a des services RER se verra confier les missions suivantes : 
Se et émission mensuelle des états comptables (enregistrement des opérations en corps 


. Su d'une potkte équipe comptable (6-7 personnes 
Euporvlon ur Le es OURS Bou miss en pire À des améliorations nécessaires. 
* Bart ra homme mise én place du nouveau plan comptable européen. 
Le candidat mn DK posséder une formation initiale ESC + DECS, une bonne connaissance de l'anglais, 
une NICE 9 à 3 années dans Un Cabinet d'audit et/ou dans une fllale de société anglo-saxonne. 
L'expérience A d'une équipe serait un atout supplémentaire. 


lettre manuscrite et C._V. à : Brigitte RISCHARD Direction du Percnnel 
WANG FRANCE S.A. - 78/80, Avenue Galllkéni - 93174 BAGNOLET CEDEX 

























équipes 
hurle du du ent ut de ses futures 
gammes d'ordinateurs, des 


L + 
5 18 


C'est dans le domaine spécifique du logiciel de base 
qu'ils exerceront leur activité : Systèmes, Télécom- 
municetions, Bases de Données, Compilateurs, … 

Ils participeront aux divers stades de la réalisation 
des produits : architecture, développement, 
maintenance, qualification. 

Les cändidats seront diplômés Grandes Ecoles et 
possèderont des connaissances de base en infor- 
metique acguises lors de leurs études ou au cours 
. d'une première expérience professionnelle. 

Lieu de travail : Paris 20°me/Louveciennes (78). 
Adresser lettre manuscrite, CV, j pee et prétentions 
en précisant la rélérence 135. 


Gérard Lavergn 
Ci HE val E Bull 
PC 0G021C 
4 avenue Gambetta 
75990 PARIS CEDEX 20 


de l'anglais 













(2417 personnes rattachées à a 
ions Commerciales et d'Etudes) 
implanté dans les Yvelines, recherche 


Responsable, vous le serez. Nous vous confierons deux 

missions capitales pour la bonne marche : de 

l'entreprise : | 

e assistance au Chef. d'Etablissement pour les 
Relations Sociales. 

« prise en charge des problèmes d'Hygiène, Sécurité, 
Conditions de Travail. 














Vous avez acquis des connaissances spécifiques dans 
ces domaines lors de votre formation (Maitrise, Droit 
Social), ou d'une première expérience. 

De plus vos aptitudes aux contacis et votre rigueur 
dans l'élaboration de dossiers vous donneront 
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Mo Se TTC 1 NT NOTES 





Filiale française (C.A. : 127 MF - 250 pérsonnes) d’un Groupe industriel 
CHEMICAL GROUP intemational, leader mondial des colles, mastics et produits insonorisants, 


EMHART recherche un 


Chef de produits consumer 


pour TORRES une gamme de produits sur un marché en très forte croissance 

| {grande distribution, magasins spécialisés en bricolage}. 
Vous avez une première expérience de la vente et vous voulez faire du marketing. Vous avez des idées, du dyna- 
misme gt vous aimez les contacts. Avec l’appui des laboratoires, des usines, des sociétés sœurs européennes 
et de notre force de vente, vous développerez un secteur dont l'avenir est prometteur. Les études de marché, 
la pubficité, les salons, ce sera votre FROeRnE aussi, en liaïson avec le Directeur du Marketing dont vous 
dépendrez. 
Lieu de travail : banlieue Nord de Paris. Anglais indispensable. 
Si cette excellente opportunité de « percer » vous séduit, adressez votre dossier complet (C. V., kttre manuscrite, 
photo et salaire souhaïité) sous la référence 1/CPB/LM à notre Conseil qui vous Ps toute discrétion. 


74, rue de la Fédération - 75075 PARIS 


Réussissez 
dans l'Informatique côté affaires 


VO Cp enee e RD ne 
Ingénieur commercial à Paris - Lyon - Marseille. 
Une informatique accessible à tous. la volonté de réussir. 
Un système modulaire à intelligence répartie pour que l'entre- ons évolution ? Elle sera à la mesure de votre implication et de 
prise s'équipe au rythme de son évolution. la dimension Rank Xerox. 
Voià l de du réseau local Ethernet Merci d'adresser votre dossier de are lettre manus- 


leurs étapes soit une réussite. 
Comprendre leurs structures, leurs contraintes, leurs attentes et 


les conseiller. 

Voilà le rôle des Ingénieurs commerciaux que nous 
recherchons. 

Pour remplir cette mission, vous sont bien sûr indispensables 
l'expérience informatique, de réelles aptitudes relationnelles et 


ent, 93607 Mr usée 


ficcom Accompagner les entreprises dans leur croissance, afin que crie, CV, EE ere sous réé M/ET 40, à Edith Legrand, +: 


"INGENIEUR 
ORGANISATION 
LOGISTIQUE 


Industrie Informatique 
l Pie orgue arm em 


INGÉNIEUR ÉCONOMISTE JF 
GRANDE ÉCOLE 


—… (PONTS, AM. T.P., MINES...) 
+ 2 on 3 cycle en économie, gestion où marketing 


— D£butant/e ou 2/3 années d'expérience. 

— Anglais nécessaire. 
— Connaissances en génie climatique 

_ Sens du comic el apctade à l'xpreon ét. 

— Bonnes connaissances en informatique. 


Informatique. Notre 
conduit notra Direction Logistique à recruter un Ingénieur de haut 


parlez anglais et vous avez acquis en dix années de vie © 
expérience approfondie des techniques les plus avancées de la : 
et du le gonde Main, 
Ce poste, basé en proche banlieue Ouest, offre de réelles 
elles ou fonctionnelles au sein de notre Groupe 
Merci d'adresser de candidature, CV complet photo et rémunération actuelle, sous 
ré M25874 Ha: 






d'études dans le domaine de l'économie de l'Energie. 
EGOR INDUSTRIE 


nr 


à M UREN-CSTR 
4, avemne du Recteur-Poincaré, 75016 PARIS. 


IMPORTANT GROUFE 
INDUSTRIEL INTERNATIONAL 


leader dans sa branche, recherche 


INGENIEUR 
DE PRODUCTION 


30 ans environ - Grande Ecole, ayant plu- 












PREMIER GROUPE EUROPEEN DE JEANS recherche, dans le cadre 
du développement de son informatique, pour son en France où se 
trouve le centre pilote de l'informatique de l'ensemble des filiales de 
l'Europe de l'Ouest ; 


NN STES PROGRAMMEURS 


nes 
Jremiere EXpPE 
Sa savantune ft 
AÉSTELUIERA 














Pour s'intégrer dans une ane fou écessaire les ÿ 

candidats soient de haut niern de À ser) ce loue 
important là puissance inf ue inscrit à D à En tr es. . 

(Ingénieur, RETEE DEA. TUT ae ou équivalent, | £ Allemand indi 







maintenir une technicité qui les situe au meilleur niveau 
{IBM sous MVS - HP sous MPEIV - 200 terminaux), 


Re M ME GES CV complet, photo et rémuné- 
ration actuelle, sous réf M 8584 


Nos plans de formation permettent à nos collaborateurs d'acquérir ou de 
professionnel $ 






EE NP CURE 
Le poste présente de réelles perspectives 
FÉVR PONS AI Cac à JONE pOXENCEL 








EGOR INFORMATIQUE EN Ho 
65 rue de Fonthiou 76008 Paris. eger ME DESERT RUE 
PARIS LYON NANTES TOULOUSE MILANO PERUGIA ROMA DUSSELOGRE LONDON MADRID 20, avenue de l'Opéra - - 75040 Paris Cedex O1, 


qui transmettra 


| CADRE COMPT ABLE 


ACTIVITÉ 8.T.P. : 












Scientifique, recherche pour 


techniques et commerciales 






de BTP (CA + 600 MF) 
(273 de son C.A) à un 
ivalent Excellent 







un rédacteur 
Ce autre Painelen d'éEs 2 100 sa “ 
Ag LE aveux de boneolidation avec les AUIreS partenaires concemss | technique 


Pose à auras en Baiouo QUEST de PARIS : 
ne rbponee rapide ot un examen condéeriiol de voire doser 


Ou RO A a NS Dent 1217 M 


Jean-Claude Maurice SA. : 


397 tes, rue de Vosgiord - 75015 PRRIS 






Anglais lu et écrit indispensable. 


Ecrire avec C.V.et prétentions 
SOCIETE DELSI, 51, rue de Verdun 
92150 SURESNES 





OFFRES D'EMPLOIS 





Au sein d'une équipe dynamique, 1 aura la responsabilité 


Adresser lettre manuscrite avec C.V., photo et prétentions 





Sera appelé à prendre d'importarues response 


Société Française d’Instrumentation 


rédaction et élaboration de notices 


Publicités Réunies 





= ". _ 
. 4 
e AT F2 . 3. - . ss". _ mm. 



























Paris | _ 
Coordonner et animer les services cornptables: 
Filiale d'une entreprise nationale nous d 


développons une importante 
* activité «travaux extérieurs» et réalisons plus de Fimo de notre voue 
.… d'affaires à l'exportation, nous ‘cherchons à pourvoir le poste de. 


de co pitité 


Agé de 35 ans aù moins thulaire du DECS ayant l'expérience de 
: Fanimation et du contrôle du travail d'équipes décentralisées, soir;:: 
rôle sera plus celui d'un coordinateur et d'un homme de consofidationr:. : 
‘que celui d’un opérationnel du quotidien. La Re 
un atout important i > 
Adresses doser de cmdidaure complet sous référence 392 à. Le ne 
















CRH ce 


nt, ts AT 








ne LR POS 
= grrr im. 








7,00 de Logelboch 75017 Paris Nr ER" sine ra te Es eue 
Fe Adjointe) au 
Ingénieurs informaticiens, :: MÉRITE EE 


chefs.de projet ! : 


averx de vous éonfer à terme des resporsabIRts plus étendues, un, | 
IMPORTANT ETABLISSEMENT FINANCIER QUARTIER OPERA‘ 
vous propose de rejoindre son équipe support méthodes. F, 44 à 
Le ris on de coin de Fnbtade © de lien a Giibe at 
activement au développementà la promotion des actions entreprises, et assiste les groupes :- |: 
de projet depuis La phase de conception, en y induart les aspects de comreunication avec les " 
utilisateurs, jusqu'aux phases techniques de réalisation. : | 
L'annonceur chargé de cette mission vous assure là plus Eotale discrétion, et s'engage à nepai ‘ LR 
communiquer votre candidature aux sociétés dont vous leur aurez communiqué les noms. : .. |” 
-  Adresser CV, lettre; photo et prétentions sous référence 8749 47" "à: 


*- 2, rue Marengo - 75001 PARIS, qui transmetna. *° 


TELE ‘ ; 
Notre Direction Recherche ei Technologie . ï EN 
e : zecrute d és . 4 
| INGENIEURS | : #æ 
Grandes Ecoles.- 
Doctorat d'Etat ou de 3ème cycle. | : 
+ Li 
Îs seront chargés de l'étude, la cpies et la à 
réalisation de machines spécifiques. de haute ; ue 


performance et plus particulièrement d'étüdes : 
matérielles centrées sur les systèmes de mémoire 
secondaire, les dispositifs de gestion de mémaoiré, les” 
opérateurs de calcul. : ee 
Lieu de travail : Banlieue Ouest de Paris. US 
Adresser lettre manuscrite, CV, phote et piété en: 
précisant le référence 466 M'à 

Véronique Bourlet 
* Ci Honeywell Bull 
PC 0G021C | 
94, avenue Gambetta 
75990 Paris Cedex 20 


ul 


__ nm jun = & 
= . _ dre es vu 
ravis s == 

= 







J 
: 
LLLI LI] 
LL LL 





Ca tes en LE CRT EE LES CESR) 
.. . . 
. “ È à 
LA " 


ironique professionnels 
dns lès composants pasgits. 


Fichcs se 







. . . Cl PE 
HO E E . 






UN AGENT TECHNIQUE 









Mint ‘ES wa CFE re 
l& re qe FA A ee Pa &r Pass QU 
te re Les =. = res ÊT 7" ct à "E TaLL£: à 
Dre CT ‘ Diet Ve sl’ “re! srptue . 

, = EE où Lt sos sg Ë 
à finie LLC Se lames DUR 
Na eee Lis se . écrire VYAS ME 'org : 

ESS ai à Sex Éc Fa'hiitsg ce 






AM, ENSAIS,... ENSI —  COSTIC. eu LÉ à 


ayant quelques années d'expérience dans le domai chautfage . 4 
climatisation (BE, installation, exploitation... te Su de, 
L'activité de notre Société, en pleine expansion et filiale d'un phlsiant ro 
pe pétrolier français, est axée sur ia gestion de l'énergie (eff: 860: nu 
CA 500 MF — 20 implantations en province). a ° 
Nous recherchons pour Paris pour notre Direction Technique un jeuag LL. 
fncier à fort potentiel. Il secondera Île résponsabie dans toutes: ss . 
nctions qui sont multiples : appui technique aux agences, animation des 
équipes en ni (information - formation) -Promation et mise en OR _ 
technique de pointe (télé-gaestion, télé-alarmie.... . 


Ce poste, très vivant et formateur, comporte de nombreux contacts, des dé- 


























DURS Et name our 5 
eee ce | F- 4€ us mo rai es 2 
TE PE nur, Parme 2 























placements fréquents de courte durée. nn lens 
Evolution de carrière très ouverte soït au sein de la direction technique. st. ne 
en province. A de Plus gr 















end gs 
léctroniore nd groupe fraa. : 





Merci adrésoés lettre manuscrite, CV et prétentions & ù 






ne = - 





sous référence 2972 M à D. DANGER - CORT - 65,m. à ns le Es Professionne:!e 
i Kléber - 75116 PARIS. _ 4 : "à MiMante passifs é 
: à se Re eus 5 
















MEMBRE DE SrNTEC 2 

Nous prions instamment 1 -R0S anse 
ceurs d’avoir Pobligeance de répondié à: 
toutes les lettrès qu’ils reçoivent : et de 
restituer aux intéressés les documents: UE 
leur ont été confiés. 
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7 "UN AGENT TECHNIQUE 





OFFRES 


CHEF DU SERVICE TECHNIQUE 


‘PARIS 


Télétransmissions 


Une société française occupant une position de Isader dans le domsine 
". des es, recherche UN CHEF DE SERVICE TECHNIQUE 
! - Sous l'autorité du directeur d'une division, et à partir des orientations 
… Qui fui auront été fournies, à sera. responsable des études et du dévelop- 
pement de systèmes et équipements de télétransmission et télésigns- 
lisation mettant en oeuvré De mehaae à DORE dans Me doriree : 
de l'acoustique, de l'électronique, de l'optoéiecrronique… Il gérera et 
dirigera un service d'une quinzaine d'ingénieurs et techniciens. 1l 
assurera les relations avec les autres services de la société et avec 
l'usine situés en province. La candidat retenu, ägé d'au moins 39 ans, 
obligatoirement ingénieur de formation, ‘au moins uné 
première expérience en matière d'étude et | développement de 
.houveaux faisant appel à l'électronique et acquise si possible dans une 
société du secteur électricité-électronique. La connaissance de l ‘anglais x 
est indispensable. 
.… Ecrire sous référence 649/M à : 


GRH conseils 


3, avenue de Ségur 75007 PARIS. 
Discrétion aaurée. 





Ses TencRes 
pour son Siège Parisien 


Dre au 
re CE nr 


E GESTION 


Mission : Ve an sie: ae ‘Etudes et 
Actions Maketing - Analyses coromerciales. 
Formation assurée. 


















Adresser CV et photo sous référence 3434 
Pierre Mulot Publicité - 39 rue de Tande 
75008 PARIS. | 


La Direction de l'exploitation de. 
TRANSPAC recrute pour l'un de ses 










: C'IBM 34 - 6 micro). 


Connaissances Logiciel 
informatique appréciées. 












au minimum 10 ans d'expérience pendant - 

lesquels vous avez pu acquérir une bonne 

connaissance des systèmes i 

et de transmission de données et encadrer : 
techniciens. . 














une équipe de | . LERDENNQR 
Adreneer QU. photo et préfentions ‘au ° génie logiciel 
dur Personnel TRANSPAC + outillages logiciel 
: Réeseu nebonai de transmission. constituent les points forts d'une 
bvpar se ; expérience de 8 à 10 ansen 
D ES CR é- | 145 . développement de systèmes 






informatiques. 





La filiale & plus ae groupe fran- … 78116 PARIS. 


çais d'électronique professionnelle 
spécialisé dans les composants- ps 


récherche 


“Pour seconder le responsable merkéting du département. 
bas£ dans la proche banlieue Est de Paris appelle 

eu pos Etquents où France et à Prise. 

A 


SE Siscbreque. 


Entreprise d'Electronique professionnelle 
en fort dévelappement 
20Ù personnes 
recherche 


- ANALYSTE 
PROGRAMMEUR HF 
| : H devra améliorer l'organisation du traitement 
de. l'information au sein de f'ertreprise : en 


particulier il aura la charge d'introduire la micro- 
informatique et de former les utilisateurs. 


e Il aura la responsahitité du Service lalormaiique 
Expérience : IBM 34 - GAP Il. 


Lieu de Travail : Trappes. 


Envoyer : lettre manuscrite + C.V. + photo 
+ prétentions à la Direction du Personnel, 
BP 33 - 78192 FRAPPES Cédex 


IMPORTANTE SOCIETE 
DE SERVICES | 
EN INFORMATIQUE 


des compétences étendues:en : 


Envoyer CV. tes 
” 19, ‘rue de Presbourg 













D'EMPLOIS 


PROFESSEUR 
BE LETTRES 


Aceneer Ge ou, 2 aveu 
Présicdent-Wison 


ET: 


DE GERIATRIE 


DIRECTEUR 


200/240.009 F/AN 








NoëiŸ CSL TANTS 


23.7850 PARIS 





:MAPICS et: micro 




















TRADUCTEUR 


2 Anglais (langue matemele) 
Français (Pème langue} + Allemand 


Formation ESIT ou équivalent souhaitée - 


_ Horaire 88 heures en 5 jours - 13ème mois - 
Horaire mobile - Prime de vacances - 


Restaurant d'entreprise. . 
Réponse à toute lettre manuscrite, C.V., photo . 


La filiale du plus grand. groupe fran- 
ais d'électronique professionnelle 


pe dans les compoene ee 


Et brétenions auressée sous référence 265 à 
: ROY - Immeuble SCOR - Cedex 39 - . 
FOU074 PARIS LA DEFENSE 





: _.Clark France 
Manutention 


--. recherche r ses bureaux 
_" hitués à BAGNOLET 


Pour assister le Chef de vente export dans ses activités de 


commerciale. 
€ pans sé dans proche basis Es de Pari ot 
dentaire, nécessite D M MP C5 


I. 


ï Es es aveccviÀ: 
CLARK FRANCE MANUTENTION. tour 


... UN RESPONSABLE 
COMMERCIAL CONFIRMÉ 


chart de reins arc Le résean. 


Les Mercu: 


-siales, 40, rué Jean-Jaurès, 93176 AGNOLET Cedex. 



























Ÿ 


EEE pl ARTE 


GROUPE PHARMACEUTIQUE FRANÇAIS 
en progression rapide et constante, 
dont le CA. prévu pour 1954 est de 440 MF, 
situé en proche banlieue parisié ienne 


désire s'adjoindre un 
PHARMACOLOGUE 


(cardio-respiraroire) 


de bon niveau mais dont le carrière est encore 
en phase ascendante, désireux de participer 
au développement d'un département du 


Centre de Recherche de ce Groupe | 


Un premier entretien, confidentiel, est prévu 

avec un Consuitant de GEFFOR-SÉLECTION, 

qui s'engage à présenter votre candidature aux 

- Responsables du Groupe concemé seulement 

&, à Fissus de cet entretien, vous confirmez voire 
intérêt pour ce poste. 


Pace sera donc à acdrosser sous références M102 


GEFFOR gum 
33, avenue du Maine 
selection 75755 Paris Cédex 15 





La filiale du plus grand groupe fran- 

çais d'électronique professionnelle 

spécialisé dans les composants passifs 
| - is 


UN INGÉNIEUR COMMERCIAL 


Poar prendre La responsabilité d'un de ses secteurs de vemte 
en France. 


NL ra mr moe ns 
à de fréquents déplavernents on province. 

Le candidat ing£nieur électronicien ou 

eve avoir ane pranridee de Î 
tion des composants pour l'industrie cree 


Il devra avoir le goût du contact et du travail en équipe et 
D ésentec une récile disporibllé. 
I 


Adresser c.v., photo et prétentions sous n° T 043.522 M, 
Régie-Presse, Paris-2<, 


L'ODA (1000 coilaboroteurs 
-1 Miliard de C.A.) - Filiale 


| du groupe HAVAS 
recherche 
pour 50 Direction RELATIONS PUBLIQUES 
UN(E) ATTACHÉ (E) 
DE PRESSE 


LA MISSION : 





À. Ete comprend: 
_e L'élaboration et la diffusion des ducurnents infer- 


nes d'information (Journal d'entreprise..). 
e L'établissement de la Revue de Presse. 


‘ e Lo tenue et mise à jour d'un fichier presse et la 


rédoction de dossiers. 
e L'organisotion de conférences de Presse. 


LE PROFIL: 

e De. formation supérieure (École Attachés de 
Presse...), le candidat possède une expérience d'ou 5 
moins 2 années dans une fonction similaire. 

« Uns bonne connalssance des médias ef de 19 com- 
munication est nécessaire pour tenir ce poste. 


Envoyer lettre monuscrite, C.V. et prétentions à: 
OFFICE D'ANNONCES, Evelyne MALACH -136, avenue 
Chares-de-Gaulle - 92200 NEUILLY-SUR-SEINE, 


INSTIEUT FRANCAIS DU PÉTROLE 
situé à RUEIL MALMAISON (92) 
recherche 


INGENIEUR 


DEBUTANT ou AYANT QUELQUES ANNEES de 
PRATIQUE DANS LE DOMAINE de Ia FORMU- 
LATION ei de La TRANSFORMATION des MATE- 
RIAUX ORGANIQUES et COMPOSITES et en 
MECANIQUE. 
Préférence donnée à candidat diplômé de gran- 
des écoles ou U.T.C. 
Dynamisme et aptitude à établir des contacts 
avec l'industrie appréciés. 

Adresser CV. to et prétentions 

s/ réf. 84096 à CONTESSE PUBLICITE 

20, av. Opéra 75040 Paris Cedex 01. 

qui transmettra 


BANQUE PRIVEE 
PARIS 8ème 


recherche 


GRADE # 
CLASSE Il / HI 


pour son service 
BOURSE ETRANGERE 


Expérience 2 à 3 ans des négociatinns 
Bilingue anglais 


Adresser lettre manuscrite, C.V., photo et prêt. 


&. sous réf, 4021 M à 
services 


d’Antin 75009 PARIS. 


vous assiste dans le recrutement banconc 





°° LE MONDE — Mardi 13 décembre 1983 





OCBF 66, rue de la ue, 
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OFFRES D'EMPLOIS 





JEUNES INSA, MIAGE... 


Dans le cadre du développement 
de notre département 


AUDIT INFORMATIQUE 
situé à Paris. 

Nous sommes l'un des grands cabinets d'audit 
implantés en France, et nous intervenons 
dans l'ensemble des secteurs professionnels. 
Nous recherchons de jeunes diplômés de 
l'enseignement supérieur ayant acquis une 
solide expérience de l'analyse programma- 
tion {2 à 3 ans}, pour concevoir et animer, 
en relation avec les équipes d'auditeurs, 
des programmes de tests financiers at comp- 
tables, à Paris et en province (déplacements 
de courte ou moyenne durée). 


Nous vous rsmercions de nous envoyer lettre 
manuscrite, C.V.,, photo et prétentions, sous 
référence INFO 8312 M, à : 


BEFEC--MULQOUIN & ASSOCIÉS 
Associé français 


de 
Binder Dijker Otte & Co 
Groupe international d'auditeurs 
12, rue Margueritte - 75017 PARIS 


Une importante société sur le marché des biens «équipement 
recherche pour son Siège Social 


Un jeune 
cadre comptable 


De niveau DECS- Ayant une expérience de 2 à 3 ans en 
milieu industriel dans no 2 d'au où d'expertise comp- 


En tant qu'assistant du chef comptable. I sera 


nat et À l'encacrement de LL 


qui démarre 


son siège 
: embauche au 1® janvier 1984 


un ANALYSTE 
— Responsable ra 7) pour le suisi et le ke 


RARE Re PEER 


Ce e nécessite en priorit Hé des qualités d'adaptation, 
Carre € et de polyvalence. È 

Une formation initiale en informatique MIAGE, ÉCOLE 
D'INGÉNIEURS est indispensable. 


DDR PrRnIee FREE 15 2] te PABNyESS EN QE 


grarmmaton d'a; de gestion el une bonne connais- 
sance du du sys d'ppi d'application GECOS 6 sont vivement 


Lieu de travail : PARIS. 





Candidature avec c.v. À adresser sous références 11.363 à 
PLERRE LICHAU S.A., B.P. 220, 
75063 PARIS CEDEX 02 qui transmettra. 
recherche GENUS SYSTÈMES 
ALYSTES- É 
Fe INGENIEURS 
Corne conoueics … |ispérimentée. au SOLAR, 
Tél. pour r.-v. 874-368-2838. 
pe SRE ATON D.0.0 
Porte d'itale, recherche … vive 
PHARMAGIEN, où ue 
* MAITRISE BIOLOGIE | INGENIEUR 
RESPONSABLE ATELIER 


Angiois indispensable, travail 
. Partislisment à dornicile 


C.V. at prétentions de PRODUCTION 


Ecrire sous le n° 278.712 M 
RÉGIE PRESSE LOGICIEL 
86 bis, r. Réaumnur, 75002 Paris. {VAX - PASCAL) 
te Tél. ou 3569-17-86. 
URGENT pa 
Agence i " ENTREPRISE DE PRESSE 
VERSAILLES 78 CENTRE QE PARIS 
recherche 
PROFESSIONNEL 
spécialiste des questions éco- 
pat Eh et déveiopper ‘Pomiques, idusrriellas at plug 
particulièrement 


eo DUMARTI, 10, réa 
ee Foch 2560 GARCHES Adr. candidature avac référ. à : 
ou tél. 7471-27-18. S.G-P. 
= 13, avenue de l'Onéra 





RE TT NS re 
ee SOCIÉTÉS BIENS 
INGÉNIEURS D'ÉQUPEMENT 
LOGICIEL CA D DENT 
POUR RÉALISATIONS 
_e meme Le DIRECTION FANES 
ere _| RESPONSABLE 
ÉMIC FACTURATIONS/RE- 
INGENIEURS 
INFORMATICIENS | LANCES GLIENTS 
re en iii — Quelques aunnées G'exp. 
Sxldianes E one “oke ANR Los sirilaire. 
SALAIRES MOTIVANTS — Éoome, res pale 
Env, CV, ec prétention os es 
61.ev. dela R : CV. + photo + prélant. 
OPA sfr. 1,677 à SOURCES. ne. : 
ré 








plein centre en recherche pour 
UÉES 
nt de ciel PROFESSEURS = denge de frranion. SU r.-Y. 
5 logiciel da Base DAOOMPTARAITE Téi. pour r.-v "538.08 54 
{mini-micro}. FANS ” de10hà 12h30 er 


de 15h88 13h. 


DES INGÉNIEURS | LÉ. | 
GRANDES ÉCOLES | user | Er 
UNIVERSITAIRES —# | e uncHE 


(réf. 100) - option 
QUE, 


DE MISSION ‘ 


Le COLLABORATEURS 
N3, N4 


tique, automn 
électronique 


DES DUT 
INFORMATIQUE 


{rét, 200} minimum 3 sens 


JEUNE. 
CHARGÉ 
D'ENQUÊTE 


Ecrire M, LANGMANTIL 
14, rue Souffiot, 75005 PARIS. 


d'expérience. Cherche 
Les candida 
EE STATISTIQUE |  amMaATEur 
avec CV. à AXIAL PUB. (on mieu hompitaller) Sens ion Cose vase due 
Iimpre Sté Sud de Fans | Lies de rravai ds : FOX Nom- | 85 be, r. Réaumur, 75002 Paris. 
durée en province, | MLEBANLELESUD 
CONDUCTEURS leu à eg mm | VHRSRERS 
[} A 
en industrielle Pre Rérmnération Mansuale Î ANIMATEUR R (TRICE) 
au moins. 5 ans d'expérience en 7.600 FX 13. Adjoint de crection. 
prépara suivi ae en PRE _ 
Fe GG, pavot | UPS Scan lens | ve APS eue 
Pour cs postes | ci VE TE 278 srvies ANNONCES CLASSES. 
— nécessaire, 77200008 | Résumur, 76002 PARIS qui wesm. | 2: ‘Us des iralons. 76006 Paris. 
— Déplacements | Fanoe 6e | ———— 
Acrezser mn CV. photo et prét. Urgent, maison édition 6° arrdt TT E TE" 


ATTACHÉE PRESSE 


expérimentée 
RE RER: nes 
. fnesse, connaissance 


Sarvice Montage. 
ré. 1.247}, 42/48, avenue du 
Pr-Kennady, 31170 VIRY- 

CHATILLON. 


propositions 


commerciales 
IMP. CABINET DE RÉVISION 





COMPTABLE FRANÇAIS Here a Has à en 
parier. + : rachat de cabinet. 
recherche Ecr. 5/02 7.247 le Monde Pub. = 
service ANNONCES Téléphone : 224-14-52. 
PLUSIEURS JEUNES 6, rue des fHtalians, 75009 Paris. 


COLLABORATEURS 


propositions 
diverses 





EXPÉRIMENTÉS | NTR rotin CE 7877. __ | + ce d'a d'a Dot dr 
pour parisien s 1: œ " + de 4 ans d'exp. profes, droit 
rise ontre 1 et ans, s PME - PML UN DEUG DE PSYCHO: ble juridique d'un groupe da 
DECS minimum. Un des postes D'AFFAIRES 4 stés, rech. poste stable dans 
est à pourvoir par un PROFES- recherchez l'améforation | Une mentahté de cabinet Ou entreprise. 
SIONNEL parfaitement bilingue de Tania où of de la rermtabliité de votre . CE Ecrire sous le n° T 043-543 M 
"activit export BAYER : 
supérieure nécess. et sd Sono vent ‘dans Je der déve ee ” a. Fa app So, RE 
MADAME DURLAUD = s”imomnatiques et | smélioration de votre produe- _ ses posolités native 32 ana, rerchant à 0e réin- 
CABINET CONSTANTIN automatismes. tion, stcatéche d'organisation et | _ rar dans ie monde des 
66, RUE CAUMARTI — Robotique. de on proue 2e ce Éapubebir eng 1474 . étud. ttes possibilités. 
75009 PARIS. — Concertion sssintée par or | dren rs vous propose EE SEE QOUE Téléphone : 842-3 1-84. 
VALUE D'OR AY Encore | an anne ee | oniss nes pour me | 12e êns Acocian, 76017 Paris art os te 
Re SUPELEC® Ecole Supérieure | Écreë GEO BP. 88 92123 qe 
nn  — Me | moon — RÉGIE-PRESSE. 
ATTACHÉ COMMUNAL - 35à40 ans. | à rare ANGER sn nom- POSTE DE JURISTE 85 bis, r. Aésurmur, 75002 Paris. 
OU souhaitée. | mantation eur là revus Avocat américain,‘ | PEUT Où Orgarniention et 
CHEF DE BUREAU | 7 écuens voyages en Eur BP. 201.09 PARIS Dingue anglais rançats: dustrie spécialiste micro 
ere 7 L'Éun offre desempios Se pren ses e piémentaire en économie et. 
Pour la direction de son sarnice | ar. uen ot à st tous avec rh 6 ges omaenere éme | (C7 Srarrdt 
res Dee bles | ©-V- et photo à M. FOULON ou ans dolôme. Dame poste de juriste 
Mt 12 = fbcoié Re 79/81, a. ts revue spécensés FRANCE sg : ns ar ANS, sRre diplôme, 
comprabuité privée appréciées | 42 Rene Lire AL Ecr. a/o 2814 Je Monde Pb. |" Téléphone : (48) 72-54-00. 
Sté d'axpertise comptable 5, rue des itakens, 75006 Paris. VOUS NE CHERCHEZ PAS 
A@ LE pee ro | TANT trava ji Jeune femme, maîtrise engiais mais Un homme de haut niveas * 
Hôrei-de-Ville, 91406 ORSAY. ASS S à domicile ni ane publiques, UNE MISSION 
GAOUPE DE PRESSE PRINCIPAL informatique et marketing, ESSEC, 41 ans, connaissant la 
PARIS Artisans. ts travaux traitement charche poste MOTIvVSNE vie des stiares. je me tiens à 
RCI diplômé. Expér. professionnelle | da texte + dactyio eur 1.8.M. Ecr. s/n 2519 n'es votre disposition, 
DOCUMENTALISTE POSTE ÉVOLUTE es aa Er Die roue ron |'euas ANNONCES CAE 
pour candidat désireux Je dsctyiographie vos mé- = — 6, rue des italiens. 75009 Paris. 
EXPÉRIMENTÉE . de A avec moires. rapports stages, J-F. 26 a, matrise d'histoire. a —— 
PTE HODEES EN CU DNOUE cent TE maine die | bluri-discipinatres, angl. ftal.. DIRECTEUR GENERAL 
ind le sous réf. 862 à Tu. —" | net. d'aller: x. bonne rédec- Ingénieur E.N-S.M-1.C.G. 
ne ar P7 Tavuveux RÉÉCETURE | ee ne ponts. | 40 ana, marketing, gestion, ex- 
der SE 78001 PARIS "76014 PARIS. cpéanes. nm. TEL 07-71-68. tions pubéques, Éxudie res prog. me ee 2e 


mr 
e e, e ; Anglais 
eo Etudie toutes 
; LL propositions. 
nétauat TN 


130.000 F. — 














Sec 
PARIS 8e 


UNE SECRETAIRE 


D RS eke l'assistera dans ses différentes 


conseils d'administration (convocations et rédaction des compis rendus), prépara- 
ton d'assemblées generales. courrier CP Te suivi de registres de 
tansierts de Sociètes, plus dossiers juridiques variés 

De per sa ioncton, ele sera amenée à avoir des contacts avec des svocais, 
commissaires aux comptes, etc. et devra être bien informée des lois nouveles. 
De bonnes Connaissances en droft (mañrise en droit des affaires) affinées par 3 à 
5 ans d'expérience sont indispensables. 

Capacités d'analyse, mitialive, dispositions mtellectueles, sont parmi les pincpaux 
trats de caractere souhaités. 
Sensibiisée au traitement de texte, elle possède déjà une formation ou est prète à 
F'acquérir et ne se montre pas hostile au dictaphone. 

Le salaire X 13 est assort de nombreux avantages sociaux 









Adresser C.V. + photo à Christine d'AUBIGNY réf. 274 M 
VALENS VALENS CONSEIL RECRUTEMENT / 


STÉ DE TRANSFORMATION DE 






58,rue de Richelieu 75002 PARIS 
qui vous assure de sa totale discrétion. 






Organieme de conseil at du 
formation recharcha 


MATIÈRE PLASTIQUES BANLIEUE SUD 
RECHERCHE UNE SECRÉTAIRE 
SECRÉTAIRE DE DIRECTION STÉNODACTYLO 
LANBUES ÉTRANGÈRES SOURAÉES en Te 


Eavoyer curriculum et candidature 
Ecrire sous a° 7243, LE E MONDE Publicite 
service des ONCES CLASS 


Leo Ge travah : Monmtparnssss. 
Sal 76.000 F 
$, rue des Ialiens, 75009 PARIS. cs Arr 


CEFCA. 16, rue Armand 
75015 PARIS. 











COLLABORATRICE 
HAUT NIVEAU 
OFFRE: à F5 


_ sa formation universitaire -et son cxphriente 
professionnelle à une entreprise d 


POUR ASSISTER SOIT : 













_ D ssrdlec dis role tee eee 
POSSÈDE : 
- wWDEA DE DR DEPCEEMRESS 
BTS de secrétariat de direction ; 

_— un anglais courant 
= SIX ANNÉES D'E CE comme assistante de 
direction en France et à l'étranger. 

Claude VAUCHÈRE, 27, rue ne 75017 PARIS. 
‘ Téléphone : 226-7 












CADRE POLYVALENT 


RIGUEUR, INITIATIVE, RESPONSABLE, 
IMAGINATION, ÉCLECTISME 
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blics dans le domaine de la commu- 
nication et que la participa tion ma- 
joritaire de l'Etat (50.26%) ne 


l'empêchait pas de jouer ps 


d'armes sur un sujet bilan Havas 
contribue-t-il à asphyxier la presse 
de M. Hersant en diminuant ses br 
sources publicitaires ? « Faux, r&- 

pond M. Rousselet, le chiffre d'af- 
Jfaires apporté par Eurocom au 
groupe de M. Hersam s'est élevé en 
1980 à 24,6 millions, en 1981 à 
40,4 millions de francs, en 1982 à 
59 millions de francs et à 67,2 mil- 
lions de francs en 1983. Et c'est ce 
gui s ohne cu asphyxier un 


Le 


Le 


quotidienne régionale et justifie sa 
participation à la régie publicitaire 
de FR 3 : -Sf nous avons pris 
24,5 % dans cette régie, c'est moins 
pôur des raisons de profit que 
Le nous avons dles devoirs à l'Aparé 
de la presse quotidienne régionale. 
Nous pensons que cette presse 
constitue nos alliés naturels et his- 
toriques. Nous devons les aider à 
dépasser les problèmes qui peuvent 
se poser lorsqu'un nouveau support 
de publicité surgit dans leur ré- 
gion.» Au passage, M. Rousselet 
n'hésite pas à donner son avis sur le 
projet de loi sur la presse : « Un texte 
qui PONS de respecter les 
équipes réd les dans leur 
indépendance, qui erait aussi 
le droit de chacun à ne pas être vic- 
time des abus de situations domi- 
naries et qui permettrait une pPar- 
pi salons prenantes est un 
texte que je serais heureux de voir 
voter par le Parlement. » 


À tous ceux qui traquent l'in 
fluence de l'Etat dans son groupe, 
M. Rousselet répond sereinement : 
« Dénationalisons Havas, Havas 
fonctionnera exactement de la 
même manière. » Pour son 
Havas n'est qu'un exemple pre 
d’autres de cette im 
capitaux privés et puissance pu 
que, nécessaire pOUr mener à bien 


tion En premier lieu, Canal Pis 

bien sûr, une entreprise Qui & = {Ofa- 

lement nt aux tripes loutes les 

du groupe» et à propos de 

la role | M. Rousselet affirme : 

«Seule Havas était capable de cet 
enthousiasme 


mettre 
l'État a en gros 30 ou 40 %, récupé- 
rer la misé pour Havas et faire au- 
tre chose. » 


Ce rôle de «lanceur» de $ 
M. Rousselet l'étend amjounPhui eu 
satelhte de télévision directe i 
reste, malgré les difficultés, un par- 
tisen résolu. - Ce satellite, je l'ap- 


pelle de mes vœux parce que je suis 
Jondomentaiement européen. H Le 


Jeu pas ie 

ensemble de l'Europe pendant 
quinze ans avec un satellite... Pour- 
quoi ne pas mobiliser tous ceux qui 
croient à l'Europe, qui pensent Que 


président d'Havas souligne 4e 
-d'ailleurs la confiance de la presse 


| M. ANDRE ROUSSELET A « R.T.E.-LE MONDE » 
9 
dose Havas est l’Ariane culturelle des nouveaux médias 


le procès que les générations futures 
nous feront sera de ne pas avoir œu- 
vré pour cette Europe? Avec notre 
Europe divisée, nous sommes déjà 
dans le monde un nain politique, un 
nain économique. Ne soyons pas un 
nain culturel, » 

Si l'on doit reconnaître une vertu 
à M. Rousselet, c'est bien celle de 


Tenthousiasme. A grands coups de 


synthèse audacieuse et de rêves g£- 
néreuxr, il veut faire d'Havas use en- 
t la société de de- 


men, pm 


t aux défis de la 


communication, assumant, avec 
l'aide de l'Etat, les risques qu'ils 
supposent. «Dans celte démarche, 
conclut M. Rousselet, nous devons, 
È nous avons lancé Ariane. 
“Ariane culturelle de tous Les 
nouveaux projets. » 





e «Le Courrier de l'Ain» en 
sursis. Le tribunal de commerce de 
Bourg-en-Bresse (Ain) a décidé de 
« surseoir à statuer » jusqu'au 
13 janvier sur la « requête en liqui- 
dation de biens + concernent le quo- 
tidien le Courrier de l'Ain, en diffi- 
cuité (le Monde daté 
4-5 décembre). Le tribunal va étu- 
dier une nouvelle proposition de ra- 
chat, après le retrait de M. Robert 
Hersant, Elle a été formulée jeudi 8 
décembre par M. Michel Burton, 
fondateur de la revue de tourisme 
Partir, représentant un groupe, d'édi- 
teurs parisiens. Selon M. Jean- 
pars Coltice, son directeur, cette 

pe pret - l'identité 
ES one, son indépendance et un 
maximum d'emplois -. Rappelons 
que le «Courrier» a été fondé par 
un militant socialiste, père de l'ac- 
tuel directeur. (Corresp. } 


e Création d'une Convention 
pour le liberté de la presse. — Trois 
journalistes, Alain Fernbach (an- 
cien rédacteur chef de TFJ}, 
Pierre Sainderichin (directeur des 
services politiques de France-Soir) 
‘et Jean-Claude Vajou (rédacteur en 
chef au Quotidien de Paris), vien- 
nent de créer une Convention pour 
la liberté de la presse et de !'infor- 
mation. Ils se déclarent opposés à 
toute législation sur la presse et veu- 
lent rassembler les professionnels 
sur ce thème. 15, rue Falguière, 
75015 Paris. 


© La section française de l'Union 
nee des journalistes de 
presse de langue française a élu à sa 
M. Jean-Louis Arnaud, 

chef du service étranger au Afarin 


Qua- | de Paris, en remplacement de notre 


ancien collaborateur Maurice Dela- 
rue. Les autres membres du comité 
directeur sont, notamment, 
Me ine Ockrent {Antenne 2), 
MM. PautJean F ini fle 
Monde) et Christian Fauvet 
(l'Express). Le i 

de l'U.IJP.LF. est M. Georges 
Gros (l'Equipe). 


e L'UJ.P. crée une union pour la 
défense de la presse d'opinion — 
L'Union des jeunes pour le 
(icunés gaullistes) a la 
création d'une + union pour la 
défense de la presse d'opinion ». 
L'U.J.P, indique que « cette asso- 
clation souhaite ressembler les 
mouvements d'opposition, les per- 
sonnalltés politiques ainsi que tous 
Les Français qui veulent participer à 
certe lutte pour la liberté ». 
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Il est ns de fe pese 
sur le ra des ane ON Ai 
des remet Tone 
gouvernement fédéral et ul 
contient une rubrique spéciale pour 
la presse. C'est ainsi que l'Office de 
Berlin 2 interdit, il y a un an et 








rence aux délits de presse classiques 
comme la diffamation, qui relève de 
la justice ordinaire. 

Une enquête, datant de 1982 et 
dressent le tableau des concentra- 
tions économiques dans le seul do- 
maine de la presse quotidienne, fait 
ressortir la écrasante 





— L'article 9 réalise enfin : 

RS de notre législation 
sux obligations communautaires, 

puisqu'il prand en compte les en- 


- JOCE. 21 avrit 1966, 
65/66, SE 6, Communica- 


Commission | 
SEC GS 4024 Final du 36 anobre . 
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LES NÉGOCIATIONS SUR L' ASSURANCE-CHOMAGE 





Les positions du patronat et des syndicats demeurent très éloignées 


A défaut d'un rés) la 
nes 


LU j j 
‘11 ‘décembre, avant la pee 
Fume nouvelle convention, l'ou 


ture d'une autre négociation, « “ri- 
partite, celte fois, puisqu'il convien- 
. dra d'y ajouter les de 
M. Deuil (S.N.P. ML) a 

averti le CNPF. que son organisa- 
« n'appliquera aucun accord 


prochaine ren- 


 - Contre, fixée au 14 décembre. Des 
“rendez-vous et des contacts discrets ‘ 


_devraient avoir lieu dès le début de 

cette sernaine. 

‘De l'autre côté, ayant perdu 
vautege de l'initiative, la déléga- 

tion du C-N.P.F., isolée, a montré 

- qu'elle tenait plus à ses projets de sé- 


. paration entre l'assurance et l'essis- 
‘tance pour des raisons de doctrine 
. _+0u de principe que pour des besoins 
: techniques. 


* Les positions des ts et du 
patronat {CN.PF. et COPME) 


 tude du CNP. qui, d'entrée de 
. ju -— et sans doute pour réparer ses 
F Précédents impairs, —. a fait une 
-! « concession majeure » ên acceptant 
-* le maïntien de la cotisation à son ni- 
F veaaagtuel oi 5,8 % de le mano 


salariale, puis 
modifications én dspoaif proposé 


Les ouvertures du CN.PF. 


d'un «sysrème 
chômage tota- 
. lement maîtrisé par les partenaires 
. sociaux », la délégation patronale a 
en cffet accepté le taux de cotisa- 
‘ Hon, y compris, malgré ses protesta- 

tions à Fépoque, le-point-supplémen- 
taire décidé et'imposé par le 

gouvernement le 1° juillet dernier. 


comme positif par toutes les déléga- 
tions syndicales, dont la C.G.T., et 
permettait dans la metinée: une 
« avancée sur Îles chapeenx de 
roue » selon PRE de 
M. Pierre Héritier ( ro Le 


‘avait « 


Quoique insatisfaites, les déléga- 
ae syndicales ont reconnu l'intérêt 

de l° avancée chiffrent à caviron cent 
soixante mille le nombre de ch6- 
nes qui réintégreraient ainsi 
'assurance-Chôümage. 


Encore conciliant le patronat a 
donn£ son accord au principe d'un 
guichet unique de l'UNEDIC, qui 
actueillerait aues bien les chômeurs 
indermnnisés au titre de l'assurance 
retraités : relevant de l'assistance, 
pourvu qu'uns convention de gestion 
soit signée avec l'Etat. Il s’est rangé, 


‘ch outre, à l” avis des délégations syn- 
dicales sonheïtaient demander à 


qui 
l'Etat une prise en charge du déficit 
cumulé de J'UNEDIC (10,7 mi 
liards de francs fin 1983) et, Even- 
tuellement, de ses frais financiers 
1e per an à partir de 


Vers un rapprochement 
syndical 

Maïs, ces obstacles franchis, il 
fallait ee cr de re 
et c'est que, de susnensions de 
séance en Conciliabules, apparurent 
les véritables divergences et naquit 
l'esquisse d’un rapprochement inter- 
syndical. On avait déjà constaté, le 
29 novembre, que la contre-propo- 
sition de la C.F.D.T.. « montage » 
de trois types d'allocations au sein 
d'un système, unique, suscitait de 


‘l'intérêt parmi'les autres organisa- 


notanupent FO. 


tions syndicales et 
(le Monde du 10 décembre) F.O., 


par la voix de M. Faesck, a présenté 
une variante qualifiée de « verti- 
cale », par opposition à l'hypothèse 
- horisontale » de la CF.D.T. Pré- 
voyant pour toutes les allocations 
D NS AA STE 
et une partie en pourcentage rele- 
vaut du système d'assurance et de 


Cotisation. Clin d’œil ? Manœuvre ? 
Toujours est-il que, dans l'instant, le 


délégation C.F.D.T. se déclara prête 
en séance à étndier ce nouveau pro- 
ut 
ire + qu'il n'apparaitrair pas sous 
la bannière de F.O. mais serait celui 
he voudraient bien s'y 
ler » 


Une interruption de séance per-‘ 


les représentan 

C.FT-C. devait ensuite déclarer 

M. Grust, reconnaissait que l'on 

des idées qui doivent 

permettre d'aboutir à une solution 

Ps gare ». La C.G.C. faisait savoir 
« la cohérence et la continuité 
un système où les 


seraient comptabilisés en deux co- 


lonnes distinctes — l'uneje financée 
par les 
par l'Etat, avaient été bien enga- 
gées ». Toutefois, M. Marchelli 
ajoutait que la C.G.C. préférait 
«une indemnité en Pourcentage » 


partenaires sociaux, l'autre, 


(qui avantage les cadres) à un 

-« système binôme partie fixe plus 
Pourcentage » admettant Qu'il y 
avait là « un problème avec les au- 
tres orpanisaiions ». 

Restait à savoir Ce que pensait et 
voulait la C.G.T. toujours enfermée 
dans son jon depuis le début 
de la végociation. Dans le couloirs, 
on vit bientôt MM. Héritier et Kas- 
per (C.F.D.T.) engager une conver- 
setion discrète avec MM. Calvetti et 
Deluchat (CG.T.). « Nous devons 
souligner quelques convergences qui 
se sont manifestées », devait indie 
quer un peu plus tard M. Calveiti 
en mettant en avant quelqnes 
« idées forces » : ne pas réduire le 
nombre de chômeurs indemnisés, ne 
pas modifier leurs droits et ne pas in- 
troduire de - coupure formelle » en- 
bre eux. 

Peu à peu se dessinaîit un front 
syndical que M. Faesch confirmait 
en la possibilité de ren- 
contres avant le 14 décembre. Mais, 
du même coup, l'hypothèse d'un ac- 
core immédiat par ia négociation 
elle-même risque de s'éloigner. 

Répondant à fa for- 
mulés par F.O, M M. y 0n Chotard, 
vice-président du C.N.P.F., 4 rap- 
pelé que son acceptation du taux ac- 
tuel des cotisations était condition- 
née par Îa mise en place d'un 
système d'assurance paritaire, 
«sous la seule responsabilité des 

enaires SOCIiZuX », Sans interven- 
Le cn Hope lie. 
contre-propositions syndicales, 
M. Chotard ajoutait : « Nous consi- 
dérons de notre responsabilité de ne 
rien demander à l'Etat, et nous 


avons enregistré que les organisa- 
tions syndicales fon: appel à l'Etat 
Pour augmenter les presiations., » 
Le désaccord entre les positions 
du patronat et celles des délégations 


syndicales paraît donc total. 
qu'a observé M. Faesch, en évo- 


quant » /e refus parronal de tout’ 


système croisé ou combiné », et en 
concluant à l'affrontement de deux 
idées : « Deux conceptions s'oppo- 
sent, reprenait M. Héritier, en echo. 
Le CNP.F. veut la partition des 
deux systèmes, ce qui présente le 
gros risque de la marginalisation de 
catégories imporianes de chômeurs 

et surtou: des jeunes. » 
PL (ER 
ment renforcé par la ive de 
l'unité, et le CN-PE. nos 
isolé après avoir mené la négociation 
à sa guise, le débat tourne mainte- 
sant autour d’un principe ou d'un 
point de doctrine et-non, comme on 
pouvait le croire, autour des struc- 
tures nouvelles, rendues nécessaires 
par l’évolution même du chômage. 
En fait, il apparaît clairement que 
l'enjeu de cette négociation est la 
large où étriquée, que 


les uns ou les autres ont de a respon- 
ployeurs dans 





Selon la C.G.T. 


| PLUS DE 160 000 EMPLOIS 
.… ONTÉTÉ SUPPRIMÉS 
DE MARS À DÉCEMBRE 


Selon la C.G:T., 163 667 emplois 
: ont été supprimés ( entre mars et dé- 
” cembre 1983, dont 85 900 depuis le 
27 juillet. D° après ces chiffres, 
« calculées empiriquement » par 
l’organisation syndicale, c'est la mé- 
tallurgie qui est, de loin, la plus tou- 
chée, avec 81 978 suppressions 
d'emplois, la i 
(16 513», puis la chimie (14 909) 
et le verre céramique (10 431). 

Lors d'un comité central d'entre- 
prise teau le 8 décembre, le direc- 


tion de l'entreprise Poclain 2 an- 


noncé son intention de 


que « l'écoulement continu depuis 
plusieurs années du marché de ia 
pelle hydraulique +, est de concen- 
trer la uction de l'unité de 
Piessis à Crépy-en-Valois (Oise). 


SR RES 
de certaines catégories de cl 
meurs. — Le Journal officiel du 


11 décembre publie deux arrêtés en’ 


date du 9 décembre, portant à 36 F 
&e émues la partie a des indemnités 

un certaines caté- 
de IE el dépendant soit 
L'Etat soit des f des collectivités territo- 


us s'agit des « agents non fonction 
naïires de l'Etat et de ses établisse- 
memis publics administratifs ainsi 
que des agents des collecthrités 1o- lo- 
cales et autres établissements 
publics administratifs ». 

Ur des arrêtés prévoit at 
que le montant de l'allocation jour- 
nalière ne peut être inférieur à 
‘95.34 F. Enfin, les nues de réfé- 
rence sont revalorisés de 8,96 %. 
Toutes ces mesures prennent effet 
auiri “juin dernier. 


. (Nigéria notamment). 


ÉNERGIE 


Le marché pétrolier réagit peu 
au résultat de la conférence de l'OPEP 


D Gene 
Ru P ANREORNE e 


eur pétroliers, sceptiques 
NU di lescord de Genre L'on 
continuent pas moins de sur 
une poursuite en janvier de l'effrite- 
ment des Cours. ù 


Compagnie u 
pétrole RE NDC) avec ses princi- 
Due po Lee 
de vente Le 
1984. En 


Derché libre, l'opinion la plus géné- 
ralement admise est que la 


de l’année. 


Une baisse des prix officiels du . 


Pétrole de la mer du Nord, actuelle- 
ment ajustés aux COUrs officiels de 
J'OPEP, risquerait en effet de désta- 
biliser vivement la situation, ea fai- 
dant subir de fortes pressions aux 
producteurs de l'OPEP, directement . 
concurrents de la Grande-Bretagne 
latcrrogé 
sur l'éventualité d'une baisse du prix 
prhssnique ue, M. Mana Saïd 2! 
Oteiba, ministre des Emirats arabes 
unis, à vendredi 5 décem- 
bre, à l'issue de la conférence : 


changés, q 
se dégrade très fortement d'ici lé fin a 


.< Nous ne permettrons pas à qui- 
conque de casser les prix de 
L'OPEP >», PE que dans une 
telle éventuahité, l'Organisation se 
réunirait immédiatement à nouveau. 

Les ministres réunis à Genève ont 
ea effet décidé de rester en contact 
étroit afin de convoquer très vite une 
nouvelle conférence extraordinaire, 
— « peut-être en février » à précisé 
le nunistre koweitien, — si les condi- 
tions du marché l'‘imposent. M. Al 
Oteiba a estimé que la demande 
adressée à l'OPEP s'élèverait à 
18,4 millions de barils par jour au 
premier trimestre 1984, ce qui, si 
l'OPEP respecte son quota de 
17,5 millions de barils par jour, de- 
vrait « un déstockage de 


second semestre, il a prévu 
che de die à 16,4 mil- 


lioos de barils par jour. Il y aurait | 


alors une reconstition des stocks des 
compagnies de un million de barils 
par jour, - à moins que nous ne dé- 
cidions de diminuer notre plafond » 
a ajouté M. Oteibe, précisant que le 
miveat des stocks mondiaux était ac- 
tuellement «bas, entre: Lg 
vingts et quatre-vingt-dix jours - de 
consommation. 

De son côt£, M. Nabi, ministre al. 


re ,& rte 

tance des « interférences » de le po po 
litique internationale avec La situa- 
tion pétrolière. « Le marché 
pérrolier n'est pas isolé du contexte 
international (….ÿ) L'année 1984 
sera fertile en événements. Il — 
.se voir beaucoup plus souvent », 

t-il déclaré, faisant allusion « ce 
autres « à la tension qui règne ac- 
tuellement dans le golfe arabo persi- 
que. 


AFFAIRES 


L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE DU C.N.P.F. 


Après les charges, « les libertés » 
sont le nouveau mot d'ordre du patronat 


M. Yvon Gattaz n'en démord pas 
« Ma Re dit-il à la veille di de 
l'assemblée g£nérale du Conseil na- 
tional du patronat français du 13 dé- 
cœembre, est rectiligne », Ïl est vrai 
que sa base remue un peu. N'a-til 
pas facilité la tâche du gouvérne- 
ment en tançant les chefs d'entre 
prise qui ne tiennent pas les salaires 
au moment Où is ont « une chance 
historique (…) de faire baisser le 
pouvoir d'achat -, pour ensuite se 
faire rabrouer par cœ mÉMeE gOouver- 
nement sur les prix industriels ? 
« Pour les salaires, explique-t-il, 
nous avons pris nos responsabilités. 
J'espère que le gouvernement saura 
faire preuve lui aussi de courage. » 

"Le refus pur et simple de négocier 
sur les prix industriels en 1984 dès 
lors que ceux-ci n'étaient pes libérés 
comme promis, suivi quelques 
heures plus tard de Ia liberté laissée 
à chaque fédération de discuter 
branche par branche, trouve une jus- 
üiffication plus confuse. Mais il 
ressort que les entreprises nationali- 
sées auraient Eté contraintes de si- 
gner, que l'on ne désespère pas de 
voir, - avant Noël », certaines libé- 
rations et qu'il n’était pas partout de 
l'intérêt des entreprises de ne pes né- 
gocier. 


« La défense de l'entreprise » 
Voilà qui ne facilite Æ forcé- 
ment Ja compréhension de la 
Déboussolés par leurs organisations, 
les patrons le sont sens doute pres- 
que autam actuellement que les sa- 
lariés. Un sondage effecmé pas 
RES. (Recherche PRRONRE 
sociale) pour l'hebdomadaire {a Vie 
française — et contesté par le 
C.N.P.F. — souligne que 24 % seule- 
ment des chefs d'entreprises se sen- 
tent proches du Conseil national du 
patronat français contre 42 % en 
septembre 1982. Mais à ne s'agit 
pas d’une désaffection qui profite 
aux aufres organisations — Îa 
CG.-P.ME (Confédération géné- 
rale a ne Nu re ; Syndicat 
prises). et le S. ; t 
national : petronat moderne et Lu 
dépendant) — connaissent une 
sidà tout aussi forte. Ce sont les in- 
déctis qui augmentent, de 23 % à 
56 X. 
- M Gattaz peut difficilement être 
rendu coupable de ce déclin. Le 
choix du dialogue avec les pouvoirs 
publics, qui a tant irrité les petits pa- 
trons, était le seul possible. Aucune 
autre organisarion ne l'a ignoré. Et 
cela n'a pas êté sans effet. La dé- 
fense de l'entreprise — stratégie sim- 
ple — a permis, la crise aidant, de 
modifier amplement l'idée que les 
Français se font de l'entreprise et 
des entrepreneurs. Tous les sondages 
le prouvent, la santé de leurs entre- 
prises est devenue l’une des 
pations majeures des salariés fran- 
Çais. 
Le poids des charges — salariales, 
fiscales et financières — a en outre 
£té reconnu par le pouvoir socialiste 
avant même la publication d'un livre 
blanc C.N.P.F. — administration, en 
* juin, sur le sujet. On en veut pour 
preuve le fait que, pour la première 
fois, un plan de rigueur n'a pas 
alourdi les charges qui pèsent sur les 
sociétés. 


De plus, le budget de 1984 com- 
porte certaines mesures favorables 
Des rabais 
sur les automobiles 


TOUS LES CONSTRUCTEURS 
DÉMENTENT AVOIR PASSÉ 
ACCORD AVEC M. MICHEL 


LECLERC 
M. Édouard Leclerc, le fondateur 
Leclerc, «a u à. 
Finitistive de son frère de 


Re es V4 dans Le avec un 
ra 10 dans garages 
Leclerc-Service en 
rabais de 25 centimes par tre 
d'essence. - 

Il ne s'agit pas tant de tourner ls 
réglementation en vigueur (les- 
rabais autorisés ne peuvent dépasser 
17 centimes désormais) que de faire 
connaître le différence qu'il y a 


l-entre les supermarchés et les 
stations-service. « 


Nous ne nous lan- 


—Leciere, qui n'est pas loin de traiter 
sou frère Michel de « bluffeur ». 

De fait, ioutes les marques auto- 
mobiles avec lesquelles M. Michel 
Leclerc affirmait avoir passé accord 
ont démenti Et nul ne pense. dans 
les milieux automobiles, que les 

Leclerc puissent vendre, 
comme ils l'ont annoncé, deux cent 
mille véhicules en 1984. Un simple 
« coup de pub » ? 


ux entrepreneurs (l'exonération dé- 
finitive de l'outil de travail, même si 
les patrons qui détiennent moins de 
25 de leur capital ont été oubliés), 
Et les fonctionnaires du ministère de 
l'économie et de l'industrie conti- 
avent de travailler avec des mem- 
bres de l'appareil patronai sur la ré- 
forme de La taxe professionnelle. 
Enfin les patrons pourront mettre au 
crédit de M. Gattaz le fait que la ré- 
duction du temps de travail appar- 
tienne désormais au champ contrac- 
tuel, ce qui leur en laisse l'initiative. 


Tout cela n'a pas ÊLE sans résultat. 
Les comptes de la nation pour la 
premier semestre — les derniers 
connus — montrent une relative 
amélioration de la situation des en- 
treprises, avec un excédent brut 
d'exploitation qui progresse plus vite 
que la valeur ajoutée, une mwindre 
progression des charges salariales et 
un taux has en légère aug- 
mentation. 


M. Gartaz reconnaît d'ailleurs 
que La situation des entreprises est 
pate id et que, notamment, 
exportent une im 
ue _S leur chiffre À em pl 
portent parfois très bien. Des chif- 
fres cts qui pourraient toutefois 
se dégrader de nouveau, si l'on en 
croit les enquêtes mensuelles de 
INSEE sur l'industrie, du fait du 
ralentissement général de l'activité 
au second semestre. 


Le renforcement de pouvoir de 
M. Gattaz sur l'appareil — après 
un£ élection dont tout le monde se 
souvient qu'elle fut difficile — n’en 
est pas moins évident. Les opposants 
les plus virulents comme M. Yves 
Corpet sont partis, M. Yvon Cho- 
tard le concurrent malheureux reste 


-le spécialiste des questions sociales 


et l'ancien président des entreprises 
à taille humaine a effectué en dou- 
ceur les remplacements qui s’impo- 
saient (MM. Robert Pelletier et 


Jean Neïdinger remplacés par 


CORRESPONDANCE 


MM. Claude-Alain Sarre et Claude 
RE 

l'extérieur, si M. Gattaz n'a pu 
sie M. Ambroise Roux d'ac- 
croître l'influence, auprès de l'Ely- 
sée notamment, du lobby des 
PAPER. entreprises réunies dans 

AFEP (Association française des 

rs privées}, di à obtenu que 
cela se passe dans le silence, Quant 
au rapprochement avec Îa 
C.G.P.M.E. après des mois de 
brouille, il a été facilité par le déclin 
rapide du S.N.P.M.I. étêté par ses 
querelles internes, et qui n'a pu réu- 
mir lors de sa * grande journée de la 
liberté» le 21 novembre que quei- 
que deux mille personnes, alors qu'il 
parvenait à en mobiliser dix fois plus 
un an plus 1ôt. Une évolution confir- 
mée par le sondage de Ja Vie fran- 
çaise, qui voit l'audience du 
S.N.P.M.I. chez les patrons décliner 
de 16 % à 4 % entre janvier et no- 
vermbre 1983. 

Pour répondre à l'mquiétude des 
chefs d'entreprise — et les ra 
cher du C.N.P.F. — l'assemblée gé- 
nérale devrait, en 1984, modifier la 
tactique de l'organisation. On n'y 
pariera plus guère des charges mais 
de libertés. Liberté de licenciement 
comme d'embauche, liberté des prix 
et du crédit, liberté des changes. Du 
quantitatif — les charges — on passe 
à un qualitatif — les libertés, — ce 
qui est idéologiquement moins neu- 
tre. M. Gattaz proposera donc aux 
syndicats une grande négociation 
sur la flexibilité dans l'entreprise. 
Reste à savoir Si ceux-ci, aux prises 
avec le même problème de désaffec- 
tion de leurs adhérents, surpris par- 
fois par l'attitude étrange du 
C.N.P.F. dans la discussion si im- 
portante de l'assurance-chômage, 
sur la défensive vis-à-vis d'un patro- 
nat qui joue de la rigueur sans dé- 
plaisir — même si le mot d'ordre de 
la croissance refait surface, — n'au- 
ront. pas l'impression de faire un 
marché de dupes. 

BRUNO DETHOMAS. 








Une lettre du P.-D.G. d'I.B.M.-France 


Après notre article intitulé « Le 
bras de fer entre [ RM. et la Com 
mission européenne » (le Monde du 
30 novembre), M. Lemonnier, 
président-directeur. général 
d'LBM.-France, nous écrit : 

LB M. favestisent pout développer 
investissent 0 
de nouvelles technologies et de sl 
veaux produits, en réponse aux be- 
soins de leurs clients, ne sont aucu- 
nement dans l'obligation de livrer 
ces développements à leurs concur- 
rents, comme le suggère votre art- 
cle. Une telle attitude aboutirait, 
croyons-nous, à l'arrêt de toute inno- 
te au détriment des utilisateurs 
où qu'ils soient ; 

2) Les industriels qui dévelop- 
pent de nouveaux produits, grâce à 
l'innovation , l'investissement et la 
recherche, ent le droit de protéger 
leurs secrets et leurs informations 
confidentielles contre le vol, le dé- 
tournement et l'appropriation illi- 
cite. Il est nécessaire, en effet, que 
la loi s'exerce pleinement ; 

3) Le ministère américain de la 
justice a abandonné son procès 
contre I.B.M., le considérant comme 
+ sans fondement », après une révi- 
sion longue et minutieuse. Il n'a pas, 
comme vous dites, - cessé brusque- 
menti ses DOUrSUIIES » : 

4) IBM. n'a pas enfreint la lé- 
gislation de la C.EE. ni celle d'au- 
cun des pays dans lesquels elle 
exerce ses activités. Votre journa- 
liste a omis de signaler, à propos de 
l'exposé des griefs de la C.EE., que 
les seules plaintes portées contre 
LB.M. sont celles de filiales de com- 
pagnies américames. Une d'entre 


elles a t perdu tous les 
procès Aer devant les tribunaux 
américains pour des motifs simi- 
laires. Les pratiques commerciales 
d”1.8.M. sont non seulement légi- 
times, mais Couramment exercées 
dans le monde industriel ; 

5) LB-M. ne s'est pas livrée à des 
manipulations de codes sources, 
comme il est suggéré dans cet arti- 
cle. D'ailleurs, ni le gouvernement 
américain ni là C.E.E. ne nous ont 
jamais accusé de l'avoir fait ; 

6) Affirmer que les parts de mar- 
ché que vous indiquez impliquent 
une anomalie dans l'industrie infor- 
matique européenne ne reflète pas la 
réalité. Pour ne citer qu'un exemple, 
tous ceux qui ont visité le SICOB 
cette année à Paris ont pu voir le 
très grand nombre de produits pro- 
posés par des firmes européennes 
qui ont pris place dans ce marché et 
y prospèrent. 

[Une lecture plus attentive de l'arti- 
cle auraït que : personne en Eu- 
rope ni aux Etats-Unis aï au Japon, n'a 
femuis demandé à LBE.M. de hivrer ses 





Le 10 décembre 1980, le conseil 
d'administration dés Papetcries de 
la Chapelle-Darblay autorisait leur 
directeur à déposer le bilan Le 
10 décembre 1983, la production a 
repris à l'usine de Saint- 
Etienne-du-Rouvray (Seine- 
Maritime), après une occupation de 
plus de cent jours par des salariés de 
l C.C-T. Le travail avait repris Je 
17 octobre 1983, à l'usine de Grand- 
Couronne après qu'un commando 
“ Pan les grévistes dé cette 


Le travail reprend alors que l'en- 
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TRANSPORTS 


LA DESSERTE MARITIME DE LA RÉUNION 
Guerre du fret pour une île 





Saint-Denis-de-la-Réunion. — On 
se compte plus les motions de ia 
chambre de commerce, les télex de 
l'association pour Je développement 
me de l'île, T6a | lettres 

d'hommes politiques aux 

voirs publics pour leur demander 

définir une politique claire de La 
desserte maritime de la Réunion. 
besoin est particulièrement ressenti 
depuis J'apparition, sur les lignes 
maritimes R£Eunion, de com- 
DR ES PRE 
férence maritime internatio- 


en août 1979. Très rapidement, 
M:S.C. s'est taillé une belle part du 


éunion. Ce. 





Secrétaire d'Etat auprès du ministre des transports, chargé de 
la mer, M. Guy Lengagne s'est rendu à la Réunion du 29 novembre au 


2 décembre et a rencontré les r 


économiques 6t polrti- 


esponsables 
ques de l'ile. Parmi les dossiers qui lui ont été soumis, celui de la des- 
serte maritime de l'île met on jeu de puissants intérêts et conditionne 


directement le 


ent économique de ce 


d'outre-mer dont le trafic maritime, en 1982, a porté sur 

1 155 000 tonnes de marchandises, svec 887 CO0 tonnes 3 l'impor- 

tation. Le secrétaire d'Etat a résumé sa philosophie sur la question 
monopole ni concurrence 


on quelques mots : «M 


sauvage. 3 





De notre correspondant 


gâteau que constituent les 
329 000 tonnes (en 13 82) de mar- 


30 & à 40 % à ceux de La Confe- 
rence, est parvenue à conquérir 30 & 
de ce trafic. 

L'arrivée de MS.C. n'a pas été 
sans influence sur les tarifs de fret, 


dont l'éventail s'est considérable- . 


ment rétréci L'offensive n’a pas êté 
non plus sans conséquence — néfaste 
— sur les résultats financiers des six 
compagnies (dont trois françaises) 
qui Sont membres de la Conférence. 
On notera qu'en 1956 le pavillon 
français assurait 66 % du trafic des- 
das Poe 


S ervir les collectivités locales partout en France en leur apportant notre 
expérience centenaire du bâtiment, du génie civil et des travaux publics 
et notre capacité d'innovation. Nous avons des compéfences étendues 
dans | aménagement urbain, les télé-systèmes, la valorisation des 

ordures Pre et plus généralement dans les économies d'énergie. 


O rganiser sur des bases techniques et économiques performantes 
cle de l'eau tellement essentiel à la vie : captage, traïtement, 

. uction, distribution, assainissement, irrigation. Poseurs de 

canalisations reconnus dans le monde entier, nous travaillons aussi 

bien dans les déserts que dans les sites urbains très denses. 


Bâtir pour les familles des logements confortables, pour les 
collectivités les édifices nécessaires à la vie sociale (Éclle de sporis ou 
de spectacles, hôpitaux, bureaux...) pour les industriels des usines 
rationnelles. Nos filiales de génie climatique et de second-œuvre sonit 
renommées. Nous sommes le premier bâtisseur de maisons solaires. 


Exporter notre savoir parce que nous croyons que la concurrence 

internationale forge l'aptitude à résoudre les problèmes, parce que 

l'économie française en a besoin, parce que nous avons déjà une 

réputation à soutenir au-delà des frontières comme gestionnaires de 
- très grands chantiers et parce que nous voulons encore grandir. 


Aéliorer la qualité de la vie et l'environnement. C'est une ambition 
que nous comptons, malgré les difficultés, mener à bien. 

Les 12 000 agents de Sobea et de ses filiales qui participent, dans 
toutes les régions de France et à l'étranger, à nos activités en ont le 
goût et le talent. Tous les jours, sur le terrain, ils en donnent la preuve. 


Siège : 280, avenue Napoïéon-Bonaparte - 92506 Aueil-Malmalson - Tél. (1) 749.03.30 
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A l'occasion d'un voyage, début 
octobre, dans l'océan rade le 
ie En 


vale 
sulaire (NOHP). M. Gilles Bou- 


qui exploite six navires sur les qua- 
torre de la Conférence. Sir 


son sans 


dot Pie 
coûts de la main-d'œuvre euro- |, 


- Concurrence déloyale ? 


de ident-directeur général de 

France, M. André Miare, 
UNS LE Réin docoues Mers 
avant le secrétaire d'Etat chargé de 
la mer, a plaidé son dossier auprès 
des mêmes responsables €conomi- 


ques et politiques. 

Concurrence déloyale ? ® « Le 
transport: d'un conteneur sur le tra- 
jet Le Havre-Durban coûtait 
2 200 dollars en 1982, il revient 


Cimacvrem, commente 
Miara, qui a placé la Réunion hors 


de la conjoncture mondiale, n'a pas 


fait bénéficier ses clients de cette 
baisse. Aujourd'hui, mème la 
Cimacorem facture 20 000 F le 
De d'un conteneur de maté- 
riel électro-ménager pour le voyage 
Rouen-La Poinmte-des-Galets, alors 
qu'elle fair payer :1 000 F pour le 
trajet Rouen-Durban La Réunion 
aurait-elle pour vocation d'assurer, 
en tout temps ef en iOule circons- 
tance, la rentabilité des activités de 
la Cimacorem ? » 


Accueïllant M. Lengagne pour 
une séance de travail, le président 
du conseil régional, M. Mario Hoa- 
rau (parti communiste réunion- 
nais).'a résumé les souhaits des élus 
du département: «La desserte 
maritime de notre île, parce qu'elle 
ru pie son en 

po pose le” respect de 

ne al 
doit être régularité, la 
concurrence entre armements doit 
être organisée et contrôlée, la soli- 
darité nationale, enfin, doit Pleine- 
ment s'exprimer, ici plus quai 
leurs.» HÏBERT BRUYÈRE. : 


qu. Une conférence maritime 

d'armateurs qui établit des 

relatives à la D Te 
navires et qui fixe les taux de frez. 


est un 





où dans les agences SNCM 
SNCM 


PARIS 12, re Godol de 
75009 - Tel: |1] 2666726 ns 
MARSELLE 61, bd des Dames es 

1300 - Ta) D 





_—: monte 8 mem nan mn tes 


les horaires d’été 1984 sont parus 
Vous pouvez dès le 13 décembre 1983 réserver 
vos places Chez votre agent de voyages 


en 


CCE LS eme ce « 6 CL 


[la CCI. ju positifs ls plans de développement = 
© d'Air France et d'Air Inter. 


Aïr France, Aïr Inter et l'Aëro- 


pe de Paris here en œuvre, 
année prochaine, nouveaux 
fe d'entreprise, al pour la 
première, quinquennaux pour Îles 
deux autres. La C.G.T. juge posi- 
tives certaines dispositions. conte- 
nues dans ces plans. . 
Au cours d'une récente confé- 
rence, Mme Sylvie Salmon- 


is entreprises. au 
‘années (+ 4 & pour 
A Te 6 % pour Air Inter, 






DU PORT DE MARSEILLE 
S'ACCENTUE 


{De notre correspondant régional} 
Marseille. — Pour la quatrième 
année le Port auto- 
nome de Marseille {PAM) devrait 














trafic, 
7 % par rapport à 1982 (1). Cés 
mauvais résultats sont dus, es- 







de l'activité du complexe sidérur- 
.gique Solmer à ee 
aux de_ déstockage 








de 65 millions de francs en 1982 
aux alentours de 50 millions. 

« Nous admettons volontiers, : 
a déclaré au cours d'une confé- 





réglable dé Fittricuc Lunene AR chaudes Serrore appe à à 
kb, 7,7 Len parcours urbain. Prix clés en main. Tarif au 1” juillet 19831 5. 


RS ns ——— 


sentiallement, au ralentissement : |. 


as mms aa 


+ 35 à 45 % pour PAfropoit de 
Paris) : « Nous apprécions positive- . 
ment l'orientation du 

ment retenu, a dit Mme Salinon. 
Therreau, d'autant plus. qu'ellé 


nal » Mais elle a soubaité uë Fon 
dé : la dés t. 
acmuelle de remabilité fnmie à. 
court terme qui mardue ces plans», : 
par un appel à La recherche etax-dé- 


veloppement de techniques :non- - : 


velles et de 
dont nr c progrès. | 


tiennent. particulièrement son: atteñ- - 
tion, comme les perspectives * 
d'investissements : engagement 
d'achat d’Aiïrbus A-320 par Air” 


“France et Air Inter, 


de l’aërogare 4” Orly-Quest: 
construction d'un troisième module 


- les trois plans, constatant que «le . 
progrès social », « la démocratie». 


, sont Îlés au varie Nc 
er l'entreprise >». 2 déclaré. 
Mme Salmon Tharreas. La CGT. 
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au profit de la Communauté est-il  p£en dans J’hypothèse où les Neuf, | formation, l’autre sur la fixation du 
denrées alimen- 
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na rs. RSS. he ‘ mes 
: PeX EE à : CE : 
Pen eds MU ee ca Lés Dix réexaminent le dossier agricole ne 
nn: A Er Hire 
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D bd Was Ar'te 5 _- nu ID , " Ë ditti- ‘Peuvent encore raisonnablement progresser. les prix et qu'il fandrait néanmoins appliquer les 
A RG mt. on: = ee no D par L'élément nouvezu de ie bataille, c’est la nécessité de de ratioualisation et d'économies proposées par Ia commis- . 
Re @ > Us me; re * fixer au prix agricoles. M. Poul Dalsager, le sion et longuement étudiées par les Dix entre Stuttgart et | Pour la première fois dans l'his- 
Dile : nre e à Es Fe Drui : eg j qui d revienn 4 cine COR à fait circuler ane note dès le len- . Athènes. soiré dela C.ELE, un conseil des mi 
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ie : ris; d'Atiènes, les Britanniques ont. pond àson tempérament. …. « La crise est Va condition sinon sufe contradictions internes. M. Schmidt, _« coutiburion nette » du Royaume- ma D a 
CU TE BE ONNTE DU TRE monté ne impressionnante inapé La détermination dont M. Mitter. Jœne, du moins nécessaire, à un ü it le chancellerie, Uni au budget européen. qu 7 me 1 
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San in sn, "..." * tie remise. l'affrontement en cours aurait plus blement, point trop mécontente des  naux de F. et la nécessité de M Thatcher ? Décidée à faire | estimant que, jusqu'ici, l’Europe 
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Rio heu ve prix 30 1 Elle avait Es Les Neuf ont-ils une chance de favear de Europe et de la coopéra- sa position : per Cape De pins En dix ans, deux directives ont été 
acceptable, les gouvernements par- que la slinetion aoû cinxifiée le plrs gr mr tion avec la France. Ce recentrage verser sa quote-part au budget euro- | adoptées : une sur l'étiquetage d’in- 
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deviner, er ie OUR 2° conveincre Londres, et surtout Neuf llennent, c'est que Lz Frence | la compensation de 750 millions 
crise, mivpour contribuer, si c’est Bonn, de sa volonté d'aboutir. tienne. Il ne faut pas oublier que Neuf contre un d'ECU décidée à Stuttgart au titre | En matière de démarchage à do- 
nm Lg our os Cela art’ il RL exact c'est Es Giscard gi d æ : a 1983. ee pe pl re ee 
campagnes. pp qe aujo "hui 8 È glissé le premier, en vernCmMeD tamnique experts permis 
nl me a 2 Français résistent, il] y 2 une bonne en M omoquap ep aund considère que c'est un df ; es autre qe rep 
chance pour que les autres les su je à évidence que Neuf Ont toujours proclamé que l'ensem. | le projet qui PE ‘un 
DANS LE € TIMES » DE LONDRES ven! », poursuit notre interlocuteur. devaient se montrer unis ble des dossiers était lié. Dans le cas | contrat écrit et un délai de réflexion 
———_——_————— DD Rap Rue les Britagniques ÊTES ar où Mr Thatcher jonerait une telle | de sept jours. 
N nation chez les Néerlandais, qui jp nn carte, il resterait aux Neuf à porter 
« ous sommes prôts | étaient en chute libre en 1980..., la biectif, pour tous, calmement le litige devant la cour En il s d’ en- 
_. , d'échapper à la logique de à}, de bourg. Le Dr agit d'organiser 
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liens... » l'accord de mai 1980, qu’elle inter- PHILIPPE LEMAITRE. | sur les produits dangereux. 


“À le problème budgétaire britannique » 
; écrit M. Pierre Mauroy 


Le Times de Londres publie ce 
Jandi 12 décembre un point de vue 


de M. Pietre Mauroy sur les suites à. . 
donnér au conseil européen. 
fhènes. 
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FINANCES : 


LA BANQUE MONDIALE 
DÉBLOQUE - 

3 MILLONS DE DOLLARS 

POUR LES PHILIPPINES 


Manille (AF.P.). — La Banque 
a approuvé le versement . 


. accordé aux Philippines en avril der- 


nier, a-t-vo annoncé le 10 décembre 
de source identielle. 

Par aïlleurs, at-on i . d 
même source, la Banque iCal 
d’import-export décide de continuer 


. à satisfaire les besoins financiers du 
extérieur . 
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AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 
D D D A D 
Touies ces obligations sont vendues, Le présent avis est publié à titre d'information uniquement 


le marché redevienne réellement 


, qu'il.y à un certain nom- 
bre de points fondamentaux sur les- 
cé ne ne POUTTONS pas transi- 

ture européenne, en 
un doit pouvoir, à l'ave- . 
posst- 
















re ie sa vo- 
son 






ments extérieurs, et remplir son de- 
voir à l'égard du tiers-monde. Il ne 
peut, d'autre part, être de 
ruiner pes de. de la 


Aéroport de Paris 










ECU 25.000.000 
Obligations 1198 % 1983-1993 


Garanties inconditionnellement par la 


République Française 


Banque Bruxelles Lambert SA 


Amro Intemational Limited *< Banque Générale du Luxembourg S A. 
Banque Intemationale à Luxembourg SA + Banque Nationale de Pois 
Caisse des Dépôts et Consignations + Crédit Communal de Belgique S.A /Gemeentekrodist van België NV 
. ‘  Créditlyonnais +  Kleinwort, Benson Limited 
Westdeutsche Landesbank Girorentrale | 


… Acemens RE ind Er + Al-Mal Group - Bonk/Banque Ippa + Bank Gutswilier Kurx, Bungoner (Overseus) Limiled + Banque du Benelux SA 
Banque Premçaise än Commerce Extérieur « Banque Indosuez -< Banque de Luxembourg SA. + Bcomque de Neuflize, Schlumberger, Maïlet 
” Banque Paribas .« Banque Privée de Gestion Financière .BPGF- « Banque deTlUnion Européenne + Banque Worms 
Bayerische Landesbank Girozentrale - Barliner Hmdaïs-und Prankturter Bank < Caissa Centrale des Banques Fopuiires 


The Taiyo Kobe Bank (Luxembourg) SA + Union Bonk of Norway Li + SG Warburg & Co. Lit 


I Nouvelle Émision + le 23 novembre 1983 
Res ee me en mes me me qe em mm 
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votre 
trésorerie 


PROVAL EMPLOI 


Fonds Communs de Placement de trésorerie 
axés sur les plus-values taxées à 15 %. 


Performances (du 30.09.82 au 30.09.83) : 
Valeur liquidative accrue de 14,01 %. 


Disponibilité tous les 15 jours. 











NIVARD, FLORNOY & CIE 


Agents de Change 
20, boulevard Montmartre, 75009 PARIS 





A réception de votre carte de visite, nous vous 
adresserons une documentation précise, 
sans engagement de votre part, sur toute notre 
gamme de Fonds Communs de Placement. 










AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 


Rejoignez 
un 
nouveau monde 


Augmente son capital 


- des positions renforcées en restauration, 

- une croissance internationale du Ticket- : 
Restourant. 

Emission de 1 745 654 actions nouvelles de 

F 100 nominal à souscrire en numéraire, . 
au prix de F 140, à raison de 1 action 

nouvelle pour 4 actions anciennes. 
jouissance: 1” janvier 1984. 

souscription hr du 5 décembre 1985 au 

5 janvier 1984 inclus. 


ACCOR : une entreprise d'hôtellerie, de restau- 
ration, et de servicés à l'échelle mondiale. 


45 hôtels dans 45 pays. 195 millions de repas 
dans la restauration collective et publique. 
Leader mondial du Ticket-Restaurant 

Des marques très connues: Novotel, Sofitel, 
Mercure, Courte-Paille.. 35 000 personnes. 

Us volume d'affaires de près de 8 milliards de F 
en 1983 don! 40% à l'étranger. 

Des iavestissements importants pour conforter 
ses axes Stratégiques : 

- un développement accéléré dans l'hôtellerie, 
principalement à l'étranger, 


date du 22 novembre à La disposition du pablc. 
BALO du 28 novembre 1985. 








Une du 2 novembre Bi es dla le vise COB n°85-310en . 
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LA VISITE: DE M. SHULTZ A BRUXELLES 


_ Une détente dans les relations commercisles 
‘entre la CEE. et les Etats-Unis 


eat à 
ner ee | 





Bruxelles Cha euro- 


). — Détente dans les raia- . 


tions commsrciales, notamment agri- 
cotes, entrs:la C.E.Ë. et les 
Etats-Unis : telle est l'impression qui 


ee due EE Con Tr 
sion européenne. 


L'an passé, à ia même époque, les 
Etats-Unis pressaient la Commu- 


Donc hsbel esrout è 


que de subventions à db] 
des excédents agricoles et 





Te dE 


De notre correspo ndant 


çaient d'exercer des représailles dans 
le cas où ils ne sersient pas 


_ entendus. La perspective d'une 


Le x on que réa da np à tan aa 
non re | 


De notre correspondant 


pone _(Commurantés euro- 
Les ministres des 


vue de réduire progressivement le 


taux de chômage des jeunes de 
ive ». Il annonce 


açon Ë à 
cette fin toute une série de mesures 
qui portent notamment sur l'inser- 
tion professionnelle, les aides à 
l'embauche et à la création d'entre- 
prise, le recrutement dans les ser- 
vices publics ou d'utilité collective. 


leur intention d'encourager les 
partenaires sociaux » à faire appel à 
cette méthode pour favoriser le 
recrutement des chômeurs de moins 
de vingt-cinq ans (un quart des 
douze millions de personnes à la 


LA C.F.D.T, ET LA C.FT.C. 
DÉNONCENT L'ÉCHEC 
DU SOMMET D'ATHÈNES 


«< L'échec du sommet 
d'Athènes est el conster- 
nant », à le 9 décembre, 
M. Jacques secrétaire 


Chérèque, ù 
général adjoint de la C.F.D.T. « Cer 


échec témoigne de l'absence de 
onté 


de répare 

ne aux ble es graves du 
moment et d'affronter en pete 
offensive Les défis majeurs de l'ave- 
rir. » Dénonçant les + intérêts natio- 
DAS ni La sr 

en plus le européen », 

M. Chérèque a affirmé que « la 
D de dl 


onsabis le pré itens de la 
publique et Île gouvernement 
MOIS. 


notomment dans les domaines 

industriel et social ». 
De son côté, La C.F.T.C. estime 
qu’ - A n'p a pas d'elternative au 
la Communauté 


lement un DES 
| a À es poliriques 
, industrielle, commer- 

la mise en 


l de dével a Le 
nai de oppement du tiers- 
monde ». 


CHE d'un emploi dans ia : 


‘volonté commune 
bres de la CE.E. malgré l'échec du | 


sommet d'Athènes ». 

Les ministres ont continué leurs 
travaux entamés il y a quatre ans sur 
la mise en place d'une politique 
communautaire en matière de 
réduction du temps de travail. A 
l'évidence, le ministre des affaires 
sociales et de la solidarité nationale 


rançaise (pre- 
mier semestre 1984). Pour M. Béré- 
govoy, les gouvernements doivent 
indiquer leur orientation, mobiliser 
les forces sociales et définir les 
d'accom nt même 
si « cela ne signifie pas que la mise 
en œuvre relève de l'Etat ». Voulant 
reconnaître pleinement les responsa- 
bilités des partenaires sociaux, il a 
considéré que la C.E-.E. doit appor- 
ter une réponse à la Confédération 
européenne des syndicats (CES) 
qui souhaite « ure démarche com- 
munauiaire de réducsion du temps 
de travail ». 


MARCEL SCOTTO. : 
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Fo 
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nous savons que les üns et les 
pré nécecseire 


‘autres nous. faisons la 
pour éviter la détérioration de nos 
relations 


commarciales », a résumé 


.-Même souci d'apaisement £'agis- 


8, ‘sant de l'acier. ‘La Bethiaum Steo, en 


déposant une patte _cantre les 


1982 ? « Je crois que plusieurs pro- 
ducteurs américains importgnts. sont 
hostiles à une telle initiative er 


tions commercisies imporcäntes 


dela préférence communautaire 
entraînera normalement une modifi- 
cation de cæ courant Teen: ET 
profit des pays de la C-E.E. 


PI L. 





c'est facile, 
c’est pas cher, 
et ça sc rapporter gros 
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AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS ; 


RAT RS RENE LA MERS PRES AE 7 Pig ve Ferre SRE 


he é, 4e. er Éerper. ll A T 


. L'assemblée générale des actionnaires réunie le 7 décembre a nommé aux fonc- 


tions d'administrateur M. Guy 


enr président-directeur gén€ral de ka Comps- 


des eaux et ratifié le cooptation comme administrateurs, faite en cours 


gnie générale 
d'exercice, de M. Jean F: 
et de M. Robertus 


M LU PES 
, membre du Managins Board d'Algemene Benk 


Aptè ces nomimtions, le conseil d'adniniaretion et la direction de NS-M 


S.A. sont ainsi 
= Président 
— Vice-présidents 


— Admini 


— Directeur général 


sÀ 


ve. 


FA 
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| UNION IMMOBILIÈRE ‘ 
DERARE " 
ULLF, : 


Le conf d'eémtalncaiion Sox réeni 
-le 5 décembre 1983. 

Après avoir examiné la situation 
| visoire du bilan au 30 juin 1983, il a pris 
connissance du compte rendu d'activité 
et des -de résultats de la s0- 
ciété pour bie de lexarcice. 


le domaine inmobilier de Ia so0ifté oet 


| prévu pour mai 
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Un JOUR 


DANS LE MONDE | 





IDÉES 


2. LU: ja Crise finale, d'Ervin Laszlo. 
Letires au Monde, 


ÉTRANGER 











POLITIQUE 


9 à 11. Les élections partielles. 
12. Le vote du budget au Sénat. 


____ SOCIÉTÉ 
14 Au PE une nouvslle sffare de 
fausses factures. 
15-16. SPORTS : Wilender champion 
d'Australie : Les équipes françaises 
20. Ski ain renoue avec le succès. 
RÉGIONS 


MR ne 
€ 3, per 
Bernadette Prevost-Marcihacy. 


LE MONDE 
DE L'ÉCONOMIE 


23. Pour éviter à l'aluminium le sort de la 
ue Péchiney essaime à 


RADIO-TÉLÉVISION (41) 
INFORMATIONS 
« SERVICES » (17): 
« ee officiel » : Météo- 
rologie ; M ots croisés. 
Annonces classées (27 à 40) ; 
o (22): M rehés 
spectacies ; arc 
fmanciers (4 AT). 





Le naméro du « Monde >» 
daté 11-12 décembre 1983 
a êté tiré à 459 179 exemplaires 








Pas 000 


accent sur l'a augmentation - 
des ressources de AID 


en janvier, probablement les late siVoe 





Le temps presse, car l'AID n’aura 
plus de ressources.à partir du 
30 juin 1984, qui marquera la fin de 
l'exercice en cours. pour lequel les 
Etats-Unis ont encore fourni. 
945 millions de dollars. 


‘Selon M. De Dre 
sentant spécial la Banque mon- 
diale pour l'AID (et ancien direc- 
teur du Crédit national), la réumion 
a toutefois été utile en ce sens que 
les autres donateurs ont fermement 


La grève du 14 décembre 
älaredio 
et à la télévision 


SITUATION BLOQUÉE 


M RES des so- 
ciéêtés issues de l'O _RT.F. n'avaient 
toujours reçu aucune mvitation à se 
réunir de la part de l'Association des 
employeurs, qui avait annulé la ren- 


Les syndicats C.F.D.T., C.-G.-T. et 
F.O. maintiennent en 


» déposé pour 
mercredi 14 décembre, CFTC 
et la C.G.C. ne s'associant pas au 
mouvement. 

Il semble que la pierre d’achoppe- 
ment réside dans la position de la 
commission interministérielle des sa- 


de la politique de lutte coutre l'infia- 
HOPPER MEUNIER 


recommandés 
américaine, ‘ Ciméricein) de la Banque mondiale 


attendre sources de l'AID égales aux 12 mil 
‘ Hards 


RAP PR 
L reste que es pays contribuant ac- 
tusllement k 


: plus que 
- ment au financement de l'AID 
D D TT 


Etats-Unis (lesquels fournissaient à 
l'origine 42 % des fonds alloués à 
T'AID) veulent diminuer leur part 
relative. C’est le cas notamment de 


la R.F.A., de la Grande-Bretagne et . 
de la Suède. ‘ 


Quant aux pays qui sont plutôt 
au-dessous, ils ne se montrent guère 
empressés à augmenter leur part. 
C'est amsi que la France, qui fournit 
actuellement 5,38 % des ressources 
de l'AID, est priée de porter sa 
contribution à environ 7 %, mais elle 
voudrait se limiter à 6 #. Seul le Ja- 
pon, qui contribue déjà pour 13 % 
environ, se déclare prêt à aller 
jusqu'à 15 & ou 16 %, mais à condi- 
tion que Îes autres pays s'engagent à 

deuxième 


L'USINE TALBOT 
DEMEURE BLOQUÉE 
PAR LES MOUVEMENTS 
DE GRÈVE 


L'usine Talbot de Poissy (Yve- 
lines) était toujours paralysée ce 
lundi 12 décembre par le mouve- 
ment de grève de la C.G.T. et de la 
CFDT. La C.G.T. a appelé les 
huit mille ouvriers de l'équipe du 
matin à se présenter à leur poste 
« pour décider de la suite de 


décidé de mettre HE CE 

nique l'équipe d'après-midi, soit la 
moitié du personnel, .pour deux 
semaines à partir de ce lundi, juste 
avant la cinquième semaine de 
accordée à l'ensemble 





Le 1°" janvier 1984, hausse de 3,05 % 
du plafond de la Sécurité sociale 


d’assurance-maladie 
désormais sur ka totalité du saltire). 
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ROLEX 
GENÈVE 


Une Rolex mérite 
le prestige 
dont elle jonit. 


OR OI E or UT els loir 
1. bd de la Madeleine 
70, fg Saint-Heonoré 
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. Etats-Unis ce lundi 12 décembre, 
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depuis le débarquement du 25 
octo 
bre. doivent être rapatriées aux |- 


GE mens de pale aire 
et des techniciens qui seront Chargés 

du maintien de la sécurité aux côtés 
de la force caribéenne de paix qui | |. 
est en train d’être constituée. : 
D'autre pait, le nouveau président - 
du Conseil consultatif verne- 
ment provisoire), M. Nicholas 


La mystérieuse disparition 
de deux Britanniques en France 


Le noyé découvert 1e 2 décembre runieurs d'espiocaage qui out couru 
dans la matinée par les sur ces disparitions. 

HTRIE ‘Selon notre correspondant à 
‘été identifié, samedi 10 décembre. I Brest, le caractère mystérieux. des 
s'agit de Niall Campbell, quarante- conditions dans lesquelles Niall 

prévision écono- gr nt a quitté Paris pour se ren- 
mique internationale Brest soulève néanmoins. plu- 
Imperial Chemical Industry sieurs questions Le suicide paraît 
(I.C.I.), disparu depuis le peu. vraisemblable. On a émis 
1e décembre à Paris. Une Fhyporhèse d'un espionnage des ins- 


A tallations militaires — le corps a été 


entre. mars ét mai avec l'aide du 
gouvernement de La 

M. Bréthwaite a ainsi défini ses 
trois obiectifs prioritaires dans les 


Re ea 
que deux mille membres de 

«ar révolutionnaire du peu- 
ple» de l'ancien gouverneinent de 
M. Bishop, qui se trouvent 
aujourd’hni en situation de «per- 


He 1e décembre, après une 58e: 
tion d'affaire, Niall Campbell avait Dal 





ques reprendre 
er ab me green 


espagnole Îberia transportant 
la réception tous-ses papiers et ses | soixanto-dix-neuf passagers a dû ef- 


ARRESTATION D'UN COLON 


JUIF. SOUPÇONNE D'AVOIR 

TUE UNE PALESTINIENNE 

La police israélienne a arrêté di- 
manche 11 décembre, un colon juif 
de vingt-six ans, M. Ephreim Sega, 
Re 


meurtre d'une jeune Palestinienne 
de Naplouse (Coréen). de 
8 décembre, victimes 

pierres, deux Tadiens ns 


poursuivi leurs agresseurs réfugiés 
une 


affaires personneiles dans un 
attaché-case. D'après un témoi- |. 
‘ gnage, il aurait Été approché la 
veille par un agent des services 
qui lui aurait 


foctuer, ce lundi 12 décembre, un 
i - d' à 





» ee 


Un autre de cine poussée du vendredi 9 décembre, Le 


M. Segal appartient lantation 
d'Elon-Moreb, constituée en 1979 

r des militants annexionnistes de 
: PR Ce RAD A 
Ses Cour suprême d’Israël 
avait jugé « illégale » Ia création de 


GOUDAN 


La Règle à Calcul 


65-67, Bd St-Germain 
- 5005 PARIS - Tel. : 325 58.98 
Télex: 220064 F/1303 






Exploration des tribes da SOUDAN 
<a camioë 


PRIX : 12000 F 
Circuit accompagaé par ms spécialiste 
14 personnes maximem 


PEUPLES DU MONDE 


10, rue de Turenne, . 
75003 PARIS 
271-50-56 ” 






T.C.@, LICA 961 





| LENTILLES DE CONTACT \ 


Lentilles les BAUSCH & LOMB: les plus min- 1] 
ces ou monde ; confort incomparable. | £ 





plus récents nil et nous pouvons vous garan- 
tir leur com et leur gentillesse, Vous aurez 
vos lentilles le jour même; prendre rendez-vous. 


-. PROMOTION 
Jusqu'àu 15-1-84 
(sur présentation de ce bon). Æ 


650": paire, forfait d'odaptation =." :.. 
: C ë re 
s ne 
OR : LES SPÉGALISTES FRANÇAIS DES LENTILLES l 


PARIS 1° - [Métro Chôtelet-ou Pont Neuf] . 4 








20 quai {1] 233.00.20 
| PARIS Se 127.0 8 MALI 326.27.97 - 
re ee 
1 LILLE - 10 rue du Points Rihour (20 m 54.42.7 ; pue Le. 
- . [YON6" - 4 quai du Gol PK YPE ! CN 
NICE-5 boulevard Gambetta Gambene (5 44.81-22 sn 


2 TR OR ET PS 


Paris le 29 novembre dans des cir- lar s'est Mgèrement raïlermi dans le 
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